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Une fois de /j/üü, kl îiibîloihèqne naiionait offre ses richesses 
pour (a joie de nos genæ ei de notre tsprlL Le qrnnd Siècle 
français^ tfui fut sans riiml dans les lettres et dans les arts, nous 
attend dans (a Galerie da cardinal üîazarin et tes sounenirs les 
plus diuers, les mieiLV choisis penuelleut d*en étfoqner le noble 
oisaye. 

Se rend-on compte de Veffort de science et de goût qîLexlge 
chacune de ces expositions deitenaes périodiques, et qui mettent 
chaque fois ta Hihliolhèque tni seruice dUtn grand enseignement 
public? En mai 192^^ apparaissait un choix de chefs-d’œnure de 
quatre déparlements ; e/^ Januier Î925, l'exposition de ^ Ron¬ 
sard et son Temps évoquait le siècle des Valois; en mai, rArt 
oriental triomphait : en jamner 1926^ c'était le prodigieux 
Moyen Age, dont le succès fnf si éclatant ; en mai, les manuscrits 
et livres italiens. Tonte cette présentation successive de nos trésors 
.test accomplie, comme elle doit continuer a ravenlr, sous 
rimpulsion ingourense d'une üdminiMratiùn rajeunie, sans que te 
service intérieur ail Jamais eu à en souffrir et sans que la maison 
ait ralenti son labeur quotidien 

Ce labeur, pour qui en sait ta quatité^ continue très digne- 
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ment nne glorieuse, trailîtion. Il faut conserver l'immense écrin, 
ieniretenir^ renrichlr sans cesse et le maintenir, dans U monde^ 
au premier rang. // est besoin pour cela de cœurs déimués 
et d'intelligences anerlies. ^Comine c*est aoec des hommes gne 
se bdiissent les insliinlhns, celle-ci, royale, impériale ou nalio- 
nale, n^a Jamais mon g né de ces bonnes pierres^ gui furent de loni 
temps au sennee du pays et de la science. 

J*ai fait partie, an début de ma carrière, de celte tnaison 
itlustrCt assez de temps pour la bien vannai ire et pour Vaimer. 
Léopold Delisle la goimernaii, aoec raitavhement d'un chef gui ne 
vioait que pmr elle et le prestige d'un érudit que VbJiirope nous 
enoiaiL Cesi sons sa direction que j'ai pris part ù Vemménage- 
ment du Cabineî des Manuscrits dans le magnifique local des 
bâtiments neufs. Huit kilomèlres de rayons pour des manuscrits de 
toute époque et de foute langue! Qnelie formalion précieuse y 
poiwail recueillir un paléographe, qui maniait par centaines et 
aoec un respect particuUer les antiques oelours de ta librairie n 
de liîois et les oétins gaufrés de la Henaissance! Iæ Jeune Henri 
Omoni nous apprenait à dater les manuscriis grecs, et te oèné- 
rablc M. Deprez^ çimsermieur du département, nous enseignait,par 
son exemple, à accueillir aoec aménité tes visiteurs étrangers et à 
venir en aide aux traoailleurs embarrassés par une lecture 
cliff icile. Traditions d'obiigeance et de courtoisie, gai fleurissent 
encore aux deux étages de ta maison. 

Les savants qui la conduisent aujourd'hui forment une élite 
inteltectiielle trop modeste et par suite trop oubliée. Ces hommes, 
rnstruits par nos grandes écoles, pourraient souvent, dans les 
professions du dehors, atteindre à nne renommée plus cerlaine. 
Leur expérience meme assurerait teiir fortune en ces négoces qui. 
de plus en plus, ont mis au rang des grands trafics ceu,v gui 
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iiennent «/ix choses de l'espriî. !}e celle science^ de cette expé¬ 
rience, (le cette autorité recofuitie, bénéficie sm! le dépôt dont ils 
ont la charge. Recherches, découvertes, ncgiiisitions, travail de 
catalogue et de classetuent, absorbent teur action lahotîeuse, 
nniguenienî tendue à accroitre et à perfeclionner un puissant 
instrument de la pensée. 

Le ternie de « bénédictin tahpie », d€Hii on abuse anjourfrhui 
(I tout propos f et (pn rappel te une des plus hautes formes de 
ractivité inîeltectueîte, cesi à ta Bibliothèque (lu*il trouve sa juste 
application. iMbeur patient^ (oordonné, dirigé par les meilleures 
méîhodfs el pour te bien coninutu, ifagant su récmupense qu'en 
Ini^inéme et dans sa secrète perfectionf voild le Bénédictin 
(rautrefois et d'aujourd'hui; voilà, sur un autre plan spiritueL 
le travailleur de la Nationale, Kt^ par un autre irait encore. Us 
se ressemblent: où le moine uiei tlîumiliié, le laïque porte la 
modestie, et ce sont vertus /nz/i rares, dans le uioude qui tient la 
plume, pour ne pas saluer au passa(je les hommes (pn en donnent 
l'exemple. 

Ceux (pie le hfntleiHird quehpiefois dédaigne, Létranger se 
garde de les ignorer et beaucoup, à cause d*euà\ estiment davan¬ 
tage notre pagx. De (grands {émoignages Lallesteni, et U en est un 
que je me reprocherais de taire. 

Parmi les bibliotbécaireH de Puni vers, le plus iUusîre se 
nomme auj(uir(rhui S, S, Pie XI. Une longue carrière de savant a 
mené le Préfet de VAmbrfXuenne à la direction de la Vaticane, puis 
à cette actiou diplomatUpie qui fa désigné p(mr le gouvernement 
de fUglise, Rien ne rep(^se davantage le Souverain Pontife que de 
s'entretenir, a foccasion, uvec les représentants des études qui 
firent si longtemps riwrizon de sa vie. J'ai dû à la bienveillance 
qu'il leur conserve, el peut-être à des travaux communs sur Pétrar- 


que, la faüôur d’une tiiidlence récente. La noix augasie évotiaait 
aifsc :^irle de regret le temps des rencontres d*aatrefois : 

<( Ah ! mon fils, tes hommes sont moins aisés à goiwenier que 
les liirres, j> 

Mais aussitôt reuenail à (a pensée cia Pape ses noyages 
d’études à Paris. // rappelait ses laborteases journées à la Nationale, 
son admiration pour Léopold nelisle, leur longue correspondance 
d’amitié. lime questionnait sur l’étal présent de la maison, sur sa 
belle actiuiié qu’il avait encore le loisir de suivre de loin. Les noms 
des savants cjui Lhonorent se pressaient dans sa merueilleiise 
mémoire: a Que dévient an tel ? et un tel? avez de si bons 

paléographes ! Où en est tel eaialogae*/ TrmmîUe-Lon aussi bien 
qu'au temps de mon cher Delisle 7 v 

J'ai pu rassurer le Saint Père sur tavenir de notre Bibliothè¬ 
que. Mais Je me suis promis de dire qu’il n'a rien oublié d'elle. J’ai 
deviné, dans sa rêverie d*nn instant^ qu'il relronvait un peu de su 
jeunesse rue Richelieu, Il revoiiuii nos salles, sa table, sa fenêtre 
choisie, conversait coin me autrefois avec des confrères aimés; il 
reprenait, pour se reposer de son lourd fardeau, sa place de 
travailleur parmi nous. 


PlKRRfc DE NoLHAC, 
de rAcadornÎp française. 
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l: succèfi de PexposHion du Moyen Age, la Bilïlio- 
tlièque Nationale devait répondre par un nouvel 
elTort. Nous ne pouvions oublier que Tempresse- 
nienl <hî grand publie â venir admirer les œuvres 


réunies» au mois de février 11120, incita te Parlemeiit â nous 
tlonner celte persoiinaMlé civile et ce droit d^elïecluer des 
recettes» faute desquels nos collections risquaient de s’ap¬ 


pauvrir, 

U iiuportail ilone que notre Bibliotbèque méritât <mcore les 
suffrages de toutes les personnalités qui, depuis 1924, n’otd 
cessé d'encourager nos initiatives. 

Nous avions également le souci d'offrir aux visiteurs une 


salle plus grande que celle où ils se pressaient» Une généreuse 
libéralité nous a permis «rouvrir la galerie digne des richesses 


que nous possédons» 

Kntîn Tannée 1927 coïncide avec le deuxième centenaire de 
rinstalïation défïnitive de nos Services rue Hichelieii et pareil 


[ 
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anniversaire int^rilf'iil (jirnii le célébrai d*nne laçon exception¬ 
nelle. 

Ajouter ai-je <]iie la logifjue nous imposait, celle fois, tie 
choisir, coinine sujet, « le Siècle de Louis XI\' »? Après « le 
Moyen Age » et « la Henaissance » et en attendant « le 
xvin® Siècle », « la RtHa>lulion française » et le Roman¬ 
tisme ft, nous le rencontrions naturellement sur notre route* 


(irace à une heureuse coïncidence, nos ouvrages précieux 
et nos pièces rares se trouvent présentés, aujourd'hui, dans 
le cadre le plus somptueux. Il nous plaît d'y voir, pour noire 
sixième exposition, le gage d'une faveur égale â ceMe dont 
bénéficièrent nos précédentes entreprises. 

La galerie que nous rendons au ])ubîîe fut construite' vers 
le milieu du xvii' siècle. 


Lu Charles Dur et, seigneur de Cîievry, conseil du 

Roi, président en la Chambre des (^oiuples, acquit le terrain 
situé à Tangle des rues « Vivien ï> et des Retîts-Cdiamiis* l/archi- 
tecte Le Muet y bâtit pour lui Lhôtel qui existe encore et dont 
,lac([ues TubeuC président en la Chambre des Comptes, tievînl 
ensuite propriétaire. Après avoir fait édifier trois maisons sur 
la rue des PeUts-tlhamps, Tiibeuf, le octobre 1(H3, loua, 
avec Tune d'elîes, son h(Mel à Mazarin, qui y transféra sa 
bibliothèque et ses collections, tro|) a l'étroit dans Tancien 
palais de Richelieu* 


, Bientôt, la place manqua. Le cardina! ne cessai! d'accroître 
le nombre de ses manuscrits, de ses livres et de ses oeuvres tl'art. 
Il pria donc Tuiieuf d'agrandir l'hôtel, dont les ailes furent 
prolongées jusqu'à la rue des Petits-Champs, el d'acheter les 
pièces de terre, en bordure des rues RicheUeu, A’ivienne el de la 
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ruelle qui, plus lard, portera le nom de Colbert. Puï>^ il ohitnt 
ilii pr^sidenl lu coustriu'timî, sur lu rue Richelieu, d'un immeu¬ 
ble avec galerie, long de 152 mètres, devenu Tliôtel de Nevers 
el dèjiioli sous te second Empire, ainsi que celle de la double 
galerie qui domine le jardin sur la rue Vivienne, I/un fut 
réservé a la garde de sa bibliotlièquep où élait admis le public 
lettré, l'autre a la conservation de ses antiques, de ses tableaux, 
de ses meubles oi <le ses tapisseries 

Conçue d'après un plan tout italien el terminée vers la tin de. 
it34r>, celte seconde gaifTie prolongea lienreusemenl T hôtel de 
Chevrv : François Mansurt, qui favait èdiliée/ n'en fut pas 
moins accusé, dans une pièce satirique, « la Mansarade d'y 
avoir commis main Les erreurs el malfaçons. 

Four la décorer, ^^azarin, sur la recommandation de ses hôles, 
les cardinaux Barberini, fit venir d'Italie deux artistes réputés, 
(i, <irima!dî et Ct. Homanelli, disciples des Carraclie et de 
Pierre de Cortone. Le premier peignil, au rez-de-chaussée, tout 
un ensemble, disparu depuis lors en grande partie, el, au pre¬ 
mier étage, les paysages ipii éclairent les niches et les embrasures 
des fenôlres. Quant a RomanelU, il fut chargé d'exécuter les 
fresquesdes voûtes, entre autres les grandes suites mythologiques 
et héroïiiues: « Apol lon et Daphné « le Parnasse », « le Jugement 
de Paris », « Jujiiler roudroyanl les Titans », ci l'Enlè^'^eiiienl 
d'Hélène», etc*, où se révèle la plus prestigieuse haliiïeté. Une 
légende veut ([ue_ certaines jeunes femmes de la (^our aient 


1. t'X Les origines du Fatais éMazarin^ par M* Luuis BaLitlul 
{Gazette des Benux-Arts, iivrll laUK) et In comaïunicatiüii liés reniai- 
quée, faite par Ai. Jean Vallery-Ratlol A la Soeiéié de rihstüire de TArl 
franc,”ns. le 3 déeenibre La Galerie Atiixarine mesure 47 luétieK 

de longueur. 7™ 4(i de large ni* el 20 de ha n leur sous cleÙ 
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servi (ie modèles au peinlre, el le succès de ces oeiuTcs IHit tel 
que. r^iiisXlV confia au même artiste le soin d'orner diverses 
salles du Louvre. 

U sérail Irop long de reprendre îci le récit des démêlés que 
le présiflent Tubeuf eut avec le Cardinal, pour obtenir le 
paiement des sommes qui lui étaient ducs. Rappelons seulemenl 
que, mettant à prolit les troubles des deux Frondes, au cours 
desquels le Parlement fit vendre tour à tour le mobilier, les 
coUectïon.s et la bibliothèque de Mazarin* Tubeuf, par divers 
moyens de procédure, contraignit çeliii*ci, “ un premier verse¬ 
ment de 100.Opd livres ayant été effectué,— A devenir lui-même 
propriétaire de F hôtel, des galeries et des terrains pour une 
somme de 750,(10(1 livres environ L 

Cependant, plein de sagacité patiente, (rinleliigence et de 
go fit, Mazarîn reeonsütiia, dans c^es hàtiinenls devenus son 
propre [>alais, la plus grande partie de sa bililiothèquc et des 
richesses artistiques qu'avaient, un instant, dissociées les 
vicissitudes de sa fortune politique. Si bien que les louanges de 
Hrienne Ja gravure dcNauLeuil et de Van Schuppen et la relation 
d'une loterie offerte aux reînes et à la Cour, que Mademoiselle 
de Monl])ensier nous a laissée dans ses Mémoires w, évoquent 
vraisemblablement avec exactitude la fastueuse ordonnance 
des i raretés » qiFil sut de nouveau réunir. Statues, tableaux 
tapisseries, tapis et étoffes splendides, meubles, caliînets de la 
Chine, miroirs garnis de plaques d'or, (rargenl, d'ivoire et 
d'écaille, chandeliers, vases, cristaux, bijoux s’accumulèrent 
entre les murs de sa galerie, tendue de damas rouge à ses armes. 

h Lüu.ooo autres livres restèrent à la charge de la siiccessiuii. 

Un certain nombre rreiitre eux sont conservés au Louvre, 
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Un jour de* IBBU il lid fallut, hélas î quitter « tout cela « et ?iVn 
aller mourir au château de Vincennes* 

Le palais Maxarin fut alors divisé en deux lots : les hÂÜinenU 
de la rue Richelieu devinrent la propriété de P. J. Ma^arini 
Mancini, duc de Nevers, puis du traitant Châtelain* et, iînale- 
nient, du roi, par T intermédiaire de !^a\v ; le reste échut à 
Horlense Mancini, épouse de C.-A- de La Porte de La Meitleraye, 
duc de Mazarin, un maniaque tl’luimeur sombre qu'abandonna 
biejilôl sa jeune femme, pour fuir A la Cour du duc de Savoie, 
puis en Angleterre, 

Successivement, Tancien hôte) de Chevry^ et le rez-d^' 
chaussée de la Galerie furent occupés, au xvjii* siècle, par Law, 
la Compagnie des îndes, la Bourse et le Trésor* En 18*28, 
IC, -Jomard installa les collections géographiques A rendroit 
même où devait les remplacer, vingt-six ans plus tard, le 
Cabinet des Estampes* Quant à la galerie du premier étage, 
dés le milieu du xviii® siècle, elle fut utilisée comme magasin 
du Cabinet des Manuscrits, dont la salle de travail se trouvait 
dans la « Traverse » supprimée sous le second Empire, 

Vers celte époque, rarcliilecte L, Visconti décida de tout dé¬ 
molir et de transférer ailleurs les fresques de Romanelli, Sa 
mort Fempècha, heureiisenieni, de mettre à exécution un projet 
aussi absurde, et son successeur, P, Labrouste, plus respectueux 

du passé, conserva la Galerie Maxarine, dans les combles de 
» 

laquelle T Ecole des Charles avait obtenu, quelque temps, uu 
asile* 

Lorsque les manuscrits eurent été déplacés et que la section 

1. Qui y accumula, quelque temps, des fourrages et des graiïis, 

2, Dans un de scs murs, au siècle, on découvrît lé squelette 
ïrun Immme dans les côtes de qui était encore enfoncé un noignanh 


I 
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des colleclions géof(rapluciues se trouva établie sur la cour de 
!a rue de^i Felils-Cliainps, F. Labrouste* en 1854^ aménagea le 
reZ‘de-chaLissée de la galerie pour le Cabinet des Kstampes. La 
surélévation du plancher, quMl jugea nécessaire, déséquilibra, 
iiialbeureusenient* les proporlions de la salle, L*annce suivante, 
il reprit la façade tout entière, sans modifier ni le style, ni les 
éléments dont elle se composait. En il chargea DcsgolVe, 

élève tringres', de rejîeindre parlielîemenl les paysages, dont 
s'ornent les niches de la galerie haute. Enfin, tieux ans après, 
il restaura celle-cî : simples travaux de tiétaîl, jaiisqu'aucune 
retouche ne fut apportée ni à l'architecture, ni aux fresques de 
Romanelli qui av^aient conservé, du reste, leur fraîclieur 
(>reiuière. 

Entre 1878 el 1914, la galerie servit tle salle dVx])OsiLioïi 
permanente. Longtemps, des manuscrits, Lies autographes et 
des reliures, choisis parmi les j)lüs célèl»res,y furent rasscmldés, 
.Mais les justes soins d'une conservation mieux avertie leur 
firent substituer [leu a peu de simples fac-similé. Après la 
guern*, ces pièces disparates n'inléressôrenl plus les visiteurs el, 
en 1925, nous libérâmes la Galerie Maxarine des lourdes 
vitrines qui l'encoinbraient, n'y Laissant que celles où fut 
présentée une suite d'oiïjets curieux appartenant au Cabinet 
des Médailles et a la Section tle Géograpbie, Fuis, lorsque 
l'Exposition internationale fies Arts LtécoraUfs eut fermé scs 
portes, nous y réunîmes les nombreux ouvrages oiTerts à la 
Riblîolhèfpie Nationale par les sections étrangères. Quel ((lies 
mois j>lus lard, un don magnifique nous permettail de réaliser 
le vœu que nous formions, mes collaborateurs et moi, depuis 
1924: assurer aux bibliothèques de Prance la i)lus belle salle 

1. Qui «vail. on le sait, exécuté le rocher de • la SontTe *. 
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Grav’ure d Aln^ahaiti ïitï.sse, traprès Cliiudü Mignon, 
rf a Puce lie de Chapelain ( 1656 ). 
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dV^xposilion dont elles puissent s'enorguenUr et rinaugurcT, üu 
cours de Tannée qui marque le second cenlcnaire de ce qu'eu 
1739, noire [)reniier historiographe, Tahhé Jourdain, ap(>elait 
« dans nos fastes, nue époque des plus mémorables’w* 

Sans doule, le nouveau maître de la Librairie, Tahbé Jean- 
Paul Bignon avait obtenu, dès 1721, que la Hibliothèque fût 
transférée de l'hôtel de Colbert, situé en face du palais Mazarin, 
rue Vivienne, dans l'hôtel de Nevers qiTabandotinait, rue 
Hichelieu, ta Banque royale*. Mettant a profit la ruine du 
«Système» et aidé par M, de Maurepas, Bignon, en efFel, per¬ 
suada au Bégent de prescrire cette importante mesure, que 
sanctionna un ordre du Conseil, Les premières séries de ïnauu- 


scrits, de livres et d'estampes furent ainsi « entassées sur des 

tablettes laites luUivemeul ou placées contre le carreau de 

plusieurscliambres et d'espèces de galetas »,Mais les créanciers 

de J, Law et le liquidateur G, Tarlcl intervinrent. Il fallut 

subir maintes cliicanes, Ajjrès une longue procédure, des 

lettres jîatentes furent en lin données à Versailles, en mai 

« 

1724, ])üis enregistrées au Farlemenl et à la Chambre fies 
Comptes r rhôlel de Xevers devint alors la projjriété « perf^é- 
tuelle » de la BilîUothèquo royalcL 

(domine Ta fort bien démontré M. Amainl Bastoul, dans une 


I. l^s travaux réceniiTieiil elTeelués clans la galerie oui été dirigés 
par M. AltVed Heeouru. arrliilecle eu chef, avec la collaborâtiuii de 
M, Tniery, arclntecle ta'dinahT, el de MM» Aubert, Oiiilloii et 
Smaggiie, peintres déci>rateurs, 

2» Son [prédécesseur, Camille \ji J'ellier, abbé de l^nivois,avait déjA 
tenté vainement d*eiTecUier ce transfert* 

.t* 1/hülel resta cejpeiidanl grevé d'une servitude, durant dix années 
encore. de Landïert ayant conservé, jusqu'A sa niorl, la 

jouissance de raipparlemenl qiTn î'angîe de la rue (kdhert, sur rarcade, 
lui aval! loué le dur de Nevers. 
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excellente notice encore inédite, l’aménaj^cinent des salles el 
magasins subît toutefois des nouveaux retards. I/experl, Char¬ 
les de L*Épée, mit quatorze mois l'i établir l’état des lieux, puis 
le cardinal de Fleury tergiversa, car « il s’était rnis sur le pied 
de l’épargne* au point que si on lui deuiandait seulement 
cinquante francs, il ne les accordait pas ». 

17abl)é Bignon finit, néanmoins, pai' l’émouvoir, car il 
s’inquiétait du désordre ou se trouvaient ses collections 
dispersées entre deux hôtels. Le vendredi 19 mai 1727, Fleury 
vint donc visiter les nouveaux bâliments. Reçu par un 
personnel plein d'espérance, le fin lettré qu'il était remporta 
sur le ministre économe. Il décida roclroi de crédits considé- 
râbles cl le premier architecte du Roi, Robert de Colle, fut 
chargé d’établir, avec raJ>bé'Bignon, un méuioire détaillé, puis 
le de.vis des dépenses a prévoir, soit 244.995 livres. Le 8 sep¬ 
tembre, te duc ti’Anlin, surintendant des Batiments, approuva 
l’ensemble du projet, comme «le plus beau du monde el le plus 
sage». Les travaux, * commencés aussitôt, se poursuivirent en - 
1728 et les années suivantes: ils contèrent finalement plus de 
500.000 livres. 

Cependant, la réorganisation des Services s'efïécluait dans 
rhôtel tieNevers, malgré les embarras que jïrovoquait la mise 
en état des bâtiments.* Tous les livres trouvèrent place près des 
manuscrits et des généalogies, sur les rayonnages neufs delà 
galerie jadis réservée à la bîbliotlièque de Maxarin, et Fliôtel de 
la me Vivienne tut libéré des derniers fonds qui y restaient 
encore*. Un récolement, terminé vers le l®"* juillet, assura le 

1. Le Cabinet des Es lampes, non sans quelque désordre, lui aussi, 
occupait, depuis 1722, la galerie neuve commenece par Law (salle de 
travail actuelle des Manuscrits), prés de laquelle avalent été placés les 
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retour de nombreux ouvrages manquants. D*autre part, les 
secrétaires de T abbé Bignon ])rirenl possession du local qui 
leur était réservé et le persontiel fut autorisé à habiter les 
logcinénU que lui garanLissaicnt les lettres patentes <le mai 1724. 

Tous ces faits réunis permettent donc de considérer que 
rinslallaüon définitive de notre Bibliothètiue à remplacemenl 
qifelle occupe aujourd'hui date bien de J'année 1727*. En 
assurant aux collections royales riiospitalité digne de l'impor¬ 
tance et de la splendeur qu'elles avaient prises, Fabbé J.-P. 
Bignon fixa leur desÜn pour trois siècles. 

L'exposition qui commémore cet anniversaire fut établie 
sur un plan comparable à celui des ma lifestalions antérieures. 
Les données scîenliriques s'y liannanîsent avec le souci d'otï'rir 
au public le spectacle d'une époque. Nous avons négligé les 
ditaib, fi’évoquanL, en général, les faits essentiels et les person¬ 
nages notoires que par la pièce la plus belle ou la plus singu¬ 
lière* Il ne s'agit pas ici d'un minutieux classement, mais d'une 
sorte de fresque qui s'impose par son ampleur, son ordon¬ 
nance et sa clarté. 

Je remercierai tout d'abord Florence G. Blumen- 

thal qui, affirmant une fois encore sa sympathie pour notre 
pays, voulut prendre à sa charge la remise en état îiilégrale de 
la Galerie Mazarine, et MM. Maurice Fenaille, David Weill, 

admirables globes de CoronellF sciés en deux à la fin du siècle 
dernier et déploratïlement relégués dans TOrangerie du château de 
Versailles. Quant au Cabinet des Médailles, il resta à Versailles, 
jusqu'en 1741. 

1. Autre Tait caractéristique: la chapelle, aiijourd^hui détruite, fut 
ro^iverte en mars 1727 et bénite par l’abbé Coiiet, vicaire général du 
cardinal de Noaillcs. archevêque de Paris. 

a 
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membres du Cunseil des Musées nalioumix, Bagués, Audrê 
Citroën, Sir Joseph Duveent, MM* Finaly, Octave Hoiiiberg, de 
Rolliscliikl frères, Arnold Seiigmanii, le comtede La Villestreux 
et Georges Wildensteîn, la Banque de France, la flanque de 
rindochine, ta Compagnie générale transallanliqiie, te Comptoir 
National d^Kscomptc et te Crédit Lyonnais, dont le généreux 
concours garantit à notre Bitiliollièque rexéciilioiFde travaux 
indispensables. Si Farticie 151 de la loi du 1^9 avril 1928 peuF 
être appliqué celte année même, nous le leur devons, non moins 
rju^au regretté Henry Simon, a M, le président Édouard Herriol 
et à MM, l^aiil Hounier, Henry Cliéron, Lamoureux, de Chappe- 
delaine, Ducos, Jean Loctiuin et Ernest LafonL qui, sur la si 
diligente initiative de M* Feriiand Faure, tirent adopter cet 
article par les deux Chambres, 

Autant qiFà ces personnalités, il nFest précieux d'exprimer 
notre gratitude à tous tes collectionneurs et chefs d'établisse¬ 
ment qui nous ont libéralement prêté leur concours pour 
Forganisatioii du a Siècle de Louis XIV»; MM, Louis Harlhou, 
le duc de La Rochefoucauld, Jean Lebaudy, Lefuel, F, Mcrlant, 
le comte de Rosanbo, A* Rondel, Ednie Sommier, (i, Téry cl 
le manjuis de Vogué, comme MM* les Administrateurs de 
F Arsenal, de ta Mazariiic, de Sainte-Geneviève et tlu Mobilier 
national, les Hirecleurs des Arcliîves nationales, des Musées 
nationaux (sans omettre les Conservateurs MM, Jean (luiffrey, 
André Fératé cl Gaston Brière) et du Musée de F Année, MM, les 
Secrétaires perpétuels de FAcadémie française et de FAcadémie 
des Inscriptions et Belles-Leüros, F Administrateur général el 
Je Comité de la Comédie*Française, MM. les (Conservateurs 
dos Bibliothèques d'Art et d'Archéologie, du Conservatoire 
de Musique, de F Ecole des Beaux*Arls, .de Fînstitut, du 
Muséum* de la Société d'Histoire du tVotestantisme français et 









de la ville de Versailles, MM. les chefs du Service ïiistorîcjue de Ui 
Marine, du Service hydrof^raphique delà Marine el du Comité* 
lechnique du Génie, Je ne saurais trop remercier également 
MM. Bacri, Larcade, Arnold Seligmann, Germain Seligmann 
el Georges Wildenslein qui nous aidèrenl à, décorer la galerie. 

Concours précieux qui égale en valeur celui de M. Paul Léon, 
IJirecteur des Beaux-Arts, de M. Tlnspecteur général Pol 
Neveux, de AL Hîchard Cautînelli et de AL Fauchîer-Magnan, 
ainsi que la collaboratiou perspicace, inlassable el si dévouée 
de MM. de La Roncière, Dieudonné, P.-A. Lemoisne, Kmile 
Leroy, Emile Dacier, Jean Baiieloii, André Marlit\, Paul Bon- 
dois, Jean Cordey, Pierre d'EsjîezeL CJi. du Bus et Jean 
Vallery-Radot, dont notre exposition fut Fœuvre*. 

En léte de ce catalogue, M. Pierre de Nolhac a voulu expri¬ 
mer aux fonctionnaires el aux agents de notre Bibliothèque la 
symijalhie quih lui hispîreni. Je lui sais un gré très vif de ce 
message qui, au seuil de notre nouvelle exposition, unit tous les 
membres du personnel dans une même pensée affectueuse* Per¬ 
sonne n’était mieux qualifié que notre éminent ami, collègue 
d*aiilrefoîs, pour évoquer dignement le souvenir de nos aînés 
et juger refforl de la génération nouvelle. 

Il y a là une précieuse attestation de la solidarité qui existe 
d’àg(! en Age entre les artisans de la même œisvre. Riches 
d’un passé magnifique, nous n’en servirons qu’avec plus de 
constance, en dépit des difficultés présentes, la noble Maison 
doiil ntïus avons la charge, 

P. B. Rülamd-Marcel 


1. Je commettrais un oubtl si je ne nommais pas aussi M. Paul 
risseau, CüinEïiissaire général de TExposition, cl M. André lJn/,eler. 
hihliothécaîre au Cabinet des Estampes. 
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Li:S DKUNIÉRES ANNI^IES OU RÉGNE UE LOUIS XIII 

1. Le Cid, tra.gl-comé lie [pat' Pierre CorneilleJ* Parb* A. Courbé» 

1637. In- 40 . — Dép» des Imprimés. 

« 

' ïylition originale de la pièce, jouée A la. fin de 1636 ou au 
débiil dé 1637» avec uii tel succêa que tous les auteurs drama^ 
tiques de l‘époque se soulevèrent contre Corneille. Ricludieii» qui 
avait pris parti contre lui, exigea de rAcadémie qifelîe fit 
connaître son sentiment sur te Cid. Deux rédactions de cette 
critique» successivement proposées par rAcadémie» furent rejetées 
par le Cardinal* Une troisième» due à Chapelain, fut reçue enfin 
après corrections (voir îe n® suivant) et parut en 1636* 

Les Sentimens de i*Académîe françoise sur la quosllon de la 
trag;i«GODiédie du ^ Cid ^ (1637)* — Dép. des Manuscrits. 

Ce manuscrit* écrit par Jean Chapelain, résume les critiques 
officie îles» faites à PcEUvre de Corneille sur Tordre de Richelieu, 
On y voit des apostilles de la main du Cardinal. Voir le précédent. 
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3. DîdoB, traj^^riie de M. de Scudéry» — Paris, A, Courhé, lfï37. In-4«. 

— HihL de l'Arsenal (coll. RondeI). 

Exemplaire avec dédicace au* 0 | 4 raphe de Tatîleur ü Panlct. 
— Angélique Paulet tlîïî^l-ifiîïPK dite la Belle laonnç, * unr 
hourgeoise à qui sa beauté rousse et son esprit faisaient une 
noblesse m (LansorU» était la fille de Charles Paulet, le secrétaire 
de la Chamtïre (rfîeurî IV et le promoteur de fimpot dit 
*- paillette Accueillir avec grand succès dans te monde des 
Précieuses, elle fut l'amie intime de M™* de Ramhouiliet et de 
de Scudéry qui a fait d'elle dans Citms, sous le nom d'Élîse, 
un portrait des plus flattés, 

4 . Affiche passe-partout, annonçant plaisamment la prochaine repré¬ 

sentation d'une pièce de théâtre de Scudéry. — Bibl. de P Arsenal. 

5. Lettre de Louis XXII au cardinal de Richelieu (Chantilly, 

16 août 107). Autographe. — Dép* des Manuscrits (eolL de 
Saint-Albîii). 

Le roi insiste sur le rôle de la reine, Anne d'Autriclie, qu'il 
désigne par le sobriquet de Chenelle, dans ralTaîre du 
de-Grâce. 


d» Minute de lettre de Richelieu à Léon Bouthillier, comte de 
Chavigny (1 septembre 163R|. Autographe, — Oép. des Manu¬ 
scrits. 

Les dessins d'oiseaux qui Qgureiit sur cette i>age sont peut-être 
tracés par le ministre lui-même. 

7. Lettre de René Desc&rteaà Con8tautynHuygens(18févrierltit3|- 
Antograplie. — Dép.des Manuscrits (don de M. If. Dudley Bu.xtoii, 
d'Oxfordî. 

Note sur le mouvement et la pesanteur, 

H 

8* Discours de la Méthode pour bien conduire la raison et 
chercher la vérité dans les scienceSi Plus la Dîoptrique, les 
Météores et la Géométrie, qui sont des essais de cette Méthode 
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par tîené l>esciir1esl. — Leydr. impr, dr J, lK37» — 

Rihl, de T Arsenal* 

iVcmiére édltîon de ce célébré ouvrai^e phUoso[)bitj[ue, lixeiu* 
plaire ayant appartenu au P. Mersenne, dont rex-librLs manu¬ 
scrit Si' trouve sur Tun des premiers feuillets : Ex litris 
p. De Mercennt [sic] i 1638^ 

9t Mirame^ tragi-comédie [par J. Desiuarets de Sainl-Sorlinj* — 
Parîs» H* r,f' fïras, IGll* Iri-roL, front, et pL i^ravés par Stefano 
délia Relia, — Hihl, de rArsenal ^colL Ronde!), 

La pièce de tiesmarets fut donnée pour rinauj^uration de 
la Jurande salle du théâtre du Palais CarctinaL le 14 janvier 1(541, 
ï\es planches ^ïrav'ées r[ui ornent le volume comptent parmi les 
plus luxueuses qui furent faites au xvit® siècle pour une édition 
de pièce de théâtre i elles représentent le décor, unique pour les 
cinq actes de la pièce, en vertu de la règle cîe l'unité de lieu, 
I/unilé de temps était marquée par les modîlications de 
l'éclairage, visibles sur les gravures: elles indiquaient le progrès 
des vingt-quatre heures petidanl lesquelles se passait l'action, 

10 , Pensées sur la Religion, par lUaisc Pascal. Manuscrit auto¬ 
graphe, — Dèp. des Manuscrits. 

I/abbé Louis Perrior* neveu de Pascat, remit en l7îl au biblio-* 
thécaire de l'abbaye de Saint^dermain-des-Prés, les feuillets de 
rœuvre* laissée inachevée par son oncle, el qui consistaient « en 
petits papiers et leuiltes volantes », Ces notes sont presque toutes 
écrites par Pascal; quelques-unes sont transcrites par des per- 
s<mues de son entourage. Malheureusement, pour faciliter la 
conservation, le texte a été découpé en morceaux, qui ont été 
collés sans grand ordre, de façon à faire le moins de pages 
possible. Les résultats de ce travail ejnt été fâcheux à tout p<Hnt 
de vue. 

I- 

11 , Pensées de M, Pascal sur la religion et sur quelques autres 
sujets, qui ont esté trouvées après sa mort parmy ses papiers. 
— Paris, <L Desprez. 1609. In-12* — Dèp, des Imprimés, 

Seul exeiiiplalre connu de cette première édUtori, parue sept ans 


✓ 





24 IMPRIMÉS ET MACfUSCRETS 

après )a mort <te Pascal, des notes prises par lui en vue trune 
apologie de La religion iV. le n® précédent)* 

i,A Rfo:ENCF: ET LE MAIUAGE DE LOUIS XIV 

iZ* Le Portrait d© la Reyne, par Puget de Serre* — Paris, 
P* 't'arga* 1644* Petit in-fol* — Bibl, Maxarine, 

Exemplaire de dédicace i Anne d’Autriche imprimé sur véltn* 
I^s caractères qui composent le titre et Tépître ont été recou¬ 
verts d'or* vignettes gravées et les lettres Initiales hisloriécs 
sont enluminées à la gouache. Reliure de veïours noir aux armes 
de la reinci brodées de soie et entourées d’une cordelière de ûls 
d’argent. 

13. La Galleri© des femmes fortesj par le P. Pierre Le Mo>fie* 
— Paris, A. de Sotninaville* 1647. In-fol.» fïg. gravées. — l)ép* des 
Imprimés. 

frontispice de Pierre de Cortone» gravé par Audran, repié- 
sente n Anne d’Anstriche» revue régente de France» mère du 
peuple y . sur un piédeslal et couronnée par un ange ; autour d’elle, 
les femmes fortes de rAntiquité* 

14, Thèmes latins de Louis XIV (1647). Autographe. — Dép. des 
Manuscrits (coH, Béthune), 

Ces devoirs ont été faits, lorsque le royal écolier avait neuf ans 
et travaillaU sous la direction de l'abbé HardouUi de Beaunionl 
de Péréfixe, le futur archevêque de Paris* Le souverain otTril en 
Ifibî ce cahier à son ami, ïlippolyle de Hélhune, comle de Selles. 

15-16, Traduction dea Thèmes de Louis XIV par Pabbé Cbarles- 
.^lexandre de Carcavy fîH62)*— Dép* des Manuscrits* 

I.e jeune abbé de Carcavy, Tils du garde de la Ribliofhéque 
royale» Le savant Pierre de Carcavy, traduisît en quarante-irois 
langues, — dont le chalcîéen et le « canada ?» — le.s IhémeK de 
l’enfanl-roi. Cabinet des Manuscrits possède les exemplaires 
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de ce travail, qui fureni ufTerLs à Louis XIV et à Colbert. l\n «ont 
ornés de deux dessins de Xchastien Le Cîerc. Le premier représenle 
le petit prodî|(e iravailîant dans une des salles de la Bibliothèque. 
enUuiré ries représentants des peuples dont il utilisait le langage: 
le second le montre présentant son oeuvre au cootrôleur-générai 

il* Ordonnances royaux sur le faict et juriadlctlon de la préTOSté 
des marchands et eschoTînage de la Ville de Paris... — Fiu'îs. 
P. Rocolet, l64i. In-foL, front, gravé. ^—Dép* des Imprimés, 

Exemplaire sur grand papier. rcL niar, r. aux armes de (kmdé, 
avec semis de ilcurs de iis. — L'ouvrage est précédé d'iin grand 
frontispice gravé par Claude Mellan, représenta ni la reînc-mére 
tenant sur ses genoux inouïs XtV enfant, é qui te prévôt des 
marcliands et les échevins de Paris, agenouillés, présentent le 
livre: sur ta bordure, en haut, les artnoirics royales et celles de 
Paris : en bas, les armoiries et les noms des échevins, Heiiiur- 
quables portraits. < L'attitude des échevins est celle d'un prorond 
respect: mais, si rexpression de îenrs visages traduit bien leurs 
pensées, ÎIs se jugent les riiÊUlcurs dé-fenseurs de cette veuve et 
de cet orphelin » (J. Duportaî). t^ premier écheviu fie premier 
du groupe de droite) est Sébastien Cramoisy, le célèbre impri¬ 
meur, qui a surveilié l'impression de rouvrage. 

18. Lettre d^Anne d’Autriche à Ma^arin (La Père. If) août 
Autographe.— üép. des Manuscrits (colL Clairainbault), 

La reine exprime la joie qu'elle a eu^ï en recevant des uou- 
velies du cardinal par Jean Hérault de Ciourville. 

19, Carnot de Maaarin (1643). Autographe. — Dép. des Manuscrits 
(colL Baluiîe). 

Les quinze petits agendas, dits Cornefs de Mazatin, sont écrits 
en mauvais rrançais. en italien, en espagnol. Parfois ces notes 
sont tracées iiu crayon, et fort rapidement. Ce grifTonnage est 
souvent illisible, et lea allusions du texte sont difficiles à com¬ 
prendre. Victor Cousm en a tiré fort bon parti pour s€‘s travaux 
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sur i'hîsloirc' (ii> l\i Fronde, Le eariiet eHfmsé ouverï :ï 
un passage relatif à Turenne. qui y est jugé avec sévérité- 

30, La Robbe sang^laute de Jules Malaria, ou les Véritables 
récits des fourbes, des impostures et autres vices, jjar le sieur 
de Mirand*,. — Fai îs* F- MeusiiLer, Hï-iy, lri*4- — Dép. îles Inipri' 
mes |voir la notice du rv^ suivant. 


31. Dialogue entre le Roy de bronze et la Samaritaine sur le& 
afTaires du temps présent. — Paris, A. CutîneL 1649. Iii-t. Dép* 
dos Imprimes. 

Deux exemples des innombrables panqïhlets on vers et en 
prose publienS pendant la Fronde contre MaKarin ri64ü-1653>. Ces 
A Mazarinades ^ ctaieiil dues, pour une part, à des écrivains 
réputést tels (jue Searrtîu, le cardinal de Retz-Ouy Pal in, iK Patru, 
.L Loret, etc. 

33. Afdclie de Tureune * aux bona bourgeoia de Paria * (4 scpteui- 
hre 1550), — I)ép. des Imprimés. 

Conlrc ie cardinal de MazarLui a perturbateur de la trauquilitr 
public ». 


33* Mémoires de M“* de Montpensier {Anne-Marie-Louise d'Or- 
lèansï. Manuscrit autographe. — Dép. des Manuscrits. 

Le manuscrit est ouvert A la page ovi la (îrande Mademoiselle 
fait avec complaisance la descrîpHon de îa fête ofTertc au mois 
de mars 1658 en son paîaus par Mazariu au roi. à la reine-mère, 
à la reine (PAngleteïrre et à elle'mème. File insiste sur la inerveîl- 
Icuse loterie qui fut alors tirée en la paierie du cardinal et note 
quet cette palante libéralité fit beaucoup de tiruit A la cour, 
par tout le royaume cl aux pays étrangers v. 


34. La Relation de Tlsle imaginaire et Fliistoire de la princesse 
de Paphlagonie [par de Moulpensîer], — (S. L.ï 1659. Jn-S. 
— Dép. des Imprimés. 


Kxciiifïlaire du duc de l.a Forets annoté par lui au IMre et 


acei»mp:ijin^ d'une clef * de sîî main. ^ Dans cel imvragep la 
fille de flaston trOrléaiis a peint des purirails «le cüntcmporains 
sous des noms supposés, dont Ui note autü|ïraphe du duc de 
La Force donne la clef i fi La princesse de Faphlaflunie est 
M^'* de Vend!» îe roi de Trace le cardinal Mazarln, la reine des 
Amazones Mademoiselle, la déesse d'Atîiénes M™^de Rambouillet,.,^ 

Ü5* Mémoires de Jean-Paul d© Qondi, cardinal de Retz, Ma- 
miscrU autüÿ^raplie. — Dép. des Manuscrits. 

Au reiiillel exposé. Retz décrit un épisode de la Fronde pari¬ 
sienne, l'accueil brutal fait par te peuple au premier président 
du Parlement, Mathieu Mole. 

<■ 

26* Traité des Pyrénées (7 novemlire KJaîH, rexte original signé : 
Le crtrd[f>io/] Mnzanni. Ofonj Luin Meudez de Ffaro. — Archives 
nationales. 

Au-dessous de sa signature, chaciue ministre a apposé sur 
cire Riuge le sceau do ses armes* — Le traité des Pyrénées, qui 
mettait fin A une guerre de vingt-quatre ans avec PEspagne, fut 
signé au milieu de la Bjda*ss(ja* dans Pile des F'aîsans* l.es prélimi¬ 
naires de la paix entre Philippe H' el Louis XIV avaient été signés 
le 4 juin précéderil. Un cahier contenant les clauses secrétes est 
iidul au lexle du Irai té. 

2T» [Plans, profils et vues de camps, places, sièges, batailles, 

I 

servant à rhistolr© d© Louis XIV, gravés par S. de Beaulieu 
(Iii4:î*l<iît7l]. — tS.Ln.d.) 3 vol. in-fol. — Dép* des Imprimés. 

f/ouvrage est ouvert à la grande planche dépliante, gravée par 
l^rcJlè fPaprès S. de Beaulieu, qui a pour titre : L7s/e de la 
Confèrence, où in PaLt a été conclue entre la France et VEspagne 
le 7 novembre îüôflAhi y voit le cortège de Louis XIV s'acheminer 
en grande pompe vers i'îïe des Faisans, cependant que le roî 
d'iCspagne et rinfanle y arrivent en barque pàr la Ridassoa, 

28É L'Entrée triomphante de Leurs Majestez Louis XÏV,*,. el 
Marie«Thérèaed’Austrichô,**, dans la ville de Paris au retour 





28 


imprimas et mancscnits 


de la signature de la pai:& générale et de leur heureuiL 
mariage... [par Jüan Tronçon]. ” i’îiris, P. Le Petit* 16&2. In-füL, 
froiiL* portiMiits et pL gravés. — L>ép. des Imprimés. 

Exemplaire à grandes marges* rel. mar. r. aux armes. — 
L'ouvrage est orné d'un Trontispice de F. Chauveau représentant 
le prévôt des marchands et les échevins de Paris offrant le liviT 
au roi* d‘une épitre dédicatoire gravée* d'un jKirtrail du roi 
pai‘ Püiüy. enfin de planches par N. Cochin* Le Pautre et i* Marot 
montrant le detail du cortège qui défila dans Paris é l'occasion d* 
l'entrée de Louis XJV et de *Murie-Tliérése* le 211 août 1660* avee 
les principaux monuments et décorations de la capitale. 

LE ROI E;T le (lOUVERNEMENT 

39. Lettre de cacîiet ordonnant au gouverneur de ta Bastille 
d'écrouer i'’ouquet* que d'Artagiian doit lui amener le lendemain, 
venant du donjon de Vîneennes (18 juin “ HihI. de l'Ar- 

seUsiL 

En regard de cet acte signé Louis et contresigné Le Teilier^ est 
un ordre rédigé cl signé par P'ouquel (25 octobre l e^y} concernant 
Texil en province d'un ga?-ettier* alors prisonnier é La Baslllle* et 
une quittance munie de la signature du surintendant (4 juin 

30. Lettre de Suzanne de Bruc, marquiee du PleaBis-Bellière^ à 
Nicolas Foüquet(s, d,|. Autographe— Oèp. des Manuscrits (coIIp 
Baîiize). 

CcUe missive a été saisie au cliâteau de Saint-Maudé en septem¬ 
bre léBl et fait partie de la Œ cassette de Fouqtiet », constituée 
par Colbert avec certains documents compromettants pour son 
ennemi et qu'il tenait é conserver entre ses mains. 

31. Élég^iô fAux NympLes de Vaux, par J. de Eontaîiiej. — (S. 1, 
n* d.). ln-4. — I)ép. des Imprimés. 

I/exemplaire exposé porte, au-dessous du titre* celte note ms^ 
ancienne : Plainte sur les malheurs d^Oroute, >f. FouqueL Cett*^ 
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pièce, cotnpo'^ée sans doute en au munienl de la disgrâce de 
Foiiqiiet, fat imprimée d'abord eu italique, sans adresse, ni 
date, ni signature (% pages ïii-4ï, sous le simple titre ci-dessiîs : 
elle fut réimprimée en IBBI, dans un recueil, avec ce titre : Pour 
le moiheureux Oronle : puis en ttî7hdans les Fables nouaelles» 
avec î Pour Af, F* : enfin, la lîième année, sous le titre: Élegie 
pour Af, FoiiQuei. 

32* Affiche annouçacit la vente aux enchères des livres, orangtu's, 
médailles et diamants'de Fouquet, Dép. des ïntprimés. 

vente des biens mobiliers de Fouquet n‘eut Heu qu'en lüCâ, 
166<> cl 1667, c'est-à-dîre plusieurs années après rarrestaliun et 
même la condamnation du surînleudant, 

* 

33. MèdaüLes sur les principaux èvènemens du règ^ue de Louis 
le Gr^ni* —^ï^aris, Impr. royale, 17a2. In-fol,, front, et pt, gravés. 
” Dép. des Imprimés. 

Harissime exemplaire des planches tirées à grandes marges et 
avant le texte imprimé.— La première édition de ce maguiüque 
ouvrage comprend 2âQ médailles, dont M dessinées el gravées par 
S. Le Clerc, et 5 :î qui paraissent dessinées el fi'appées d'après 
sa composition ; elles sont gravées par les deux -Sîiiionneau, 
Henoît Audran, B. Flcart, etc. Les 200 autres sont gravées par les 
mêmes d'a[>rés les dessins d'Antoine (’oypel. Kn outre, les pages 
sont encadrées de bordures et illustrée^ de lleurons, dessinés et 
gravés par Bérain. l*e texte, dont on ti’ouvcra ci-a p es un spéci¬ 
men {V. le II'' suivant), était composé en caractères nouveaux (qui 
firent révolution quand H s parurent), spécialenieiil dessinés, gra¬ 
vés et fondus pour le roi par Philippe (irandjean. L'ouvrage, 
. imprimé sous la direction de Jean Anisson, directeur de rimprl- 
merle royale, est un des cïiefs-d'œuvrc de la typographie au 
début du ïvirre siècle. Il en a été fait la même année 1702 une édi¬ 
tion in-4® moins luxueuse, et en I72:i une 2™*-' édiHon in-foL 
contenant Phistoire métaüique de Louis XJV jusqu'à la mort du 
roi. Les médailles elles-mêmes sout exposées par le Cabinet des 
Médailles (voir les n«* 536 et suivants). 
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34. Médailles sur les principaux événemens du règne d« 
Louis XIV. — Paris, fiiipr. royale, 1702. in-foL. fig. gravées. — 
Dép. des Inïprimés, 

Exemplaire unique d’un tirage fï essai mt le lexlc» — composé 
en caractères (îrancljean, dits < (’rrandjeau du Poi — a été 
Imprimé en noir, el rencadremenl des pages, ainsi que les 
médailles et vigne U es, en ronge. Voir le précédent. 


35. Mémoireâ de Louis XIV. Alanusent autographr, — Dép. des 
Manuscrits Ulon du inaréchai duc de Noaillesi. 

- Le Journal elles Mémoires du roi ont été rédigés pour servir 
parliculiéremenl u J'inslruction tlu Dauphin. A la suite de conver¬ 
sations avec le monarque et sous sa direction, par Uclave deî^éri- 
gny. le précepteur du prince. Ce Iravail fut conlinuéaprès îa mort 
de celui-ci et rmatement rnis au point et eoinplétenient déformé par 
Pellissoii. Les o reuîllels » entièrement autograptves sont particu¬ 
lièrement curieux, car iis représentent le déhui de l'œuvre el sont 
vraîmeiit persontieLs : ils étaient rédigés d'avance |iar Louis XlV, 
pour servir de plan aux conversatîtms oii sc préparait le travail 
de composition et de réfïaction. 


36. Histoire de Louis le Grand, avec ses portraits â dî^Térenls 
À^es... par Antoine lienuist, peintre ordinaii'c et sctdjdeur sur 
cire (17(>Bh — Dép. des Manusents. 


Les médaillons de lienoist du Cercle représeutenl l.oiiis XIV* 
aux dilTérentes époques de sa vie, de cinq à soixante-dix ans. 
Ainsi, on le voit en face de la renie Marie-Thérèse, îors de leur 
mariage en 1K6(>. Voir aussi au n“ 1121 les gouaches fTAntoine 
lîonoist, conservées au (Cabinet des Médailles. 


37- Description d’un© gallerie statuaire, érigée à la gloire du 
Roy J mise au jour... par îe grand cioyen de Téglise de Toid, 
Pierre Gaultliier (1705). — Dép. des Manuscrits. 

Otte galerie devait être édifiée è Dommartîn. près do TouL 
dans la maison de plaisance du doyen. Des dessins représenlenl 
les statues qui devaiuni y figurer îe roi et ses enfants, les V^crtws, 
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les quatre parties tlu monde* les dîeuj* les Muses, etc. l^annî ces 
projels, on peut eiter la pittoresque reprtfsentalion de rAfrique. 


S8, Emmesmea ourles moiitres royales^ inventées*** par N. Du Ha- 


fueL horloger de Sa Majesté 

SCTïts. 

A ia dernière page ile ce pelil 
itiînures, le ptirlraU du jeune 
réunissant les annal ries des 
l'Ordre du Saint-Espnl en îHOl 


(vers lfîB2). — Dép, des Alatin- 

voluiue, orné de curieuses erilu- 
rol est placé au hau! d'un collier 
seigneurs [îronins chevaliers de 


39, JLes Confe^saura des roys de France, depuis sainct Liouis 
jusques à Louis XIV, en Tau MDCLXXiV, par. îc l^ C* l>u 
Moliiiel*— l)ép* des Aïanuscrils. 

Ce volume coati eut les portraits des rois, d'après les origi¬ 
naux. el. entre autres, celui de ï*f)urs XIV ^ trente-six ans. 


40, Lettre de Hug^ues de Lionne à Louis XIV (Décembre itifd). 
Aulograplie, avec réponse du roL — liibL de M. l,ouis Barthou- 

Le di]iloniale. îors de sa mission en Allemagne, insiste sur les 

J 

re bit ions de tiol liait nie Kgon de ï'urstenberg et de la fluchesse 
<le Nemours, 

4t. Lettre de J.-B. Colbert à son Hls, le marquis de Seîgnelay. 
tSaint-fiermiiin-en-Laye. lo avril 107^1. Autographe. — Dép. des 
Man userits. 

Le ministre rlonne ses ortlres ]iuur le séjour du jeune homme 
La Rochelle el reproche son lils sa négligente insouciance. 

42* Mémoire adressé à Colbert par Seignelay [Marseille. 18 octobre 
IBlii), Autographe* — Dép* des Manuserils. 

O rapport présenlo quelques annotations du ministre; .son tils 
V donne aussi des détails sur la t ridicule » alTaire de l'inten- 
fiant dtt la inarine, Pierre Ariionl. aver l’inlriganle i'rancoise <ie 
llRreüis de lUis. 


i 
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43-44. Affaire des poisons. Deux docunieals originuiix, Bibl, de 
de l'ArsenaL 

premit^'e pîècc est une recette de poison de la Marquise de 
Brinvilliers dissimulée sous le titre de t recepte pour les yeux » 
et contresignée par elle, au procès^ de son nom de jeune füle 
d^Aiibrog, et par le greffier. Le deuxième document est Je procès- 
verbal de torture d*un complice de la Brînvilliersi Jean Maillard, 
condamné la veille à mort par la cbanibre de TArsenal (lli février 
— L'esprit des çoiilemporain.s fut vivement frappé par 
TaiTaire de la Brinvilliers» prélude de TAfTaire des poiaorvs. Marie- 
Madcieine-Margucrite d'Aubray, marquise de Briiivillîcrs, avait 
résolu, avec l'aide do sou amant Sainte*Ooîx, d'empoisonner tous 
les membres de sa famille pour recueillir leur héritage* Déjà, le 
père et les deux frères de la Brinvilliers avaient été empoison¬ 
nés, quand la mort subite de Saiiitc-Croix, en 1672, amena la 
découverte de raftaire, La marquise put s'enfuir: elle ne fut arrê¬ 
tée, condamnée et exécutée qu'en 1676* 

45-46. Hegistrea des entrées et des sorties de la Bastille» écrits par 
du Junca, lieutenant du Roi de la HasÜlle (16ÿy-l7U5). 2 vol. 
inanuscrnH, — BibL de l'Arsenal, 

1® 4 L'Estât des prisonniés qui sont envolés par l'ordre du Roy à 
la Bastille t. Le regislre est ouvert au folio 37 verso, où est enre¬ 
gistré racle d'écrou du Masque de fer. f Du judy, lS*de septembre 
fi698K è trois heures apres midy... » 

2® t I/Estat des prisonniés qui sortes de Ui Bastille Le registre 
est ouvert au folio BO verso, où se trouve La mention de la 
mort du Masque de fer* * Du mesme jour, lundy de novembre 
17[J3* Le prisonnier inconnu, toujours masqué d'un tnasqiie de ve¬ 
lours noir... s'étuni trouvé hier un peu mal en sortant de la messe, 
il est mort se jourdhuy sur les dix heures du soir... » 

47* Registre matricule det galères de Toulon (13 décembre 
nüü-20 mars 1703). — Société d’histoire du proteslaiitisme 

français. 

Ce recueil constitue tout ce qui a été conservé du registre 
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[iiatrîciile* cîéli-uU au xix® sîèt'le» Les lîiilérk'iis y sont mentionnés 
î\ leur ranj^ c]*arrirée, avec leur étal-ctvil, le motif et ta durée de 
leur peine, Ultérieurement, on a signalé dans îa marge de gauche 
lu date de leur mort onde leur Mbératiou, Au milieu de nombreux 
condamnés de droit commun, on lit les noms de quelques proles- 
lanls. 

48» Livre des cartes particulières de la province de Bretagne et 
des choses les plus remarquables qui $"y rencontrent 

ManuscriL — Service hyilrographique de la Marine* 

r 

Vue d'une séance des Etats fie Rretagne, dessin orîgLual. 


LES I>REMlf:HES GUERRES DU HÈCiNE 

49. Note de François-Michel Le Teliier^ marquis de Louvois, sur 
une lettre de Colbert (2 d décembre li>e2}* Autographe* — Dép, 
des Manuscrits (colt, des Mélanges Colbert)* 

Le ministre y précise te détail de mouvements de troupes sur 
les frontières* 

50. Le Maréchal de camp, par *M^ de Loslelneau (itUlLiniT). -™ Dép* 
des Manuscrits. 

Ce traité est iîluslré de nombreux dessins a la jtlume, représeu- 
tant les diïTérentes positions de rexerciee du mousquet et de la 
pique* 

51. Les Oracles delà Sibllle françoyse par les nombres mistérieux 
des Pythagoriciens sur les heureux succès de Sa Majesté, par 
N. Cuillin (]67t))* — Dép. des Mamiserits* 

Dans cette miniature allégorique, la * Sibille * montre à quatre 
femmes, représentant les parties du monde, les chiffres secrets 
inscrits sur *un temple antique, dominé par deux ligures ailées, 
soutenant le médaillon du roi. 

A 
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52. li’Art de jetter les bombes et de cojanoistre rétendue des coupa 
de volée d’nn canon... par Tronçois [IlundcK sîcur des Croï- 
settes* marccbal de camp cl moîsli'e de mathématique de Mon- 
seifîneur le Dauphin — Dép* des Manuscrits. 

Cet ouvra^îe» dû au céîébre architecte de la porte Saint-Denis 
et transcrit par le copîsie Dephaïnx, présente des dessins géomé¬ 
triques et des représentations de mortiers et de bombardes. 

63. Cartes des marches et mouvemens et plana de loua lea postes 
occupéz par Tarmèe du Hoy... pendant la campagne de ran 
MDCLXXV contre lea armées confédérées d'Espagne, de Hol¬ 
lande et de Ijunebour^* — Dép. des Manuscrils. 

Ce manuscrit est le premier de la série des volumes dits Cam¬ 
pagnes de Louis XIV. Ces recueils» d'une exécution so'gnéc* con- 
tiennent le leste des ordres de marche, calligraphié peut-être par 
un élève de Jarry, Charles Gilbert. Us sont décores de peintures 
é [ilcine page et de petites miniatuies d encadrement, illustrant 
lea plati'5, ainsi que de composilions et titres symboliques, de por¬ 
traits du roi et de reprêsenlalions des grandes butaUles.Ces pein¬ 
tures sont TtEUvre de Jean Cotelle, K. Oedau, Jean l^etilgt, S)'!- 
vain Bonnet. Bt>ur le premier volume, il faut signaler t'ornemen- 
tatîon du titre, qui représente le triomphe de la France et du coq 
gaulois. 

54. Campagne du Roy pendant l’année MDCLXXVl. — Dép. des 
Manuscrîls. 

ï.e portrait de t.ouis XIV en empereur romain devant sa tente 
n‘est ]>as signé. !l semble d’une facture analogue û celle d'une 
représentation équestre du même souverain, qui est générale¬ 
ment al tr . b liée à Pet îlot* 

55. Campagne du Roy pendant l’année MDCLXXVll. — Dép. des 
Manuscrits. 

La peinture exposée, représentant b bataiUc de CasseLaété eié‘ 
cuïée par Bonnet, qui Ib signée. 
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66, Campagne du Roy pendint raunée MDCliXSlVIIl. — Dép, des 
W.'UiuscrîK» 

Le rmiUi^^pice, dû à Bedau, Tii^ure la France, année en guerre 
el triümphaut de ses etiiiemis, 

S7« Lettre d?Henri de la Tour-d’Au vergue^ maréclial de Turanné, 
au duc d'Épernon, Bernard de Nogaret. (Prés dü Quesnoy, 
ïO juiîlcl lU'ïiî.) Autographe- — Dép. des Manuscrits* 

Turenne signale des difficuîtés qui se sont élevées à t'armée, 
pour le mot, entre le major de la garde et te sergent de bataiPe, 

58. Lettre d’Abraham Duquesne à Colbert (A bord du iSoleil», en 
face de Tile Forinentera, 22 juin 1G63Ï, Autographe. — Dép, des 
Manuscrits (colL des Mélanges Colbert). 

!/ilUistre marin propose au ministre des récompenses pour les 

■ 

oftteiers qui se sont récemtnent distingués. 

59. Lettre de Louis de Bourbon, prince de Coudé, à la marquise 
d’Huael es, Hirie de Baîlleul ^Paris, D décembre îG7ü). Aulo-. 
graphe. — Dép- des Manuscrits, 

Le. prince prévient sa correspondanle qull est intervenu en 
faveur de son hls Nicolas^ le futur maréchal de France* 

60. Ex'rait des titres produits par Vaubin pour les preuves de sa 
noblesse (27 janvier 171)5). — lübl. le Peleticr de Hosaiibo. 

Cahier parchemin calhgrapitié, avec armoiries peintes, 

61. Oisivetés de M. de Vaub:in, ou Rimas de plusieurs màniDires 
de sa fap^n sur digérants sujets. Manuscrit original, tonie ü. 
— Dép. des Manuscrits, 

Ce mnnuserît, d*une calligraphie soignée, renTerme quelques 
dcs'îins à la ptume, représenlant t.e llavrê, un navire, un fort, un 
combat niaritînie, des culs-de-lampe, des letlres ornées et une 
carte de icleclion de Vézelay, dans laquelle Vau ban est né, 

63. Recueil des plans des places dePicardie^ Champagne et Trois 
EreschèZi avec les palsages des environs... Les ouvrages mar- 
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qiiés de jaune son* cens; ausquels on travaille la présente année 
ÎB7&. Maiiin^cril, — Service hyclro^îraphique de la Marine. 

La page exposée représente la « Vçné de Verdun, du costé de la 
Jiauteur de rHermîlage ü. Verdun l'un des trois Fvéchés. fui rat¬ 
taché {i !a France par les Iraïtés de Westpîialie UU18}* 

63. Recueil de plans des places fortes de Champagne, Luxem-^ 
bourg et Alsace, selon l'ordre dans lequel la plus grande partie 
d'icelles sont situées sur cl au long des rivières de Meuse et du 
Rhin, Manuscrit. — Service hydrographique de la Marine. 

Kronlispice aux armes de Colbert, représenlaul les génies de la 
Meuse et du Rhîu se tionnan* la main, dessin original de F. Chau¬ 
veau. 


LES LE'r'FHES, LES ARTS ET LES SCIENXES 


64. Lettre de Madeleine de Scudéry à Jeanne-Aune de Bordey , 
dame de Chandîot C20 avril [1685’). .\u!ographe. — Dép. des 
Manuscrits. 

M^*<'de Scudéry expose à sa correspondanle sa théorie de l'amitié. 

65. délie* histoire romaine,., par M, de Scudéry. — Paris, A. Courbé, 
1654-1860. liï vol. in-H, front- td portrait gravé.s. — Dép. des 
Imprimés, 

Dans cet ouvrage, puliîié sous le nom de son frère et dédié à 
MHô de t^o ligue vil le, dont le porlralt gravé par Nanteuil se trouve 
en tête du tome F'*', Madeleine de Scudéry a peint* sous le nom 
des héros de la République romaine, les principaux personnages 
du deuxième quai! du s vu® siècle r le monde « précieux i de son 
temps y paraît occupé a se poser des énigmes galantes et à dresser 
la carte de ce fameux ^ïays du Tendre qui excita îa verve de 
Boileau* Sur cette carte, le fleuve Inclination, qui arrose les villes 
de Nouvelle Amitié et de Tendre-sur-fncUnalîon cl reçoit les 
aflluents de Rectmnaissance et d Estime, a dans son voisinage les 
villages de Complaisance, de Petits Soins, d'Assiduilé* etc.; mais 
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si Tüii s Vu êlüi|4iie. vprs Tlédeui% LégèEi?lés, elc., 
MêfîîsiiJict\ eU\, fin jirrive au Luc frîndiiîévoiict* 


ou Perildie, 
ou ù In mer 


d’Inhiiîtîé. 


66, Alaric, ou Eomo vaincue, poëuie héroïque, dcdié ii hi sérénis’ 
sime l’eîuo <!« Suède, par M, deScudérv* — Paris, A. Courbé, Ui54, 
iu-ftd., front,, portraits et pL gravés. — l)èp, des imprimés. 

Au point de vue (ïe la présentation, t oji peut dire d'A/nnc ce 
qu'on U dit de IVuLre grand poème épique de Pépoque, la Pucelle 
(te Chapelaiti (voir le n" 68) : c'est une des publications les 
plus luxueuses qu'ait vu paraître le milieu du siècle. Les illustra¬ 
tions gravées par F, Chauveau d'après ses propres compositions 
comptent parmi les meilleures de cet artiste, et les deux beaux 
portraits qui fornent sont dus, comme ceux de lü Pucelle, 

B. NaiiteuH ; ce sont ceux de Tau leur et de la reine Christine de 
Suède, a laquelle rüuvrage est dédié, I^c livre figure ici pour ce 
dernier portrait, gravé d'après Sébastien liourdoul 

67. Le Romant comique [par Scarrou], — Barîs, T. Quînel, itifii, 
fn*8, — Hibl. de ï'ArsenaL 


P 

lCditîon originale. Le IroniLspîce, daté de I65ti, présente les corné 


diens, héros de ce roman, sur une scéiié de théâtre. 


68. La Pucelle, ou la France délivrée, po&ine héroïque^ par 
M. Chapelain, — Paris, A. Courbé, 1636, tri-foL, front., portraits, 
lig* et pi, gravVs, ” Dép. des tmprimès. 

Lu Pucelle iiVst pas seulemenl importante dans i'histoîre de la 
littérature ttu xviio siècle, parce que son auteur fut un des 
ouviâers du classicisme : elle est aussi, dans l'iiisloire du livre, le 
type de rédition de luxe telle qu'on reutendalt a cette époque : 
frontispice, vignette au litre, lettres ornées, portrait du duc de 
l^ongueville* i>rülecteur de Chapelain, cl p<*rlrait de ce dernier, 
— tous les deux gravés par R. Nanteuil, — enfin planches à 
pleines pages, gravées par Abratiam Bosse d'après CI, Vignon, 
rien n'a été épargné pïiitr la perfection de l'ouvrage » où la typo¬ 
graphie n'est pas moins soignée cjuc rilkisîration. — l.a planche 
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qui orne le V'IIc livre montre le frère ci “Agnès Sorcl faisant 4 

«I. 

deux cardinaux les iionneurs d'une * galerie des baiaillcs t, Cette 
galerie n'est autre que celle du chùteau de Tluirigni-siir-Vlrc, 
que V'i inon avait décorée pour les Matignon en lfi53 et qu'il a 
replacée dans la composition gravée par A* Bosse- 

69* Les Coups de rAmonr et de la Fer tune, tragi-comédie,** Ipar 
Ph. QuinauH), — l'aris. G, de Luyne* 1655, Iïi- 4. — Dép, des 
Imprimés* 

Dédicace autographe * pour Monsieur de Corneille *.— Une des 
premières iiiéces, imitées de l'italien et de Tcspagnol (celle-CÎ est 
tirée de Cakieron), par les quelles Quinaull, alors âgé de vingt ans, 
se fît connaître comme auteur dramatique, préludant par ces 
tragédies aux nombreux livrets d'opéra qu'il devait écrire pour 
Lui]y A p«arlir de Hî71, 

70, TUe, lragî-comé<lie par le sieur Magnon, historiographe de 
,Sa Majesté très-chrétienne, - 7 - Paris, ittfiO, In-4* ~ HibL de l'Ar¬ 
senal (cülL Bondel). 

Seul exemplaire connu de cette pièce, qui traite le même sujet 
que Tite et Bérénice^ de Corneille, et Bérèn cc de Racine, mais 
leur est de dix ans antérieure* Jean Magnon, l'un des fondateurs, 
avec Molière, de * Vil lustre Théâtre %, est Pau leur de plusieurs 
tragi-comédies dans le goùl de Hardy, 

71* Lettre de Pierre Corneille à l’abbé, Michel de Pure <RouetL 
25 août 1660)* Autographe* —• Dép. des f^lanuscrits, 

1 ^ grand tragique y annonce qu'il rédige des préfaces explica¬ 
tives pour ses œuvres, où il précisera les principes d Aristote sur 
le théâtre. Il y réfute aussi la condamnai ion du dd. (Voir 
les 11 ’^’ I et 2,) 

72, Polyencte martyr, trag-édie [par l\ r-onieille]. — Laris, A, de 
Sommaville et A* Courbé, 1643, In-J, front* gravé* -— Dép* dea 
Impri mes. 

Édition originale, parue Tannée de la représentation. Elle est 
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précédée d*iin frontisjnce ^ravé» anonyme, où i'on voit Polyeudc 
en haut de chausses à crevés et loque à plume, brisant les idoles 
du leniplc de Mrîüèiie sous les retiards de l'éüx, dont on 
notera aussi le costume fantaîsiste (récit de Stratonice, acte 11K 

SC. 2). 

73. Andromède, tragédie fpar P. Corneille], — Rouen et Paris, 
A, Courbé, 1651, ln-4, front, et pL gravés. —^ BibL de l‘Arseiiai 
(colL Rondel), 

Rare exemplaire des planches tirées à grandes marges: d'ordi¬ 
naire, le frontispice et les six planches gravés par F. Chauveau 
d’après les décors à machines de Torelli da Faiio sont rognés au 
Irait {l'encadrenient pour être pilés au format du leXle. — Grand 
événement théâtral de l'époque, Andromède est avec fa Fmfa 
Pazza (voir les n** 163-1Glî un exemple du goût de Mazarln pour les 
pièces à grand spectacle. Commandée par Corneille après Péchec 
de l'opéra Horenliti de Rossi Orfeo et préparée pour être jouée 
en tais, sur le théiStre du Palais Cardîïiah diverses circonstances 
tirent reculer la première représentation de cette pièce jusqu'en 
janvier 1G5U, où elle fut donnée sur la scène du Petit Bourbon, 
avec une musique due au poète burlesque d'Assoucy* 

74. Le Théâtre de P. Corneille, revu et corrigé par l'a ut heur, — 
Paris, T, Jolly, l-JGL 2 voL in-fol., froiiiL et portrait gravés par 
G. Vallet. — Dép, des Imprimés. 

Dédicace autographe de Coroeilie aux Jésuites, dont iravait été 
rék^vc, au t'.ollège de Rouen : Pûtribus SocietatU Jesujçùlendii- 
sim/spraccep/orifïüs suisjgrüti animi ftignuslD. D.Pelms Corneille, 
/Diï majorum umtris tenuûm et sine pondéré (erramlgüi praecep- 
forem sancli üotuere pareniislEs^e iùco, 

76. Lettre de Racine à sa sœur, Marie Rivière (16 janvier). 
Aulographe, ■— Dép. des Manuscrits {don des héritiers de 
M. de Naurois). 

Racine y fait allusion aux armoiries de sa famiHe, 
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76. Bcrin en maroq^iin roiigô contenant les éditions originales des 
douze pièces de Racine /în-i2). — î)ép. des imprimés, 

Ces pièces sont : Thébai^de (iGtii): Alexandre le Grojid {IGGisj: 

Androniaque {IGGS) î /es Plaideurs (ifiGH) : /ïr//ofinfCüs 
Bérénice (lG7i) ; Bajazet (î572}: Mithridate (1673); Iphigénie (ir*75) ^ 
Phèdre et Hippùlgte (1677); Hsther (llifiy) ; Athalie 

Deux (Je ces val urnes sfml ciuvei ls ù la page du titre. 

* 

77. TpaYk-x'u’oi. — Ponsiis, lupis regéis. 1313. In-I, — Dé|>. 
des Imprimés. 

Nombreuses uuuotntîcius autographes de Racine. Ou ül au bas 
de la page exposée i ? Voîb^ le seul endroit des tragédies grecques 
011 te chœur sort de lu scène depuis (fu‘il y est entré. Et c*est un 
bel artifice du poète* parce que ics dernières paroles d'Ajax 
est oie ni Ircqj considérables pour les cacher au spectateur v. 

78. Bîblia sacra vulgatae édüionis, t. lU* — Paris. A. Vilré, Miâl. 
îu-12. — Dép. des Tmprimés* 

Annotations autographes de Racine sur le Livre de Job, 

79. Quinti Horatii Flacci Poemata, iiovjs sclioliis et argumenlis ab 
lîenrico Stephano H lus t rata... — (S. 1., apud II* Stephanum. c. 
1575). Tn-8. — Dép* des Imprimés. 

Cet exemplaire incomplet et sans tiLi'ede l'èdilioii d'Horace par 
Henri Estieiine est enrichi de notes niss. de Louis Racine et 
porte, sur les plats de ta reliure* deu.x portraits de Jean Racine 
par son fils aîné .Iran-Baptiste. Ces dessins auraient servi de 
modèle pour le portrait de Racine peint par Sanlerre et pour un 
buste exécuté a la fin du xvii^ siècle* 

80* Testament de Jean Racine (ii> octobre Auiographe* “ Dép. 

des Manuscrits. 

Le poète ordonne que ^ son corps soit porté a Port-Royal des 
(diamps, dans le cimetière aux pîéz de îa fosse de .M*" Ilamau û. 
bien qu'il se consldéri' comme Indigne do cet honneur par le 


« 
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scandait" tic sa vit* cl îe peu d'iisaiJ[e qii*îl a TaM tic. l‘exceUenle 
éducation, en cotte maistm j* 


81. Quittancede Molière t Paris» 28 juin 


Signâtiu't> aiiltï^ruplie : 


Jean-Baplîslc Poqneliii. — l>c[i. des ftlanuscrits. 


Aucun texte écrit tir la niaiu même de Molicrc ne nous esl 
parvenu. Son écriture ne nous est connue que par de rares 
signât Lires an bas de [décès comptables. Dans îa ctuittance 
exposée ici» il reconnaît recevoir quatre cents livres pour 
* les adju,Siemens et les ttabits de la feste de Versailles 
c*est-à-dire fie la représenlatîûii de Georges Dandin^ 1<m’s des 
lèles flonnées cm l(>i>8, au milieu des noiiveaus jardins. 


82. Les Œuvres de M* Molière. — t’uris, rii, Jolly, lüBtL li vol. 

Iront, gravés ]mr F* Chauveau* — lîibl* de l'Arseimi (colL Ruiidel), 

Première édition des ceurres de Molière en recueil* ï..e frontis- 
pice du t. b*’’ représente Molière dans les role.s de Mascarille et 
de Sganarelb"; celui <lu i. II» Molién" dans le rôle d'Ariiolplie et 
î\P^® fie brie ^lans celui d'Agné-s. 

S3f L’École des maris, comédie de ,L-1Ï. P. Motiêre» représentée sur 
le théâtre du PalaLs-RoyaU — Paris, CL Ilarhin» lafii. tn-a, fronl. 
gravé* — Dép* des fmprîmés* 

9 

lùlition originale* Au frontispice, est représentée la scène \i de 
Pacte n : Isabeîle. feignant d'embrasser Sganarclle, donne sa 
main A baiser ù. Vaïére (jeu de scène qui ne sera îuflîqué que dans 
Péditlon de lii82)* 

84* L’Impostour^ ou le Tartuffe* comédie par J. -IL P* Mfilière, — 
Paris, .1. lîfbtiUj UU>a. In-lï. — Dép. des rniprimé.s. 

La première représentation du Tarta/fê au Palais-Royal eut lieu 
le 5 août îGtjT ; dès ïe 5* la pièce fut interdite et ne fut reprise rt 
jouée régLilîéreincnt qu'A partir du 5 lévrier UîGfl* On a ici rédition 
originale, datée de cette année 1669 et ne contenant que la préface 
sans les trois placets au Roi, que donnera îa 2» édition (aus*si de 
il existe deux tirages de relie èïlîtlon : l'iiii porte 


42 


llfPBIiHËS «T HANUSCHITS 


fifnpostenr ou le Tarlalfe ; Tautre. Tartaff^e ou VirnpoTitear* Oji 
en fil aussitôt de nombreuses contrefaçons, 

86- Note d'Étîenoe Baluze ft propos du t Tartufe * 

Minute autographe, avec corrections. — l>ép. des Manuscrit.^ 
(colL Baluiîc), 

Le savant canoniste proteste contre rexcommunicatioii 
encourue par les spectateurs qui assistaient aux représentai ions 
de VImposteur. 

« 

8 ô. Registre de La Grange (I05y-16B5>. Manuscrit autographe. — 
Archives de la (!omèdie-Françatsc. 

Dans ce registre, dont voici le titre exact : * Extrait des receptes 
et des alTaires de la t'oniédie depuis Parques de l'année îS50. 
appartenant au s"" de 1-a (irange, l'un des comédiens du Roy i, 
Charles Varlet de l>aGrangeJ'éîève et t'acleur préféré de Molière, 
releva, de 1659 à 1685, le ]>rograinme de tous les spectacles dijitnéf 
par la troupe de Molière* avec le clufTre de la recel le et celui du 
partage* Il y nota aussi les principaux incidents qui intéressaient 
la Compagnie, comme la représentation des Fâcheux ^ Vaux* 
Îe-Vîcomte, au cours de la fameuse fête oH'erte par l'ouquet, 
t'interdîctïon du Tartane, etc. — l>e registre est ouvert au passaige 
oô est rela'éc la mort de Molière. 

67. Lettre de La Fontaine à &a femme au cours de son voyage 
en Limousin. (A Limages, ce 12 septembre ll}63.]f Autographe. ^ 
Jiibl. de TArsenal, 

• Je vous promis par le dernier ordinaire ta description du 
cbasteau de RtcheLIeu assez légèrement pour ne vous en point 
mentir... Ce qui me rcltcnl, c'esi ie défaut de mémoire, pouvant 
dire la plus part du temps que je n'a y rien veu, tant je sçaii 
bien oublier les choses... » 

88 . Achille, tragédie de Jean de t^i Fontaine- Manuscrit autographe. 
— Dép. des Manuscrits (don de l'abbé P.-J. Thoulîer d'Olivet). 

Le texte de cette tragédie inachevée (1.^ Fontaine h'en composa 
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que les deux premiers âcUs) présente quelques correetiom de la 
main de 1 au leur. 

89. Fftbles choiaiee, mises en vers par M* de Fontaine, — Pansv 
C tiarbin, IGUS. lu-ï. flÿ, gravées.— T>ép. des Imprimés. 

^uli tioti originale conteuaiit VÊpilre QU Dauphin, ta Pré/ctee^ la 
V^/e d*Éxop€ et les dix premiers livres des FabicSt avec vigoetlea 

gravées dans le Icxte par F. Chauveau. 

» • 

90- Nouvelles en vers tirée.[sic] de Bocace et de FArioste, ï>ar 
M. de L. F. [l^ Fontaine]. — t'aris. (*, Barbin» lütsa. In-12. — Dèp. 
des Imprimés, 

Cest l'édition originale desConles. sous le litre de Nouüeile$ ci 
sans ïltuslratîons. L'auleur n*y est désigné que par ses tnitialefi. 

91. Ck)ntes et nouvelles en vers de M. de l.a Fontaine. Nouvelte 
êdtlion... — Amsterdam^ H. Desbordes. llJBû. 2 t. en l vol. in-l3, 
front, et tîg, gravés. — Dép. des Imprimés. 

Première édition illustrée de cet <mvragc qui devait inspirer, 
au xviÉio siècle, tant dj dessinateurs et de peintres. Les vignettes, 
au nüinl>re de 58, sont dues au céîêbre peintre et graveur boîlan¬ 
dais Riitu)’!! de Ilooghe. 

93. Astrée, tragédie, par M« de La Fontaine, représentée par PAca^ 
demie royale de nmsLque, — Paris, impr. de C. Baiîard, iëül 
ln-4. — Dép. des imprimés. , 

Fxeinplaii'c de î'édittou originale avec correction autographe 
de Ta U tenir, pièce* tirce du célèbre roman d* Honoré d‘Urlé* 
fut jouée le 29 novemliire lüiïl r la musique était de Cotasse, éJévc 
et gcïidre de I.ully. 

93. Lettre de Nicolas Boüeau-Desprèaux; à Claude Broesette 
(t novembre Autographe.— Dép.des Manuscritstcoll.Uixioj. 

IvC critique proteste contre tes nt Légal ions du rédacteur du 
Journal de Frénona: sur VHisîùriû Ftapeliantium de son frère, 
t'rtbbé Jacques Boileau. 
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94. Œuvres diverses dti sieur D*'*... [Boileau-Dospréaiu Paris, 
n. Thierry, H (il. 2 vol. iii-L — f>ep, des Imiiriiiiés. 

Exe miliaire a^ec> envoi autographe de Boileau a Ciaiide B ros¬ 
se t te* enrichi par ce dernier cVancotations et de corrections 
inanuscrites* en vue des « éclaîrcissenieiis iusioriques * donnés 
par lui dans l'éilitîon de iTltî. 


95. Œuvres de Nicolas Boileau-Deapreaux. Nouvelle êdilioii.— 
Paris, E. Rüliol, iTiit. 2 parties en l vol. iii-f, portrait et pL 
î^ravés. ^ Dép. des Imprimés, 


Cette édition est illustrée d'un très îieau poidraîl tle l'auteur 
gravé par P, Orevet, d'après F. de Troy (fronltspkc du et de 
six pluïiclies à chacun des chants du £*rx(r(n^ gravées ]ïar Scotîn 
l'aîné et Dut!os, d'après Claude CÜlol, 


96. Lettre de de La Fayette (Marie-Madeleine Pioche de La 
Verg^ne^j à M'"*' de Sablé [Madeleine de Souvré). (Ce lundi au 
soïrj Autographe. -- Hèp. des Manuscrits (Portefeuille ValLaut). 

M"’»’ de I.a Imvette faU [illusion dans cette lettre à l^a Rochefou- 
cauld, l'auteur des Maximes, et au fils illégitime qu'il avait eu de 
l.ongne ville» Ch a ries-Paris d'Orléans, comte de Saint-Paul. 


97. Zayde^ histoire espagnole, par M. de Segrais, avec uii Irai lé 
de l'oiigine des romans, par M. Huet. — Paris. C, |Rurhîii. 167h- 
mil. 2 voî. hi-l2. — Dép. des Imprimés. 

Pour se conformer à I habitude des teinmes-auleurs de ne pas 
signer leurs écrits, M*"*? <ie Fayelte publia, sous le nom de 
Segrais, ce r^^man. qui précédé de Imil ans ta Princesse de Clives. 
Segrals ajouta l'ouvrage le jTrâffé de Porigine des romans, de 
P.-D. Huet, évêque d'Avranches, son ami et celui de Pauteur. Le 
Oépartement des Manuscrits possède un fragment de mauuscril 
autographe de La Rochefoucauld, montrant que celui-ci aurait 
eu une part dans la l'éductIon de Pouvrage (voir le n* suivant). 
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98. Fragment de * Zayde, histoire espagnole t, Aiilotira]vlir dr 
Trançois V'I de f,a îloclipfoncavifd. — Dép. (ies .Manuscrîls (Poi le- 
feuïîle Vüllaiil)* 

On vient de voir que ee petit roman, attribué à de 
Fayette, parut en Itî70-Ui7î sous le uorii de Jean Hegnaull fîe 
Segrais, secrétaire des cùJiinmndetnetits de la Grande Mademoî- 
selie, membre (b* TAcadémie, Le fragnieiil anlographe^ dû à 
I^i HocberoLicauld, prouve ejue celui-ci aurait en une part dans 
la rédaction de eel ouvrage. 

99. Les Aïaximee de La Rochefoucauld. Alanusci'H autogriiplie. — 
Fibl. de M. te duc de La Rochefoticauld. 

Ce manuscrit contient 275 Maarfoies, écrites presque toutes de 
la main de Fauteur, vi une copie dAine partie de ses Mémoires. 

99 bis. Eéflexiona ou Sentences et maximes morales [par La Roclie- 
roueauld], ^ Fat Fs, (L Barbiiip ln*12, front* gravé* — IVqt. 
des Imprimés* 

cd. parisienne des d/ax/mes, Lcslamenl mm al de la société 
précieuse et testament lîttéraïre de railleur. « A cette dale de 
Uj<î5. conlemporaîne des Satires,, antérieure de deux ans â Andro- 
moque, de cîmi ans aux Pensées, les ,\îaximes soiid un événcinent 
considérable par leur fond et par leur forme ^ (l.anson). 

m 

100. Lettre de Jean de La Bruyère à Jérôme Phèlypeaux de 
Pontchartrain (l(i juillcJ Antiigraphe. — Dép. des Manuscrits 
(colL Llairambuult I. 

Dans cette missive de ton ramîlîer, le nu Ui* U sic plaisante avec 
son jeune correspondant sur divers sujets, I*a signature en trois 
mots, diiïérente de celle ries autres autographes connus^ doit 
être signalée. 

101. Les Caractères de Thèophraate, traduits du grec, avec les 
Caractères ou mœurs du siècle (par J. de Lu liruyére). — Paris, 
K, Micbalict, 16B8, I 11 - 12 .— Uép* des Imprimés* 

ICrlilinn tnigmule, imprimée en 1687 et publiée rn 1688, Lu 
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même année, parurent cleujt autres éditions à Paris, une à 
Bruxelles et une ù Lyon. 

102* Suite des Mémoires - du comté Rog-er de fiussy-Habutin. 
Wanuscril original, t, Vî(ï, — I>6p. des Manuscrits, 

Dans la dédicace A sa fille, Louise-Françoise,, ttussy loue le 
taîcat de sa cousine * de Savigny » (Sévigné), qui unit en ses 
lettres tE l*ugrêabU% îc liacÜn et le sérieux #, Ce manuscrit pré¬ 
sente des correc.lions du IL I>, BouhoursÉ 

103* Irottre de M'*« de Sè^igné (Marie de Rabutin-Chantal) é aa 
âlle, Françoise de Origuau (2j |uin Autographe, — 

Dép, des Mariuscrïts, 

f^i mère exprime ses regrets de ne pas avoir de nouvelles de 
son enfant, 

104* LeUres choisies de M'"®la marquise de Sèvigné à M“^ de Grf* 
ga iHj SS iiJe^ qui couCenuent beaucoup de pardcuîarités sur 
PhUtoire de Louis XIV.— fS. l.pTroyes 1725* in-l2.— Dép, des 
Imprimés* 

[/un des trois exeriiplaires connus de cette première édition 
des Lettres de M"**» de Sévignè* morle en et qui ne contient 
que 31 lettres ou rragments* 

105- Mémoires de ma vie, par (.liarles PerrriulL Manuscrit auto¬ 
graphe* — Dép* des Manuscrits* 

L'auleur des C'oniej y évoque son enfance et sa première 
éducation* 

106. Histoires ou Contes du temps passé, avec des moralitez (par 
Charles l^erraull , — Paris* C* Barbin^ î(î9T. front, et ûg* 

gravés, — Oép* des Imprimés* 

Un des deux cxemjjlalres connus de rédilîon originale des 
Contes de I*errault* avec vignettes gravées. 
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107. Rd^islre dôs délibérations de rAcadémfe firançatee (1672- 
leüî). Orîflitial. — Arctaves de rAcndémie rrancaisc. 

Ce registre est le plus ancien qiu noussüil']iarvenu, les procès- 
verbaux lies séances de 16:H i\ 1671 nyani disparu. Un second 
registre comprend les séances de 168:1 â 174S, et un Iroisiènie 
celles de 1745 à nuTt. 

108. Hegîatre de FAcadèmie française pour la distribution des 
jetons. Original. — Arctiives de rAc^idémie française. 

Ce volume contient la plus ancienne liste de présence des 
membres de rAcadémie (1673-167H), Ces listes se poursuivent dans 
cinq valûmes successifs jusqu*eii I79.‘t. 

» 

109. Observations sur i’orthog-raphe par les membres de TAca- . 
démie françoise {août-octobre 1673). Original. ^ Dép. des 
Manuscrits. 

Ce travail, entrepris sur la proposition de riiislorien François- 
Eudes de Mézeray* présente de nombreuses corrections et anno¬ 
tations de certains acadcmîcJciis : Ch. Ferraultt les deux abbés 
François et Faul Tallemant. Clau le iloyer, i. Segrais* Jean 
Doujat* Fr.-S. Mégnier-Desmarais* J .-II. Bossuet, P. Pellissoii. Ces 
additions ne sont signées que frinitiales ; P. représentant Per¬ 
rault; Pr., Petlison ; S.» Ségraïs î D., lloujat; J.-B., Bossuet, etc. 

» 

110. Le Dictionnaire do FAcadèraie françoise, dédîé au îloy. T, 

— Paris. J.-B. Coignard, 16J4. in-fol., front, el fig. gravés,-^ Dép. 
des Imprimés. 

Le fronlispîce, gravé par G. Edeîlnck et J. Mariette, d'après 
J.-B. Conieilte, représente le buste de Louis XJV couronné par 
les Muses; la vignette de la dôd'cace, gravée par J. Mariette 
diaprés J.-(L Corneille, montre les Académiciens reçus parle roi. 

— iji première séance de i‘Académie française. Fondée par Biche- 
lieu, eut lieu en îfiai. Les Académiciens décidèrent de ni ployer 
leurs réunions hebdomadaires é examiner leurs écrits* pour en 
tirer des règles et des exemptes pour Temploî de ta langue, et en 
composer un diclioiinairc de J^usage. Le jdan fut dressé par 
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Chap^îaln« ei It^ Lravuil comineLic^ 1639. V'au4^elas lui Le gratid 
artisan cte Fœuvre, poursuivie après su inorf ol fmaleinenl mise 
avi jour en *J vol., ni itiül. 

111, La Devise du Roy justiûéet par îe P. Méneslrier,.,, arer un 
recueil de cinq cens devises failt'S p<iur S. M,*— Parts, K* Aïichaiet, 
1679* In-L front, et fip* gravés. — Dè]î. des imqjrimés* 

La vignette en lèle de la dédicace donne une curieuse repré¬ 
sentation d'une séance de TAcadémie franc^^ïî^e au Louvre, dans 
la salle aujourd’liui consacrée aux teuvres d(' lUiget ; la lettre 
ornée est un M formé d'un sceptre, d’une main de justice 
et des trompettes de la ïîenommée* surmonté de la devise : 
A /7m/7ior/û/i7é. 

112. Premier registre des procès-verbaux de rAcadêmie royale 
de peinture et de sculpture (1618-tcr>4). Oiaginaî* — BibL de 
rRenie nationale des lleaii\-.\rls, 

l/Académie royale tle peinture rl de seulptiirc, fondée parle 
peinlre Le Brun et AL de Channoys, ancien .secrétaire du maré¬ 
chal de Schomberg, fol autorisée par un arrêt du Gonseit de 
régence en date du üü janvier 1648* — Le registre exposé contient 
les statuts et réglements de f Académie. * la forme de l'aire prêter 
le sermant ï, cl lc.s procès-verbaux des .séances de lÏM'rîcr 1646 
à mai 1G61* 

113* Lettre de Nicolas Poussin à Paul Fréart deChantelou (Rome* 
!''■ janvier 1643). Aulograpbe* — Dep* des Manuscrits* 

Le peintre, de relour à Rome après deux uns de séjour eu 
Rrance, présente ses vœux de nouvel an ^ son protecteur* secré- 
tauc du surinlendaut Rrançots Sublet de Noyers, 

114. Quittance d^Euataclie Le Sueur (31 décembre I6âl). Original. 
— Dép* des Manuscrits. 

l*e *Sueur reconnaît avoir reçu une somme de cent livres pour 
• le tableau de l'autel de la chapelle de la Madeleine a, en l'église 
(les Chartreux, è Raris. Il s'agit de ïa peinture intitulée Jésus 
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apparaît û la Madeleine sotts la fipurt d’fiii jardinier^ aiijourd'luîï 
ail txnivro. 

m 

115* Livre d’anticques tirées d’après celles qui sont à Rome^ 
par Le Brun Lvers Uïlü]. Original. — Dép. des Manuscrits (ronds 
Séf^uîer-Coisîin), 

Ce recueii de dessins de Le Brun a été offert par Uii au chan¬ 
ce lier Pierre Sé^îuier * pour tenir compagnie en sa hîblioîtieque 
A tant de rares mauuseripts ** L auteur y donne des représenta¬ 
tions dos statues de Jupiter^ d'Ksculape, de Gérés* des filles de 
Niobé, etc., et ries bas-reliefs de la bataille d*Arbéles et riu 
triomphe de Couslanlui, 


116* Livre de comptes du pemtre Hj^acinthe Rigaud. Copie* — 
BibL de l'Institut* 

L'un des deux volumes manuscrits* copies contemporaines du 
« livre de raison w où l'illustre portraitiste a noté la liste et les 
prix des portraits qu’il a peints de ifi8! à 1743* c'esf-à-dîre depuis 
son arrivée A Paris jusiju'â sa mort. A la suite, sont énumérées les 
copies exécutées année par année, dans son atelier et les soninies 
payées aux artisles (jui coUaborèreut aux portraits (lu maître 
(Pari'ücel peigna U les charges de cavalerie, les bii tailles ou les 
incendies à farriére-plan des portraits d officiers î Desportes, les 
paysages; HulUol, tes Heurs ; Baüleul, les liat)its, etc*). 

117» Lettre de Pierre Pu^ev 4 Colbert (Toulon* 15 février 1663), 
Aulographe, — ï>ép. des Manuscrits. 

I/artiste fournil au conlroleur-général des renseignements sur 
ses travaux. 


118. Instruction doutée au sculpteur François Girardon pour son 
voyage en Provence et en Italie (25 septembre 1666), Original. 
— Dép. des Mainiscriîs, 

Cette insirucHcm est signée par Charles Perraull* qui en a 
rédigé le texte. 
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119. La Diaa«^ et le Jupiter d^Arles se doanans à. co^aouàtre auac 
esprits curieux, par ihïUIç François de Rebatu.., — Arles, 
l'\ Mesnierv, lHr>ri. In 4. pl. gravée. — Dép. des ÎTnprirïi<'’s, 

l-'uniqiic plancJic de ce petîl livre, duc à [leuy.s Tcsicbîaiïque, 
est fort précieuse en ce fpFeUe représenle la Vérins d'Arles (on 
croyait à rorifiinc tpril s'agissait (rune Diane)^ telle qu'cdle était 
quand elle Tul mise an jour en IB&I. Or, lorsque la slattie fut 
ofl’erte à Louis XIV pour W^rsatlles et envoyée ii Faris en 16H4, 
elle subit de la pari de rrïrardon. et sans doute par ordre do 
rt>t, ite nombreuses el déplorables retouches qui en changéreni 
complélcmenî le caracléi’e* Un moulage exécuté avant Je départ 
pour l^aris el déctHivcrt à Arles en lllll, a monlré, (raccord avec 
la gravure de Testcblanque, les dlMérences (pu existent entre 
l'état primiUrdecet admirable antique et celui du marbre aiuincî 
et afTadl par tiirardon, aujourd'hui au Lou\ re. 


120, Lettre de Jules Hardouin-Mansart à Louis XIV (Saoonm% 
octobre* 1707). Autographe. “ Dép. de.s ManusciMts, 


Otle lettre, exlfaite du portefeuille (Je rarchitecte, oITert à la 
Ribliothéque par la comtesse de (Iramonl (FAster, précise les 
réparations qui devront être faites au château de 8uint*Germain- 
eti-laiyc, janir y loger la princesse d*Aiigicterie, Louise-Marie 
Stuart. Louis XIV a écrit sa réponse sur la lettre même. 


121, Les Dix livres d*architôcture de Vitruve, corrigez el Iraduits 
nouvellemenl en francoîs, avec des noies cl des ligures, par 
M. Perrault. —- Paris, J,-IL t’oignard. un3. Jii-lbl.* Tront. et Ag, 
gravés. — T>éji. des Imprimes. 


Première' écHlioii, luxneuseineiit illustrée de front., vignettes el 
plauches en ]}artie dessinés et gravés par Sét>asticu l.e t*,lerc, 
ami de t’auteur, i.laïuin Perrault. Uji y voit un téîïKÙgxiage de 
radmîratlon ipPavait rarchilecle de la Cojonnacle pour Vltruve. 
(•(jnsidéré, a vec Vigiiolc cl fhdladro. comitu! une anUudlé indîscu- 
bible: par les artistes du xvu“siécîc.— Le l'routispicc t*si gravé pai‘ 
(L Scotin (d par S. Lt* t’derc, d'après oTie conqtosiirou atlégfoiqiK' 
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<ie ct‘ dernier, t%u lüiid de lH(|aeUe on voil la ('tduiiiiaile du 
l,ouvre. 

122. Lettre de Robert Nant eu il à M"*'de Scudéfy. Aulugiapht^ — 
Bibi, de la ville cie Reims. 

Ihi des quatre spéelmens connus de récriture de H* Xaulciiil 
{voir le BUivaul). Dans celte lettre, qui a fait partie des 

collections Moninerqué, A. Bovet cl Morrîson avant de rentrer 
tout récemment en lYiince, Xanîeuil tail allusion â un portrait tie 
.M"‘'de Sciidérv, aujourddud perdu ; M, Kuffêne Bouvy lui donne 
une düle un peu aniérieui'c ù 

123. Kanteuil, eu commençant le portrait du roi, épigt'ainine 

"PontaîueblcHU, 17 fictohre — LS. L ii. d4 lu-'i.' — î)ép. des 

Imprimés. 

Au bas de La preriiiére pai^e, Nautcuil a i^ritlbnné iiu résumé de 
notice auiohîograpliique, (7Yst lü un des quatre spécimens connus 
de réciiture du célèbre peititre-graveui% les trois autres étant : 
le manuscrit des Maximes et réfïexiùns anr la peinture et sur la 
yravare (Btbl. iMarciana, a Venise); rAi>réiïi de quelques raisùmt 
contre Vétabltssemenî d'une maîtrise cie rari de la gravure en 
tail le-douce, ou Très humbles remontrances à Mgr le c/ioncf/ier 
5êguirrj, protecteur des sciences et des arts iBibLdt? ilnstilut); 
et une lettre autographe de de Sciidt'‘ry (BihL de la vilîe de 
Heinis; voirie n“ précédent), 

124. Heures de Louis le Grand, faîtes dans rHoatel des In val ides. 
îh 8B.— Dép- des Manuscrits. 

• .Malgré son titre original, ce uiamiscrit iVcsI |ïas un. livre 
(rbeures mais un livre de messe, comprenanl un recueil de 
prières et les offices des prineipaies fêtes de Ibnuée (communi¬ 
cation de M* Tabbé Le roquais). Il est écrit avec soin par un 
soldat invalide, qui suit la tradition de Jarry. Les enluminures 
sont dues aa,x artiste.s de TateUer de rHôtel, dont on ignore les 

noms. Un portrait du roi en prière et un riche encadrenienî avec 

« 

enfants el tleurs pour le litre eu sont les principales pelnlnreïr. 


I 
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Mais ou y Irouve. à cluit|ue page, des sujets, généralement en 
camaïeu, rcprésentant des scènes de la Bible et des épisodes 
de la vie de suint Loms, des chiffres royaux sur fond d’or, 
des Heurs de Hs, des culs-de-lampe et des représentations 
variées de petits paysajacs, finement exécutées. La vue de THotel 
des Invalides doit être particulièrement signalée pour son 
exacHlu<]e. 

125* Heures de le Qrand, faites dans l'Hostel des In^ralidea. 

— Dép. des Manuscrits. 

Ce volume fait suite au précédent et présente les mêmes carac¬ 
tères. C'est un vespéral pour les principales rèles (communica¬ 
tion de M. l’abbé Le roquais). Il est encore plus riclierneiil illustré 
el semble d'une facture plus siire que le précédent. Ün portrait 
du roL priant à genoux dans la chapelle, ûgiire en tête de l'ou¬ 
vrage. A la fin des cliapiti es* sont peints de riches bouquets de 
fleurs et des vases tkirés, analogues à ceux qui ornent le Graduel 
de Versatiles (voir le n® suivant). 

126. Graduai© et aatiphonai© ad usum Sancti Ludovici do mue 
re^iæ Versalleusis^pro solemnioribustotius anni festivitatlbus. . 
hî8Éî. — i>ép. des Manuscrits. 

O graduel, exécuté pour le service de ta chapelle de Versailles 
[lai' les nrlistcs de l'atelier rie l'iiôlel des Invalides, présente des 
encadrements, seize grands sujets* des culs-de-lampe (gerbes de 
Heurs, corbeilles de fniitsj et de grandes lettres siy fond d'or. 

127. Graluale et antîplioiiale ad usum Sancti Lrudovici domus 
re jiao Invalidorum. Î6a2. — Musée de l'Armée, 

Man user il sur pa relie rnîn, enluminé, exécuté aux Invalides par 
deux pensionnaire* de cct établîssemeiit. 

128. Ofüciüm B. Mariæ Vir>inis, Pü V Pont* Max. jusau editum, 

— Dép. des .Manuscrits. 

Ce livre d'heures, exécuté pour le marquis de Bade-Bade. 
Guillaume W, est orné de nombreuses miniatures, dues au 
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peîjitre alsacien Frédéric BreiUel, maître de (luillaume Ilawr- 
Cel artiste exécuta les dtjuze petites scènes du calendrier et 
trente petits tableaux représentant en réduclion des scènes reli* 
pieuses, peintes par Rubens, Jordaens, Van Dyck, Wouverman, 
Téniers, JîreUfihelt l’iûrer. Le portrait du peintre à soixante- 
sept ans est placé en médaillon i\ la fin du volume. 


i,Z9. Orationes select^e ei officia queedam partîcularia ad usum 
Quillelmij marchionis Badensîs, yariis authora Frederico 
Brentel ornata picturia, anito MDCXLVn. — Dép. des Manus¬ 
crits, 

Ce manuscrit, qui îi‘est que ïa seconde partie de l’ouvraffe 
précédent, compte plusieurs grandes peintures i saint Ignace* 
saint Charles Borrornée* le bienheureux Bernai'd de Bade, etc. 
Le portrait du inurquîs tuiillaume, au pied du Christ crucifié, 
est la plus belle miniature du volume. 

130* Les Sept offices pour la semaine à Paris (I6(î3), “ Dép. des 
Maiiusciils, 

Les bail miniatures qui ornent cet ouvrage, frescril parN*Jarr}\ 
escrivain et nul leur de la musique du Roy », sont altrihaées à 
Louis Duguernîer et ù Jean Pelïtot, Celle qui est exposée repré¬ 
sente la Piefo, 

131, Office des chevaliers du Saint-Esprit (s. fL). — Dép. des 
Manuscrits. 

Cel ouvrage, écrit par Jarry, présente à toutes les pages l'en- 
radrcmentd'or cfu'employait fréquemment ce calligriiphe dans ses 
productions* 

132, Liber Psalmornm (Un du xvti'^ sîèclei. — Dép. des Manuscrits. 

Ce manuscrit a été écrit par le copiste Rousselet, fort célèbre 
de son vivant et rival des meîllcur.s caUigraphes:N, Jarry; Ch. Gil¬ 
bert. Ivt. namoisidet. 
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133, L© Psautier de JèsuSi contenant de très dévotes prières et 
pétitions (1641K — Dèp. des Manuscrits. 

Cet oïivrage. exécute à Paris pour la duchesse Nicole de Lor¬ 
raine par le calli|îra]»he Jarry et le miniaturiste .^undont, contîeiii 
seize entu min lires fljïurani des scènes bibliques. Au feuillet 
expose, se voit dans la fosse atiÆ (roiu. 

134. Dôviaee pour les tapisseries du roy où sont représentez les 
quatre élêmens et les quatre saisons de l’année ii666u ^ Déi». 
des Manuscrits. 

l-es poésies qui coin ment eut les devises sont dues à Cli. iVr- 
rault, Fr. Cbarperitier, J, Chapelain et l'abbé Jean Cassapnes. Les 
rroiitispices el les vignettes synibolîques des emblèmes sont du 
nuniaturiste Jaccuies Bailly. Les grandes peintures représentent 
les tapisseries de Ctu ï.e Brun. Dans le tableau de l'Automne^ 
devant une vue du château et des parterres de Saîiit-Cerinain» 
au-dessus de la Seine. Bacchus et Diane soutiennent un médail¬ 
lon. oit Ton voit des chasseurs è cbeA'al. I.es quatre ernblémes 
qui sont tracés sur l'encadrement sont : la grenade entr‘ouverte, 
la vigne de Virginie, le cor et îe faiicofi. 

135. L'Arcade, Tavola boschereccia di Pier-Gio. Baieslicrit nobile 
Parmegiano, dedicata al massimo deUi eroi* Luigi decimo quarto, 
re di Francia (seconde moitié dn xvrr^ sîécleb — Dép. des Manu¬ 
scrits. 

Ce ma U usent d'une Fantaisie bucolique en cinq actes, caîU- 
graptiîé avec soin, offre, au début de chacun de ces actes, une 
miniature rFnn arl original, représentant une des scènes de 
l’ouvrage. 

» 

136, L’Énôide. de Virgile, traduite en vers françoî.s,.. — Paris. 
P. Moreau, 1646. In-fol.— Dép. des Imprimés. 

Fn Itiltl', un maitre d'écriture parisieu qui s'était fait impri¬ 
meur. dessina et présenta au roi deux séries de caracléres type»- 
graphiques dits * d'écrilure t. Pun imitant la ronde* l'autre la 
hÂtarcle. Enéide est le pins remarquable spécimen des livres 
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iiJHïininês par Morc;au îV l'aidp de ces camclères» à la fois maiat- 
sénieiit lisibles et peu éléj:ïants< t]ue Ion h essayé de remettre 
À la mode, à diverses reprises* au vviii^ el au siècle. 

137* Les Morales d^Ëplctète^ de Socrate, de Plutarque et de 
SéiLèque traduites par Dçsmarrfs de Sainl^Sortin , —An cbasleau 

(T 

de Hicbelieu, de riinpiimerîc d'Iltkniue MÎ|^on» IG53. In*l6. — 
I)ép, (les Imprimés. 

Ce petit voiume fut ijiipriiiié JongLeinps après La mort du car¬ 
dinal dans rimprimerie clandestine Installée au château de Riche¬ 
lieu, à l’aide de caractères typographiques très menus, dits 
caracléres d*argent (voir le n'* suivant). 

138» Biblia sacra.., — Parisiis, apnci S. Martin, tn-fi. — RîhL 

derArsenaL 

Rïbie dite de lUcheiteu, exécutée en caractères microscopiques 
et particulièrement nets, dits caractères d*argent, employés 
à rim prime rie clandestine du cliâlcau de Hicbelieu tvolr le n^ 
précèdent). La vignette esl de Chauveau. 


139, Pièces de claveciu, compo.sècs par L-Henrv d’Anglebert, ordi¬ 
naire de la musique de la (diambre du Roy,., tàvre — Paris, 
rauthüur ilG^st). ln-4 ohlong, musique gravée. —Bîbl, du Conser¬ 
vatoire national de musique et de décUimatkin. 

frontispice' gravé par C. V'ermeuien, dâprés Mignard, 
figurant les instruments de musique du temps, — J.-n, d'Angle- 
bert est un des meiMeurs clavecinistes de îa deuxième moitié 
du wn® siècle ; ses œuvres révèlent l’induence de îailly. 

140* Le Malade imag-iuairo, iitusi(}ue etc Marc-Antoine Lharpentler. 
Tome XVt de la collection des manuscrits autograi>hes de 
M.-A. (Miarpentier. — Dép, îles Imprimés. 


Marc-Antoine Charpentier (i(>39-17at). inusicien français de 
grande valeur, a plusieurs fols collaboré avec Molière ; mais rival 
de I*LÜly qui avait le monopole de représenter des pièces avec 
musique, il fui obligé de renoucçr au tbéàlrc. Le Afa^nde imagi- 
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tiaire fut dunné pour b première fois te 10 février 1673* et non 
pas sans t^ue des suppressions eussent été apportées dans la partie 
musicale* sur la demande de LviU>% 

141, Motets meslez de symphonie* composez par Charpenlier, maHr& 
de musique en la Sainte*Chapelle de Pu ris. ^ Paris* J, Edouard* 
1700, Iu-4 obloufi* musique gravée. — iîîbLdu Conservatoire natki- 
nal de musique et <Ie déclamation. 

Le frontispice de Desnia rets, gravé par C, Hou.ssci, représcnle 
divers Instruriients de musique i clavecin à deux claviers* basse 
fie vioîe, konboiir de basque, timbales^ tambour, harpe* guitare, 
orgue à <leux claviers, viole* violon, lyre, lia ut bois* flûte de Pan, 
serpent, ! rom pet te, cor de chasse* triangle é crotaîes et Ihéorbe* 

142* Thésée, tragédie [de Ph, QuinauLt], mise en musique par feu 
M. de Lully. Seconde édition* gravée pariï. de îiaussen, — Paris. 
C. Pallard* 1711* Jn-foL, texte* musique et pl. gravés, — Dép. des 
Imprimés. 

Ouvrage appartenant ù la grande édition des œuvres de Lulîy, 
eiilïéremenl gravée, faite par Cliristophe Ballard, de 1706 à Î714. 
Le prologue et chacun des trois actes sont précédés d"un en-tète 
du A J,*V. Duplessis, A F. Uoettiers cl à Claude Giltot* gravés par 
Scolin l'aîné el L* Desplaces* — Le prologue de Thésée montre 
une entrée de ballet* gravée par Scotin Talné d'après Ciilîot, 

143* Pratique de la géométrie sur le papier et sur le terrain,., 
[par Sébastien Le Clerc], — Paris, T* Jolty, 1660* Iii-12, front*,* flg. 
el pi. gravés. — Bibt. de M. B. Cantinelii. 

(^e livre* qu'on appelle * la Petite géométrie de Sébastien Le 
Clerc P, pour le dilTérencier du Traité dt géoméirie du même 
(1600, in-ab contient 84 planches* y compris le frontispice et b 
vignette de l'épître dédicatoire. Les planches idtislrant le texte 
ont cette particularité d'être divisées en deux parties i la figure 
du théorème eu haut* et au-dessous* une véritable petite esl.impe 
ù personnages* animaux, paysages* où S, Le Clerc se montre très 
apparenté A Catlot* et qui est le plus spirituel des commentaires 
illustrés. 
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144« Lettre du P, M* Mersenue à Johann Hovolke, dit Heyolius*^ 
fi î mars jr>48î. Copie, — Dejî. des .Manuscrits. 

Ce savant mentionne rextraordînaîre invention d'un soî-ciisanl 
mécanicien, qui aurait propose, en l6iH, la conslruclion d'un 
aéroi>luue de bombardement, 

145* Johannis Hevelli Selonographia, sive Lun© descriptio, — 
(iedani, antoiis siiinplibius, iiH7. fn-fol.* IVonL, tig, et pl, jïravéK, 
^ Dép. des imprimés. 

Ce splendide exemplaire, avec planches coloriées, inilialt^ 
rubriquées et dédicace de lanteur. fut envoyé de à 

t 

Louis XIV. Ciie îles phinclies représente les tîlvcrs pays de la 
Lune. 

146, Les Œuvres diverses de AL cic Cyrano Berge rat'. — l\.ris, 
Ch. de SercY* 1G61. tn-12. — Dép. des imprimés, 

La première partie de ce livre, intitulée : * Histoire comi¬ 
que est Le fameux récit du voyage de faiitenr dans la Lune. 
Il est possible que (Arano de Bci'gerîic sc soit inspiré de l’ouvrage 
précédent. 

147. Fleurs peintes du recueil, dit de Gaston d'Orléans. — Hiht. du 
Musemm d'histoire naturelle. 

Celle eollecthm de Heurs hnemeiit peintes sur vélin par Daniel 
KabeL Nicolas Hobei'l et plusieurs autres artistes pour Gas¬ 
ton d'Orléans, d’après tes modèles du jardin de ce prince à Blois, 
tut léguée au Hui* qui lu tU conliimer. Accepté en 1G61 par Jctlres 
patentes, mais confisqué iîiortientanèmenl par Fagon* premier 
médecin du Roi, pour son usage personnel, le recueil n'cnlra au 
Cabinet des Estampes qu’en 1718. Il y était regardé comme le 
joyau des collections et montré comme leî aux visiteurs de mar¬ 
que. Un décret de la Convention a retiré ces utbiims du Cabinet 
des Eslampes pour tes verser au Aluseum d’bistoire naturelle. 
Ils contiennent aujourd’hui TkOOG peintures, reliées en lOl v’olu’ 


mes. 
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148. Mémoires pour servir k Phistoire naturelle des animaux 
par Claude PcrrauUl... — Paris^ Iinpr» royale, 1671, i'ir* in-foL, 
front,, fifï*. et pï, gravés, — Dép. des Imprimés. 


Kveiiiplairede dédicace à grandes marges, rel, niat\ i% aux armes 
de eu* Ih'I ouvrage, rédigé jiar t'J, Perrault, par T Académie des 
sciences, frontispice, dû A Sébastien Le Clerc, tjui est égale¬ 
ment l’auteur des leltriiies et vignettes de Touvrage* représente 
fu^iiis XïV, accompagné de Colbert et de la Cour, visitant une 
des salles du Jardin dn Roi : A travers les arcades, cm uperçoit 
le Jardîiï des Plantes el. dans le lointain, l'Observatoire en con¬ 
struction. 


14©* Le Journal des sçavaus.,. — Paris, L (.osscïii, Hî6t3, Lép. 

(tes Imprimés, 

A C(>té du journal politique, ta £ja;el/e de France^ cl de la pet île 
feuilîe semi-politique etHUérairei leMeteare galant (voir le I8l r, 
le siècle vit naître le journal scienliTique e1 littéraire : 

le Joarnat des sçüvans, imaginé en letis par Denis de Sallo* et qui 
se continue encoJ’e anjourd'liui. —l^e journal est ouvert an compte¬ 
rendu de Püuvrage anglais de Tî. Hooke, Microffrap/ilct : * M. Hook 
assure qu^ayant regardé avec ie microscope une tache de moisis¬ 
sure qui estait sur la couverture d'un livre, il a vu distinctement 
que c'estoit une toufTe de fleurs, comme elle csl représentée par 
la figure .suivante *. 


LA COUR ET LA VILLl*: 


150é Lettre de la reine Marie-Thérèse A H, de Maupas, évêque du 
Puy (Paris, i:i février t«>66>. Signature autographe, — I>ép. des 
Manuscrits. 


1^ reine y laïl uUusion A la béatilication de 


François de Sales, 


151, Lettre de tf Monsieur « (Philippe d*Orlèana) à Colbert (Viliers- 
(ToHerets, 2 février 167ÜK Autographe. — Dép. des Maniiscril.s, 

IjC prince parle au ministre de sa brouille avec le roî et de la 
disgrAce de son favori, Philippe, chevaliei' de Lorraine, 
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15B* Lattre de « Madame (Henriette d^Ang'leterre) à M'^' ' de 
La Fayette tl'e inardy matin). AiilojiÇraphe. — Drp. des Manii- 
serils (t’ortereuiile \"allani), 

I-a princesse iiV>se .se rendre ihe^ M‘^'‘ de Sabl^. de crainte d’y 
porter le rlnime donl eîlc esl atteinte. 

163. Devoir du Grand Dauphin* Autogntpiïe* — des Mauusc.rüs 
iCoH. Bi.xio). 

l> devoii* il'ïdstoire eat corri^^é par Jtossuel* 

154. Version latine du duc de Bour^og^ne. Vnit^j^raplie, — Dêp. tJes 
Manuscrits. 

L’eléve de Fcmdim traduisait des œuvres de Phèdre, entre autres 
lu laïde [[F du livre I ; Crrnciilus super^uf et pauo. 

166» Lettre de M ’" de Maititenon (Françoise d'Aubignè) à Ma¬ 
rie de Brinon (31 octcdire). .ViUo^raphe, — Dép. des Mamiscrits 
Mton Duviquet). 

M'"® de Mandeiion s’y montre inquiète de la saïUé de .sa corres- 
jjundaiite et lui annonce rarrïvée Saînt-Cyr de iiouveUes élèves. 

150. Lettre de soeur Louise de La Miséricorde de La VaL 

Hère) à M’"'‘ d'Huxelles i2i août). .Aiitograplte. — Dép. des 
Manuscrits (correspondance tfaij4nières). 

Sœur f.üuîse refuse d’intervenir entre la marquise ei Ih su pé¬ 
ri fntre des ('anuélites de la me Saînt-Jacques. n. 

■ 

157. Lettre de de Mentespau (Françoise-A thé nais de Roche- 
ehouart) é Aiine-*rute6, duc de Noailles (s. dj, AutoîTraphe* 

— Dèp. dc.s Mamiscrils. 

l'ctte lettre est envoyée au duc, au sujet de Toctroi de certaines 
plaries dans la maison de la naiipliine, Marie-Anne de Ravière. 

153. Œuvres diverses d'un auteur de sept ans [Le duc du Maine]. — 

(S. L n. d.). fn-t* — Dép. des Imprimés. 

Ot ouvrage, dédié à M"^<‘ de Montespau, comprend rttnix parties' 
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lu première est une suite de traits de fliistoire aueieune et de 
maximes composés par le duc du Mahie en 1077-1678 ; la deuxième, 
un recueil de lettres écrites par \u\ pendant les mêmes années, 
la plupart à de Montespan* On doit la publication de ces Œu¬ 
vres diverses à de Maintenon, ijui^ du temps qirelle n'était 
encore que M’®^’ Scarron.^ fut la gouvernante des enfants de 
Louis XIV et de deMonlespaii. 

159* L’Homme de Cour, traduil de l'espapiiol tle Ballasar firadan, 
par le sîeur A me lot de La Houssaie.— Paris, Martin, 168L Jn-4, 
Front, et fig, gravés. — Dép. des Imprimés, 

Exemplaires grandes marges, réglé (front, et titre remoutèsK — 
Le frontispice de P, Le Pautre représente Louis XIV en costume 
d'empereur romain, au milieu irun riebe décor. I/ouvnige eut de 
nombreuses rééditions dés le régne de I,A>uis XIV. 

160* La Science héroïque, traitant de la noblesse, de l’origine des 
armes, de leurs blasons et symboles*«• par Marc do Vu!son. 
sieur de I^a Columbière.,. — Paris, S. et G, Cramolsy, 1644. In-fol., 
llg. gravées et coloriées. — Dép, des Imprimés, 

Un lies premiers ouvrages sur la science du blason* qui devait 
être illuslré, au wir,siècle, parie P. Méuestrier, Géliot, Palliol, 
d’Hozier, etc, 

lôl* Les Statuts de POrdre du Saint-Esprit,.. — Paris, Iinpr, 
royale, 1703, ln-4, titre et vignettes gravés. “ I)ép. des Imprimés, 

ExciiijiUiire réglé, reL mar. r. aux armes, olTert par le roi au 
duc de nicbelieu. — C'est un lies livres les plus jiarFaits qu'ait 
illvislrés Sébastien !.e Clerc i les vignettes, lettrines et lleurons 
y sont admirablement associés à îa typographie comme on en peut 
juger par la page du comniencement des Statuts* dont la vignette 
montre les chevaliers de l'Ordre assemblés dans le chœur de 
l'égïisÊ des Grands-Aiiguslins de Paris; dans le tond, Adroite, Ir 
roi confère l'Ordre à un chevalier. Les armes de l'rancc et de 
Pologne qui décorent la tettre If rappellent le souvenir d'Henri JII, 
fondateur de POrdre. 
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162. Mémoire de Laurent Maheîot et de Michel Laurent (l6:i3-I66U. 
Original. — Dép, des Murmscrils* 

Le nire exact de cet ouv rage est te suivant ; AfémOfre de pïnsieitrs 
décorations qui serve aux pièces contenus en ce présent livre, com- 
tnancé [en par La«rejd Müheioi et continué par Michel 

Laurent en /'année 1673 [jusqfren —Ce recueiL rédigé par 

les décorateurs el machiinstes de l'Hôtet de Bourgogne* est un 
aide-mcmuire pour la mise en scène des pièces jouées sur ce Ihéà- 
Ire. Il donne le litre de 2flS pièces représentées entre 1633 et 1681* 
décrit te décor cl qticU[ues costumes de 192d'entre elles cl Fournit, 
pour 17 autres, ta représentation meme du décor. Ces dernières 
sont des tragî^comédicH antérieures à Tépoque clnssiquei — œu¬ 
vres de Du Rv«r, .Malret, Rotrou, Hardy, Scudéry, etc., — dont 
les décors o simultanés» dérivent directement de ceux des « mys¬ 
tères ». Le décor de Pirame et Tfusbé, de Théophile de Mau, est 
Fermé par le mur qui sépare les deux amants. On y voit aussi* à 
droite, un nuirîcr, un tombeau enlotiré de pyramides : p un antre 
d'où sort un lion du costé de lu Fontaine* el un antre antre à l'au¬ 
tre bout dn théfllre* ou il rentre» . 

163. Fesio theatrali per la Finta Pazza, dranm del Cdulio 

Strozzi, rappresentale iicl Piccolo tîorhone in Parîgi quest'anno 
MDt-XLV, et da Giacomu Torellî da l'ano, jnvenlore. — Paris* 
1615* îii-fol,, front* et pL gravés-Blhl. de l'Arsenal (coll, Ron- 
dol). 

Le théâtre ilaîten apparut en France dans sa nouveauté sous la 
régence d'Anne d'Autricbc. Dés la fin du deuil de Louis XHL on 
donne au Petit Rourban la Finta Pazza de G. Slrozzi. dont récii- 
lionest ornée d*un frontispice et de cinq planches gravées par 
N. Cochin d'après les décors de G. T’orclii* venu d'Italie pour 
monter celte pièce A machinés. Mazarin* très friand de musique 
et de spectacle, monta ensuite un opéra fiorenlin, Orfeo, de Rossi 
(1617)* auquel devait succéder VAndrûméde de CorneîUe (voir le 
n« 73). 


* A 


62 mpRIlHKS *1 M 4 M,H(: R IT?; 

1&4. Balletti d^invensioixe nella Finta Paz^a, rH Gtovcint>aitiï>la 
HaibL — 164*%]. ln-6 oblunj?, pl. gravées. — Ribï. rfarl 

fi'arch<*ülogje. 

SuRl^ cîe tîüiize (des flix-iieuf)püiîicliesj^ra\'ét's par V^alerbi Sj^ada, 
d‘ai>refî les ciessiris de Stefano délia Bella ilUistranl les trois bal- 
Uds cjui servirent d‘interouVies à IVipéra de ta FinîaPazza ; balUd 
fies singes et des tmrs, balte! des autruches, balïet des Indiens / 

des perroquets. 

165* Traicté des feux artiticielz de joye et de récréation auquel eat 
compris la manière de faire toutes sortes de fusées*** le tout 
représenté par figures correctes du dessin de Stefano délia 

Bella (16451). — Dép. de.s Manuscrits. 

première partie du uianuscril est formée de dessins à la plu¬ 
me, rehaussés d aquarelle^ qui rejvrésenlent moules, mortiers 
fusées, les détails de la fabrication des artifices, clés pièces mon¬ 
tées, etc. Ils sont l'œuvre du graveur Stefano délia ïîella, <iuï 
résidait alors en France. Le dessin exposé est celui de la * chan¬ 
delle à surprise •». Un farceur vient d*ajlumer rartifice truqué. 

* feu. dit le lexle explicatif, gagne îa poudre et fait sortir eu 
Taîr les fusées, au grand étonnement de foute l’assemblée, i^omuie 
montre la figure o 11 faut noter la vie et la gnïee spirituelle de 
cette esquisse. 


166. Décorations et machines aprestèea aux Nopces de Thétis, 
ballet n*yal reiu'éseiité en la salle tlu Petit iUmrUfiu. par Jacques 
l'orelli, inventeur. Dédiées ;’i rivnuuenUssitue Priuce-(4irdlnal 
Mjizarln (1651). — Pibl. de TArseual (coll. Rondel). 

Album de planches gravées par Israël Silvestre, fraprés Fran- 
carf, avec notices par Toridli (voir ïe ri“ siuvaul>. 


167. Description particulière du grand ballet et comédie des Nopcec 
de Pélée et de Thètis, avec les macbines, chaugemeus tie 
scènes, habits el tout ce (jui a fait admirer ces merveilknises 
représentai ion s. Dédié a Monsieur le comte ilc Saint-Aiguan... 
Paris. H. Rallard, 1651. In-foL — fîibi. de riiistItuL. 

LfCS Noces de Péi^e et de Tfiéiis, * coiuédîe Itulienue eu musii|ue 
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entiemeslée cfuii balUM sur le iiiesme sujet #. anivre rte Hejiserrtdiv. 
furent doimées pour lu [première fois le "26 janvier 1654* A la l^ui\ 
avec un |*raii(l siicct'^s. — Après une dédicace* un avant-propos 
et une ode en italien, vient une suite de figures rapportées sur 
le vélin de l aibum et présentant en conteurs les costumes de tous 
les danseurs et iigiiranfs de ce ballet, fiu le roî parul avec les 
prmcipau't seiguetirs de la r.iïiir, 

168. Courses de %eXm et de bagues faittes par le roy et par les 
princes et seigneurs de sa Cour en l’année MDCLXII... {{ïar 
Cil, Perrault et Fléchier], — Paris, S, Mübre-Cu’amoisy, lfl7U. 
lu-fol., front, et pL gravés. — BibL de V^ersailles. 

b'.xemplaire du roi, dont les plaiiclies ont été enUuniiiées par le 
célèbre miniaturiste Jacques BaUly, — Le Carrousel de 
Pline des plus belles et des plus fastueuses fêtes du début du règne 
de l.ouis XJV, fut doimé Poccasîou de la naissance du nauplun, 
dans le * jardin de Mademoiselle aux 'Puileries (la [ïîaee du 
Carrousel en a gardé le nom). Après avoir défilé dans Paris, eiiiq 
quadrilles iiuigitiriqucment costumées et barnachées, — la qoa- 
tlrille des Homains, commandée par le roL celle des J\îrsans par^ 
Monsieur, celle des Turcs par le prince de Condé, celle des 
Ajucricatus par le duc de tiuise el celle des hidieiis jïar le due 
d*Fng!iieii, — prïrenl jiarl peudant trois jours à des courses de 
léles el cie bagues. Le roî voulanl perpétuer le souvenir de ces 
lèlt*s, (2ülberl fil exécuter un recueil de planches gravées, — Pun 
des plus beaux livres illustrés que nous ail laissés te xvii* sîérb% 
— avec texte en français l>ar t'barles Perrault et en latiu par 
Fléchier, lequel parut en 167(1. è'. Chauveau el Israél Siîvestre, 
avec la culïabmation de Rousselet pour le frontispice el de 
Le Pautre pour les ca(‘tt*ucbes, représentèrent les cavalcades 
et les diverses courses de la fêle. Le t'abînel des Estampes 
possède un autre exemplaire afjuarellè de cet ouvrage. 


169, Relation de la feste de Versai lies du 18 juiUet 1668 jiai” 
André l'élihieu.. — Paris, lmp. Royale, I67y. Iii-foL, pl, gravées. 
— l>é[>, des ïmiirimés. 

iVt ouvu’ageest une de.s grandes puljMcidions ornéi's de figures 
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et do planches gravées par Israël Silvestre, Le Paiitre, Séb. 
1^^ (UcL'c, etc., ipii parurent sur Tordre du roi pour coirimémorer 
les plus belles fêtes de Versailles. Lês PlaiMirs de l’isle enchantée 
pour les fêtes de ltî(>4 (paru en 1673K et les DiaerUssemens de Ver¬ 
sailles^ donnés au retour de la conquête de la Franclie-Comté en 

4 - 

1071 (paru en 1070). appartlonneiit à la même série. Le Départe¬ 
ment des Estampes e;ipose deux pièces de la suite des Diverlisse- 
ments de Versailles (voir n** llSO et 1100). 

170, Carrousel desgalans Maures de Grenade entrepris par Mon¬ 
seigneur le Dauphin à Versailles. — (S. L, 1685}. fîr, in-folio. — 
lîibL d^art et d*arctiéologie. 

Suite de vingt-huit planches gravées au Irait par Berain, puis 
coloriées à Taquareîle. reproduisant les costumes des personnage.s 
do la Cour qui prirent part au Carrousel exécuté les i et j juin 
IüSj a Versailîês. Le sujet était îe combat des Ahcnccrages et des 
ZégrisS* épisode des guerres civiles de (îrenade. l^e Dauphin com¬ 
mandait la quadrille des Abeiicérages elle duc de Bourbon, petit- 
hls du Grand Condé, était chef des Zégris. Un livret intitulé i la 
Brillante journée ou le Carrousel des yalans Maures, par Oon- 
ncau de Vizé, était vendu à Tontrée. 

171, Description des réjouissances faites dans la ville de Rennes 
pour la naissance de Mgr, l/ouis de France^ duc de Bretagne^ 
arrière-pôtit-fiiâ de Louis le Grande et de la cérémonie de ses 
funérailles^ avec le cérémonial du couronne ment des ducs de 
ceUe province (170ôJ. Manuscrit. — Service hydrographique 
de la Marine, 

Au frontispice de ce manuscrite se détachent, sur un fond 
d'or, les tliverses scènes des réjouissances, a le repas, le feu de 
bois, le bah la pirarnide... ». ainsi que la vue des principaux édî‘ 
fices de Rennes. 

173, Vues du Château de Versailles. — (S. 1,, lfl72-lü82). (îr* in-hiî. 
™ Dép. des imprimés. 

Recueil tie grandes planches d'Israël Silvestre, J- Hclelinck* 
1'. Cbauvean et Taulre, représentant les divers aspects du chû- 
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tcau de Versailles et de ses jardins, le détail des fontaines, des 
statues et des vases. I-a section des Cartes et Plans expose deux 
autres planches de b série des Maisons royales en épreuves 
coloriées (voir les n^* 332 et 337). « 

173. Le Labyrinthe de Versailles. — Paris, lmp. royale, ïS77, in-3 ; 
front, el pL j^ravés. — I>ép* des Imprimés (legs Salomon de 
Roliischiid). 

Exemplaire il grandes marges. — Le labyrinthe était un bos¬ 
quet, situé au sud du bassin de L.alone actuel et dessiné par 

l.e Nôtre : à chaque détour, se trouvait une Ton laine repré- 

# 

sentant au naturel une fable d'Esope, dont une inscription en 
vers de itenserade expliquait le sujet. La description, illustrée 
par Sébastien Le Clerc, comprend un litre au-dessus duquel est 
le plan du I,abyrhithe, avec remplacement de chaque l'on laine 
désigné [>ar un chîlTre et le tracé du chemin à suivre pour voir 
tesJi^ rontnines sans s'êilarer, et *ü planches représentant IVntrée 
du Labyrinthe et les fontaines. 

174. Représentation des machines qui ont servi à eslever les deux 
grandes p-erres qui couvrent le fronton de la principale en¬ 
trée du Louvre, dessiné et gravé par Sébastien Le Clerc, îti77. -« 
Dép. des Imprimés. 

Cette grande page, insérée dans le recueil des Maisons royales^ 
est considérée comme un des chefs-d'oeuvre de S. Le Clerc, 
faut pt>ur la richesse de sa composition que [ïour la beauté de la 
gravure* Les deux pierres qui couronnent le rroniou de la Colon¬ 
nade, tirées d'une carrière de Meudon, 4 pesoient chacune plus 
de HO milliers dît Jombert \ elles avaient 52 pieds de long sur 
H (te large, et leur épaisseur n'était ejne de l» pouces. • Ladïf eu Hé 
de tes élever à une si grande hauteur et oit tnoins par rapport à 
leur jiesanteur qu'à cause de leur figure mince el piale, qui les 
rendoit taciles à se rompre, si elles ii'avoient pas été soutenues 
également dans toute leur longueur. * 
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175* Histoire du roy Louis le Grand par les médailles^ emblèmes, 
devise»,-- par le P- Claude-ï'rançois MénesUder... Paris* 
T.-B- Nolm, 16S9. In-fol., front, et pL gravés, Dép. des 
Imprimés, 

Le maréchaî de La Feuîîlade, voulant témoigner sa gratitude et 
son ad mirât ion à Louis XIV, fit démolir une partie de l'iiotel de 
ta Ferté-Scnecterre qu"îl avait acheté* pour créer une place dédié 
au roj. I,a Ville prît une partie des dépenses à sa charge. Mansarl 
fut chareîéde la construction* Le maréchal de I.a Fcuillade donna 
la statue de Louis XIV* de Desjardîns* Fondue par les frères 
Kctler et élevée au centre de la place. Quatre groupes de trois 
colonnes, ornées de médaillons commémorât!Ts el sui nionlées de 
fanaux* complétaient la décoration* comme on peut le voir par 
une planche de Potivrage du P* Ménestrier* gravée par (tuérard 
avec ce litre i « Veùe de la place des Victoires où M. le marcschnl 
duc de La FeüiHade a dressé un monument public à la gloire de 
Louis le Grand, de la statue de ce Monarque couronné parla Vic¬ 
toire* accompagnée de trophês* de médailles, de bas-relie Fs et 
d'inscriptions hur le^ actions glorieuses de sa vie et de son régne* 
le 28 mars îG5ft ** 

176. Décoration de la cour de l’Hôtel-de-Ville de Paria pour 
Térectlon de la sïatue du Roy f|uir le P, Cl.-Fr, ,Ménestrier|. — 
Piiris* N* et C*Caillou* 1689, ln-4. — îlép, des Imprimés* 

Bien des années après la hVonde* lorsque l,.<juis XIV’ scella sa 
réconr liât ion avec la Ville de Paris en assistant à un banquet 
donné en son honneur à l’IIôtel-dc-Ville le 30 janvier 16H7, it vit 
dans la cour la statue de marbre, œuvre de Gilles Guérin* érigée 
en iGrii* oû il était représenté* jeune et vêtu ù la romaine, foulant 
aux pieds le Parisien rebelle : * Otez cette figure, d.t-il* elle ivest 
plus de saison La nuit même, les êchevins firent disparaître la 
statue (aujourd'hut à Chant lîy)et en commandèrent ensuite une 
autre — dû bronze, celle-ci* — è Coyscvox. Inaugurée le 
14 juillet tG89* déboulonnée sous la Révoluttori, remisée au dépôt 
du Houle* elle échappa à la fonte et* après bien des vicissitudes. 
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elle fut envoyée au Musée Carnavalet, qu elle décore la cour 
d'honneur. P. Le Paulre, qui lui a consacré une grande estampe, 
Ta aussi représentée dans le lleuron du litre de l'ouvrage 
cLdessits décrit. 


177, Description de l’église royale des Invalides [parL-F. Félibicn)* 
— Paris» imp. de J. Quillau, 1706, In^fol., front.» Üg. et encadre¬ 
ments grav^és. — Dép. des Imprimés, 

Luxueux exemplaire de présent dont toutes les pages» à la difTé- 
rcnce des exemplaires ordinaires» sont ornées d'enca<irenienls 
gravés. Les chapitres s'ouvrent par une vignette gravée et tous 

i 

les euK-de-lampe et lettrines reproduisent des ensembles et des 
détails dcréglLse des Invalides: peintures, sciilplureSpautels, etc. 
La première pierre de riïôlel des Invalides avait été posée 
en 1670 ; Mansart» qui continua et termina la construeijon 
d'après les plans de Bruant, y ajouta la seconde église, dite le 
Dôme des Invalides» commencée en 1675 et achevée seulement 
en 1735. 


178- Jeux Matoriques des rois de France, reines renommées, 
gèograpkie et mètamorpliDse, par fcj M. J. Desmarets,.. et gra¬ 
vés par de Bel la. ^ Paris, IL Legras, I6i>8 . 4 voL În-i2, pL gra¬ 

vées, — Dép. des Imprimés- 


L'édition originale de cet ouvrage servit à Téducation de 
Louis XIV, Dans répilreàla reine régente, datée du lüjanvier 1645, 
Desniarrts de Suint-Sorlîii écrivait: « J'înventai ïe jeu de Phisloire 
de France avec un tel ordre que, met tant d*un coté les rois illustres 
et les bons» et de Tautre, les faîncajîU et les mauvais, avec avan¬ 
tage pour les premiers et désavantage pour tes autres. Je me 
promis qu'un jeune prince en passant le temps à ce jeu, impri- 
meroit en son àmc un extretne désir dimilcr les unset une grande 
horreur pour îes défauts des autres *. — Sur Tune des planches, 
f Anne d'Autriche, reyne de France, saincte, sagp, d'une bonté 
merveilleuse et d'une modestie pareille à sa grandeur *, est repré- 
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scntée ?iur un char à cJeu^ roues, assise entre ses deux enfants. 
Louis XIV et Philippe d'Orîéans. 

179, Essai d’analyse sur les jeux de haaard^ par M. de MontmorL 
— l’aris, Quillau. 1703. In*4, flg. et pL gravées. — Dép. des 
lmi>rimcs. 

Kxcmplaire réglé, à grandes marges, relié aux armes* de cet 
ouvrage illustré de sept ^remarquables vignettes par Sébastien 
Le Clerc, Celle qui ouvre la partie représente une coïnpagnie. 
assise aulour d'une table ronde et jouant au lansquenet ; d gau¬ 
che, un des joueurs qui \ietit de perdre, se lève en renversant son 
siège et jette ses cartes de dépit. Le Département des Estampes 
expose les épreuves tirées hors texte des quatre vignettes d'en- 
lèle de cet ouvrage (voir n®* 11 MK 

180, Afdche annonçant que la reine a perdu sou bracelet. — 

(S- L. 1662). In-foL — üép, des Imprimés. 

l>e texte de cette affiche, datée du 2 février 1662. fait savoir 
que la reine, assistant le jour même à la procession dans le cliâ- 
teau rïu Louvre, a perdu un braceleT de diamants et pierreries. ' 
et ordonne à ceux qui Tau roui trouvé de le rapporter à M®* de 
Navailles. contre récortifîcnse. 

181, Le Mercure galant. — Paris. C. Barbîn. 1672 et ss. tn-l2. 
— Dép, des Imprimés. 

Quand Théoi>lirasle neaaudot fonda* enlGül* le premier journal 
I potiliquc* il obtint un prîvliège qui lui en assurait te monopole ; 
mais ce monopole faillit disparaïlre pendant la Fronde, certaines 
feuilles de polémique ayant pris le caractère de périodicité. Hiles 
donnèrent naissance aux galettes en vers, mises â la mode par 
Loreî. dont la vogue dura une trentaine d'années, et qui furent 
ï’emplacées, en 1672* par le Mercure gulant, — le prototype des 
peliis journaux mi-poli tiques, ml-îittéraires* — créé par Donneau 
de Vïzé. Stms divers lilres et direcLons* te Mercure devait se con¬ 
tinuer, à peu d'interruptions près* jusqu'è la Restauration. 
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LES QUERELLES RELIGIEUSES 


182. Sermoa pour la Cîrcoueision. par J.-Il, Ro^ssueL Manuscrit 
autograplie, Dép. dt*s Manuscrits^ 


Ce texte présente des coi reettons* qui permettent de se rendre 
compte de la méthode de travail de Bossuet. 


182. Les Elévations à Dieu sur tous les mystères, par J.-B. Bossuet. 
Manuscrit autographe. — ï>ép. des Manuscrits. 

Les seconde et troisiénie élévations» consacrées à l'idée de Dieu« 
ont été particuliérement modifiées par l'auteur. 


184. Oraison funèbre d^Heuriette-Anne d’Angleterre, duchesse 
d’Orléans, prononcée é Saint-Denis, îc 2i® jour d'aoust 1670. par 
Mcssîre Jacques-Bénîgne Bossuet. — Paris» S. Mabre-Cramoisy» 
1670. In‘4. front, gravé. ^ Dép. des Imprimés. 

L'exemplaire est ouvert au passage célèbre : * Madame se 
meurt» Madame est morte... * Le Cabinet des Estampes expose 
une gravure représentant la pompe funèbre d'Henriette d'Angle¬ 
terre il Saiiit^Denis. gravée par Le Pauîre d'après Cissey (voir 
le n® 1158). 


185. Oraison funèbre de... Louis de Bourbon, prince de Condè... 
prononcée dans l'église Nostre-Dame de Paris, te 10*^ jour de 
mars 1587, par Messire Jacques-Bénigne Bossuet. — Paris, 
S. Mabre-Cramoisy, 1687. In-1, front, gravé, — Dép. des Imprimés. 

Cet exemplaire porte une reliure en maroquin noir aux armes 
de B<>ssuet, semblalde îl celle qui est décrite au chapitre des 
reliures sous le n® 26iî. 


186. Explication des Maximes des Saints sur la vie intérieure, 
par messire François de Salîgnac-Fénelon» ardievèqtîc de Cam- 
bray. — l’aris, P, Au boni n, 1657. In-12. — Déi>. des Manuscrits. 

Les corrections autographes, faites par Féneîon sur les conseils 
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de son (idéîe ami* Paul, duc de Reaiivilliera, saiil aîtînificaïivcs des 
aMénualions apportées A Texpression de la peiîfîéc de Tauteur, 

« 

187. Les AventureB de Télémaque, par Fénelon. Afanuscrit aulo- 
|!raphe. — Dép. des Manuscrits, 

Fn tête du manuscrit, se trouve un portrait de Tauteur : à la fSn 
du volume, a été relié le manuscrit autographe de VExetm^n de 
conscience fjour an Rojj^ adressé au duc de Bour||ogne, 

188. Suite du quatrième livre de 1*9 Odyssée » d^Homèie, ou let 
Avaniurea de Télémaque, fils d’Ulysse [par Fénelon), ■— Paris, 

de C, Harbin, IflOO* In-î2, — Dép, des Imprimés, 

Première édition, sans nom d'auteur, interrompue après rîm- 
pressioii du privilège et des 20ft premières pages, — p'éneJon 
hii-mème a déclaré que îe Télémaque, écrit pour instruire en t'aniu- 
saut le duc de Bourgogne, ii'auraît pas été livré au public sans 
rindiscrétion d'un copiste. Le premier livre parut eu avril IGJi 
et, malgré llntervenlîun de Fénelon auprès du chancelier, 
l'ouvrage se répandit rapidement (ta B* N. possède quatre tirages 
riillëreuts de Fedilion de iBîlît) et la suite continua de paraître, I„a 
première édilîoti comtdète et avouée, * conforme au manuscrit * 
originat ne parut qu'en 1717 par les soins du marquis de 
de Fénelon, 

189, Lettre du P, Louis Bourdaloue à Roger de Gaignières(Samedi, 

7 décembre). Autûgraplie, — Dép, des Manuscrits (coll, Galgnièrc»), 

Le Père remercie son correspondant d’un envoi d’ouvrage. 

190, Déclaration du Clei^é da Franco [dite des quatre articlei] sur 
la puiasanoe ecclésiastique (19 mars ltîS2). Original avec les 
signatures nutograpiies, — îübL MaKiirine. 

Par cette déclaration, rassemblée extraordinaire du clergé 
réunie par ordre de Ltuiis XtV proclame les sentiments dePFglïsc 
de France sur les doctrines ultranionlaines, Soixante-tuiît prélats 
Pont signée* Lacté est ouvert aux pages revêtues des signature». 
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Cti y Ut nolommeni à gaui'he : Jacobu» Befitgnus ep. Meldensi$ 
[nossuct J. 11 existe un autre exe ni plaire aux Areliives Nationales. 

I 

191* Correspondance des supérieurs et dirécteurfi de la Compagnie 
du Saint-Sacrement de Paris avec leurs confrères de Marseille 
(ifi.îîJ-ieaü). Manuscrit origitiaL — Dep. des Manuscrits, 

A la fin de ce recueil, se trouvenl les formules iniprimées, où 
les directeurs annonçaient la nitirl récente des confrères. Sur !a 
circulaire exposée, une note inunuscrite prescrit aux membres 
de !a Compagnie d’adresser <Jes mémoires sur « les entreprises des 
religionnaires * en leurs provinces. 

192. Lettre de la mère Angélique Arnauld â M"'- de Siîblé {Du 
dernier octobre). Autographe, — Üép. des Manuscnt«, 

La mère Angèiique exhorte son amie et expose les caractères de 
sa méthode d'édificaiion. On sait que M'"'^ de Sablé, après 
avoir fait, sur tes conseils d'Arnauld et de ses sœurs, plusieurs 
retraites à Purt-Hoyal à partir de 1G52, alla s’installer en itissdans 
une aile du couvent qu’elîe avait fait construire prés du chœur de 
régihe : elle y flemeura jusqu’ù la fermelure de Port-Royal 
en IMl. 

193. Lettre de de Longueville (Aune-Goneviève de Bourbon) 
à M*"*» de Sablé (Méru, ce 30 novembre). Autographe. — Dép. 
des Manuscrits. 

La duchesse donne à son amie, éterneile malade, des renseigne' 
nients sur un médecin de son frère» Armand, prince de Conli. 

194. Avis aux aœurs de Port-Royal sur les effets de leur appel 
des violences de M. rarchevéque da Paris contre elles, par 
Antoine Arnauld (2ü septembre IGfii)» Autographe. — Dèp, des 
Manuscrits. 

Cette note Insiste sur la conduite que doivent suivre les reli¬ 
gieuses devant i’atUtiidedii nouvel archevêque de Paris, llardouin 
de Beaumout de Péréfixe, ijuî reçu mm en ce la persécution de 
Port-Royal. 
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195, Premièrô {dix-huUième] lettre escritié par l’auteur de« 
c Lettres au ProTlucial » au H. P. Anuat JesuLte * [par Paîical|« 
— (S. L n. d.). In-4. — Dàp. des Imprimés. 

Les Provinciales^ imprimées clandestinement, A Paris, eu 1656* 
1657* parurent cPabord en plaquettes de 6 à 12 pages in-i* que 
Tan se communiquait sous le manteau* Dans la dîx-sepliéme» 
datée du 23janvier 1657, Pascal tait allusion à la mauvaise typogra* 
plue de ces brochures ; on Ut* en efTet, à la fin ; « Mon R* P*^ si 
vous avez peine à lire cette lettre* pour n*estre pas en assez beau 
caractère* ne vous prenez qu'à vous même. On ne me donne pas 
des privilèges comme d vous,.* Cest un trop grand embaras 
d'estre réduit â l'impression d'Osnabruk ». 

196* Les Provinciales, ou les Lettres eserîttes par Louis de Mon- 
talte à un Provincial de ses amis et aux RH. PP* Jésuites, sur 
le sujet de la morale et de la politique de ces Pères par l^ascal}* 
— Cologne, P* de La V’allée* 1657. In-12. — Dép* des Imprimés. 

Première êdilîon globale des Provinciolcs, publiée, non pas comme 
le titre llndique, à Cologne, chez Pierre de üi Vallée* mais à 
Amsterdam, chez Louis et Daniel Llzcvrer^par les soins de Mcole. 
Celte édition originale se dîslingue d'une seconde, parue la même 
année, soi-disant chez îe meme Pierre de La Valtée* en ce qu'elle 
po"le dans le texte de la première page : Faculté de Pnrfj. au lieu 
que la seconde porte ; Faculté de Théologie de Paris, 

197. Édit de révocation de l’èdit de Nantes* (l'ontainebleau. 
octobre 1685). OriginaL — Archives Xatiouales* 

Cet édît fut rédigé par le marquis de Châteauneufet signé par le 
roi le 17 octobre 1685. M porte la signature du roLLoü’ï, le contre¬ 
seing de Seignela) î Par le Rog. Colbert, Je visa du cbancelier 
Le Tellier, la mention des deux enregîsirements au Parlement et 
le grand sceau en cire verte sur lacs de soie verte et r«^uge. 

198* Orî^'inaux des dslibèrations prises par les habitans de la 
R* P* R. de Mon^âubazi* Millau, Saint-Affrique, etc., d© rentrer 
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dans le sein de l’Eglise catholique (aoùt-oclobre 1655)* — Dép. 
des Mnnuscrit?!. 

Ces procés-verbauîL originaux furent envoyés û la Cour par 
l'intendant de la généralité de Montauban* Urbain Le Goux de 1^ 
Berchére* pour gagner la faveur du roi. Us sont ornés d*iin Fron¬ 
tispice symbolique, exécuté sur parchemin et colorié- 

19&. Lettre de Charles de Marqueiel de Saint-^Évremond à Loulft- 
Charles-Gaston de Nogaret, duc de Caudale (lti52K A.uto< 
graphe, — Dép, des Manuscrits. 

SaînUËvrcniond fclLCite le duc de sa nomination comme chef 
de Tarmée de Guyenne, Cette lettre date de Tannée où Saint-Évre- 
inond lui-mème fut nommé maréclial de camp, A bette époque, 
il s*est déjù signalé par sa mordante Comédie des ûcadémicient 
et il va bîentut, à la suite d"une lettre au maréchal de Créqui dans 
laquelle il critiquera le traité des Pyrénées^ être obligé de passer 
à letranger, 

200* Histoire de Calejava ou de l’îele des hommes, arec le para- 
lelle de leur morale et du chrîsUanîsme {pur Claude Gilbert], 
— (S, l.,) i70(L ln-12, ^ Dép. des Imprimés, 

On ne peut guère mieux représenter ici les* libertins s du temps 
de Ivouis XlV que par ret unique exemplaire connu de l'ouvrage 
de Clr Gilbert, écrivain que M, l^chévre range parmi les succes¬ 
seurs de Cyrano de Bergerac, Curieux esprit, au demeurant, en 
qui se mêlent les mïluences de Saint-Év remond, Mallebranche. 
Bayle, Nicole et Fonterielle, 

201. Lettre du médecin Jacques Bellay au marquis de Sourdis 
(François d^Escouhleau), (Bïois, 2 mars 1(1(12). Copie envoyée à 
Colbert, — Dép. des Manuscrits (Mélanges tlolbert). 

Ce médecin, qui soigna la Grande Mademoiselle et plusieurs 
nriembres de la famille ("olbcrt, donne d'elTrayanls détails sur la 
disette de Ujfi2 en Blésoîs et en Touraine, 







74 TMPUIMËSETSiANUSClltTS 

202* Les Héros de la Lrig^ue^ ou la Procession monacale conduite 
par Louis XIV pour la conversion des protestans de ton 
Royaume. — Paris^ chez Pere PelerK, à renseït^ue de Louis Ijr 
G rand» iHül. In-i» pL j^ravées. ^ des Itnprimés. 

Caricatures de « I-ouvoïs, exécuteur âen ordres de la Sainte 
Lit^ue », de Louis XI\^ du P* f-a Chaise, du roi Jacques d'Angle- 
Jerrc,du P. Petres, deriuîllaunie de Ftirstenbcrj^, des archevêques 
de Ih'ims et de Paris, de Bossuet, du l^talmbourgp de Tévéque 
de Saintes, du chancelier Le Tellier, de Boufflers, de Pinlcndant 
de MarîELaCt de 1^ Rapine, Rasvilte et Pelllsson. de l'intendant 
Demevîn, de l'avocat du roî Rcanmier, du conseîllerau Parlement 
de Bordeaux Ou Viger* du lieutenant civit l.e Camus, de 
La Rcynie, de 1^ Mare et de de Maintenons 

203* Recneil de pièces bérolquea et historiques pour servir 
d^ornetnent à Phistoire de Louis XIV, dédiées à MAL Racine et 
Boileau, historîografes de France- — Imprimé par Jean de Mon- 
tespanl, demeurant à tiîzors. à renseigne de l'cdit de Nantes, if9î. 
tn-foL, pi, gravées. — Dép. des Imprimés^ 

A côté du curieux titre de ce recueil d*estarnpes satiriques 
contre Louis XEV, îniprimé en Hollande, on a placé une de ces 
images, empruntée ù un autre exemplaire ; Lq RetraiU de 
Louis XIV at>€C son serrait 

LA FRANCK fXONOMIQUE, MARITIME ET COLONIALE 

204, Le Parfftit négociant, ou Instruction générale pour ce qui 
regarde le commerce**, la banque, change et rechange,,* par 
le 8*^ Jaccjies .Savary.— Paris, I.., Biilaine, l(i75* In-t, froni* gravé* 
— Dép* des Imprimés. 

P'rontïspice de V. I^ndry montrant Inactivité d'un port de 
commerce i les hallols qu'on débarque et qn on empile sur le 
quai, le.s tonneaux qu'un roule, les marchands qui concluent des 
atTaircs, le commis qui les enregistre, etc. 
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Z05, Liâ Grand banquier, ou le Livre des monnoyes ètrangéreii 
réduites en monnoyes de France... par Barréine... “ Paris, 
Ü. 'l'hicrry. ltîH5. Jn-8. front. j*ravé e! vifïnetlcs s. bois. — Dép. 
des Imprimés. 

Édition orljiinaîe d'un des ouvrages, avec celui des Comptes faits 
du grand commerce Ac.fi plus réputés de François Bai reine. 
spéciatiste des fjuestions etc clumge et de comptubjîité, qui» pro- 
par Colbert, a généralisé en P rance remploi des comptes 
faits, aujourd'hui connus sous son nom. Le frontispice repré^ 
sente un banquier A qui l'on présente un eJTüt payable à 
vue, 

206, Projet d’une dixme royale qui. supprimant la taille^ les 
aydes... et tous impôts onéreux et non volontaires.,, pro- 
duiroit au Hoy un revenu certain et suffisant [par le niaréchat 
de Vaubanj. — (S. I..) 1707, fn-foL — Dép. des Imprimés. 

Kxemplaire û"ex dono du maréchal aux Augustins déchaussés 
de Paris, précédé de la copie mss. de l'arrêt du Conseil d'Élat, en 
date du 14 février 1707, ordonnant lu saisie et la mise au piton de 
ce livre, publié sans adresse et sans privilège, et r dans lequel il 
se trouve plusieurs choses contraires ù Tordre et A Tusage du 
Hoyaume *. On sait quel acte de courage civique fut ta publica¬ 
tion de cette Dix me rogale , où Vau ban, considérant que tout 

# 

cilijyen doit contribuer aux besoins de l'Etat en proportion de 
sa fortune, proposait le remplacement des tailles de toutes 
sortes par un impôt sur le revenu, 

307* Description du vaisseau « le Royal Louis » {par le coinmis- 
satre llayet). — Marseille. C. Brebion, lfl77, ln-&, dessins originaux. 
— Dép. des Imprimés. 

« Le vaisseau le plus magnifique qui ayt jamais été à ta mer» 
est un véritable musée (luttant. Un peintre et un statuaire égale¬ 
ment célébrés, Charles Le Brun et Girardon, ont présidé ù sa 
décoration. Les chambres aux parquets marquetés d'olivier, 
d'ébène et d'ivoire, aux ciels d'azur fleurdelisés, ont leurs parois 
décorés de scènes mythologiques î Apoliou et Daphné^ Âpoiîon 
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et Mctrsÿas; ou bien c*esf un combat naval et le passage du . 1 

Rhin* que le peintre Jean-îîapfiste de t-a Rose a encadrés de 1 

Victoires. Tiabriel Levray et tiuillaume Gay ont sculpté la ^1 

poulaliie de Henammées et de Sirènes, l/arrière est une Gloire i M 

Neptune et Thélis ofTrent les richesses de la mer et de ta terre 1 

à Louis XIV assis sur sou trône, que la Victoire couronne de 1 

lauriers, tandis que la Paix lui tend un rameau d olivier, I 

208. Défaite de Ruyter devant le Fort Hoyal de la Mi^rtinique | 

(20 juillet 1674). “ Section de Ciéographic. 1 

Gravure hoUandalse. Les colonnes d‘assaut des fïollandais* i 

S.OUO hommes, foudroyés par les feux des I6t défenseurs du fort, 1 

prises a revers par les salves du vaisseau i€i Jêux, sont décimées 1 

et forcées é la retraite. | 

209. Traité dee signaux et èvoluUons navaUes, qui contient les 4 

règles utiles aux officiers généraux et particuliers d'une armée | 

navale^ sous lu direction du mÉiréclial de Tourville, par le 1 

V. Paul llosîe» le.ifi. Manuscrit original. — Service hydrogra- I 

ph ique de la Martne. I 

210. Le Neptune françois*.. par les sieurs Pesiie, Cassînî et autres... ^ 1 

— Paris. IL Jaillot, 10113* In-fuL, front., [d. et cartes gravés. — 1 

Dép. des Imprimés. ■ 

Rstampe représentaut un Vaisseau de J^'rang portant le pauitton - 

d'admirût par Jean V'an Viauen. contemporaine de la bataille 
de la Ilougue {lüJ2). —Colbert et Seigneïay avaient imprimé une J 

telle activité aux couslrucMons navales qu'un vaisseau pouvait être ^ 

construit en une journée. Sur une galère mise en chantier à 4 

6 heures 1/2 du malin ù Marsciilc, Seignelny et Vivonne s’embar- J 

quaient à 5 heures du soir pour aller au château dUf (107!)). 

2 II 1 . Estât présent de l’empire du Maroc^ par le sieur de Saint-Oton js 

(IfiDa). — Bibl. Smïtli-I..csouef (Nogent-sur-Marne). 

Ce récit du voyageur Pranoois Pidoti de Sainl-Üloii est illustré 
de dessins â la sanguine, représentant des Maures et autres types 
du pays. 3 
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2±Z* Histoire de la grande isle Madagascar, par le Étienne de 
Flacourt, — Paris. G. Clouzicr. KiRl. fronC. et pl. gravés, — 
Dép. des Zmprinkés. 

La planche exposée représente la Kédtrcl/Ofï des habitons de tù 
proüince de Careamossi, en l'isîe ^dadagascor, en Vobéissùnce du Hag 
par serment solennel faict par les grands et députéz de loat le 
paTs entre les mains da de Fîaeourî. 

213, Journal du voyage de Jean Foy-Vaillant en Perse (vers 1679). 
Autographe.*- lîibl. de rinstitut (don du l> I^eblond ü l'Académie 
des Inscriptions et des Belles*Lettres). 

Jean Vaillant» dÜ Foy-Vailiant, numismate Français (1632-n06K 
fut présenté par Colbert ù Louis XIV qui le nomsna son antiquaire 
et le chargea de plusieurs nnssions en Italie, en Grèce, en Egypte, 
jusc|LVeii Perse, pour y rechercher des nièdaïUcs destinées au 
Cabinet du Roi. Il a laissé de nombreux ouvrages sur les monnaies 
et médailles anliques, 

214, Voyages de M. le chevalier Chardin en Perse el autres lieux 
de rOrient, — Amsterdam, J.-L. de Lorme, 17U. In-l, front, 
et pL gravés, — Dép, des Imprimés, 

Tome P'" contenant le voyage de Paris A Ispatian, c:tpitale de 
rCmpirc de Perse, Le frontispice, gravé par II.-S.Tomassin te fils, 
rei»ré.senie le [>orIrait de Jean Chardin soutenu par deux ürien- 
takix. Li vignette du titre est de J. V'^an tiouwen et porte la devise: 
Libertas sine scienisa licentia est. 

215, Histoire des Indes Ûrieiitaleâ [par SoucZiti de lien ne fort], — 
i^aris, A. Seneuae, Kirtti. In-i, Rg. gravées. — Dép. des Imprimés, 

La vignette de P. Sevin. gravée par Vermeulen, Rgure le 
cortège des Directeurs de tu Compagnie des Indes se rendant en 
visite en palaiU|iiîn dans la ville de Surate : « Un trompette 
marchoit îe premier A cheval * avec réîendartl aux armes de 
France, ensuite quatre pions: ce sont des Maures servant desfa- 
Rers, qui port oient quatre bande roi les aux armes de la Compa- 
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gnie... Soixante pions arméï de flèches, de coâtelas» de demy 
piques et de rondaclies, précèdoîenl deux x’iches palanquins où 
estoient les directeurs, accompagnés chaeuh de six gardes à 
cheval avec La casaque et la carabine ». 

216. Histoire naturelle et politique du royaume de Siam.,, tP&r 
Nicolas iiervaisel. — l^aris, Cl, Barbin, 1688, ïu-4, flg, gravées. — 
Dép. des Imprimés, 

Vignette représentant Tarrivée d'un vaisseau de France au 
Siani, au milieu des grandes gondoles ou baltoni du pays, ^ A 
la suite de l'envoi d\nie ambassade siamoise d VersallLes, deux 
navires français étaient partis pour î'Kxlrcme*ürient, emmenant 
le chevalier deChaumant, rahbé de Chotsy et plusieurs mission¬ 
naires de la Compagnie de Jésus» qui entrèrent dans le Mé-Nam 
le 23 septembre IdSâ. L'un de nus officiers de marine* Forbtn* 
devint amiral de Siamj quant aux Jésuites, qui allaient en Chine 
comme matbémaliciens délégués par L<iuis XIV, îe roi de Siam, 
frappé de l'exactitude avec laquelle ils avaient prédit une éclipse 
de lune, en retint quelques-uns comme conseillers scientîriqucs. 

S17< L’Estât présent de la Chine^ en fibres ie P. J. Bouvet], 
— [•aris, P. GilTart, Ii3iü7. in-roC pK gravées en double état, un noir 
et un colorié. —^ Dép. des Imprimés. 

On Ut, dans la dédicace au duc de Bourgogne: * Monseigneur,,. 
C’est une Cour oiï règne la poiitcsse, où la magniricence éclate, 
el qui est à peu près en Asie ce que la noire est en Eurojie — 
ï^es Jésuites envoyés par Louis XIV et que l'Académie 
Sciences avait admis comme membres, honorés en t'iiine comme 
des mandarins, eurent toute facilité pour se documenter sur ïe 
Céleste Empirei ils dirigeaient TObservatoire de Pékin. 

218-21 Bocuments sur écorce de bouleauj relatif^ à rbiatoLre de 
l’Amarique (1617*11)76). Originaux. — Dép. des Manuscrits. 

<^s documents sont une lettre du P, G. Poncet, écrite de 
Sainte-Marie des lluruns le 18 juin 1617. et une lettre de la 
jeune sauvage convertie, i Gaspesieiine », en huron et eu fran* 


ê 
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CaiRi adressée en octobre îiTË à son bietirailcuri M» de Sain* rece¬ 
veur Â Bourges*. 

3B0. Hlutoîra générale das Antillea^ habitées par les François, par 
te B* IK Du Tertre* — Paris, T* Jolly, Hî67-ïfiTi* 4 tome» en 3 voL 
iu-i* front** carlc'î et pL gravés. — Dép. des Imprimes. 

rVontispice de S* Le ClerCi représentant La Prance assise sur 
un trophée de drapeaujt* entourée de Cidons et de Caraïbes, 

221. Nouvelle découverte d^un très grand pays situé dans FAmé- 
riquB entre le Nouveau Mexique et la Mer Glaciale... par Le 

IC [.ouis JïeiHiep'n* — Ulrecht, G. Broeddet, I6îî7. In-8* litre, 
caries et pl. gravés. — Dép* des Imprimés* 

Le P. Louis Hetinepin* récollet* avait été le compagnon de Cnve- 
lier de Salle i * Le dit sieur de La Saîle, écrit-il, étoit fort mal 
satisfait de ce que je Pavois prévenu dans la découverte du Beuve 
Mesebasipi depuis sa source jusques iiu golplic de Mexique dans 
le voyage que j'y a vois fait en l'an 16BÛ ». 

222. Halation Journalièra d'un voyage fait eo 1698, 1599, 1700 
et 1701, par M. de Beauchasue, capitaine de vaisseau, aux*., 
destroit de Magellan, cûstes du Chîly et du Pérou, aux islea 
Galapes, destroit du Maire.** fait par le sieur Duplessis, ingé¬ 
nieur sur l<î vaisseau le Conte de Maarepas, Manuscrit original. 
^ Service îïydrogrupliîque de la Marine* 

On y voit un « Dessein des sauvages du détroit de Mageïlan t, 
représentés aux cotés de matelots maluuins. 

LA FIN DU RÉIGNE 

323. Journal de Jean-Baptiste Colbert, marquis de Torcy. Manus¬ 
crit en gramîc partie autographe. 2 voL petit în-t. L*un est relié 
en inaru<{uin citron aux armes de Colbert de Torcy* Pautre en 
maroquin fauve. iV entrelacs et ncurons é petits fers, — lïibl. de 
M.lean Leb;iudy (lepremier est exposé aux Reliures sous leii**27D,) 

Ce journal concerne ta fin de Pannée t7ûd, rannée 1710 tout 
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entière et les quatre premiers mois de Tannée 1711* U provient 
de la cotlection Morrisan* 

224-225. Mémoires de Saint-Simoîi. Manuscrit autographe. Tomes 1, 
V et VH. — Dép. des Manuscrits (don des adaiinistraleurs de la 
Ijhraîrie ItachetteT 

L'œuvre capitale de l^juts de Rouvroy, duc de Saint-Simonp 
Timpfacable liistorieUt fut confisquée à sa mort par ordre du roi 
et déposée aux archives du ministère des AiTaires étrangères en 
décembre 17i3ü. Ce précieux manuscrit de 3017 pages d'écriture 
serrée et presque sans ratures, conservées en onxe porte¬ 
feuilles reliés en veau écaille aux armes et chlfTres de fauteur, 
fut alors communiqué à quelques rares privilégiés* Des extraits^ 
des copies en cîrcutéreiit, puis de très mauvaises éditions, 
fort infidèles, en furent données au début du sîécte, 

descendant du mémorialiste, le général duc EIcnri de Saint- 
Simon, parvint à obtenir la restitution du document en 1S28 et en 
donna la première édition complète, t^ manuscrîl passa ensuite 
entre les mains de l'imprimeur I-ahure et, enfin, des directeurs 
de la maison Hachette, pour faciliter te travail de Tédiüon pro¬ 
jetée par Chéruef et finalement menée ù bien, avec une science 
incomparabJe, par MM* A. et J, de Roisîisle et L* Ijecestre. A 
Toccaslon du cenlenaîrc de la fondation de leur maison d'édi¬ 
tion les administrateurs de la librairie Hachette viennent 

d‘en faire le don jirécieiix à f litat et è la Bibliothèque nationale. 
Nous e\posün*s un des portefeuilles, faits sur Tordre du duc (t* I) 
et deux passages célèbres î ta niorl du Grand Dauphin et le 
port rail de Louis XIV (tomes V et VH, pages lüse et Hi43j. 

226. Registre des présents de pierreries et autres^ faits par 1© roj 
aux souverains ètrang^ers de 1669 à 1714. OriginaT ^ Dep, 
des Manuscrits, 

Ce volume contient, parmi l'énumération des dons faits aux 
souverains iTltatie. cl l£spagne, de Danemark, de Suède, de Russie, 
de Pologne, de Portugal, de Sicile. (rA*sîe, etc*, la liste des cadeaux 
offerts aux empereurs du Maroc, 
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227. Dernières paroles du roy Louis XIV au roy Louis XV, son 
arrière-patit-ûls. — De rimprimerie du (lablnet du Hoy, dirigée 
par J. ColUimbat, uiiprimeur oniriiaire de Sn Majesté. In'4. 
l>ép, des înipriinés* 

228. Placard à Tusage des crieurs pubUcs, annonçant la mort da 

LouU XIV “ Dép, des Imprunes, 

* Prie/, î)ieu pour rx^nie du Très liante Très puissant. Très 
Kxcéllent Prince lA>uis le Tirand, par la grâce de Dieu, îioy de 
France et de Navaixe, Très Chrestieu, Très Auguste, Très 
Victorieux, lucomparahle eu ('Jèuience, Justice et Piété,., * 
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229, Reliure aui^ armes de Louis xm ; écita de ÎVaiiee el de Navarre 
avec settds d*L et de fleurs de lis. 

230. Reliure aux armes d’Aune d’Autriche^ reine de France. 

231P Reliure au chiffre d’Amne d’Autriche^ avec semis d'A et de 
de fleurs de lis. 

232, Reliure eu velours bleu pâle, avec broderies de soie et de bis 
d'or et d'argent qui figurent ie chiffre et l'emblème d'Anne d’Au¬ 
triche : un aigle, sur un globe, soutenant les colonnes d'iJercuie 
et Ja devise: NescU occasum; Le tout dans une guirlande de feuilles 
de chêne en fils d'or. 

Celte reliure recouvre te 7'emp^e de ta gloire^ manuscrit sur 
veltn, dé Puget de La Serre* calligraphié par iarry en 1647.— lîibl. 
Mazarine, 

1 . Les reliures dont îa provenance n'est pas indiquée appartien¬ 
nent au Départeinent des Imprimés de la Bibljolhèque Nationale. 



















R !• 1. UT H K 


233. Reliure aux armes de Louis XIV, ptu tant les écus de France 
et de Navarre* ileliurc nuisaîque daa^ le style de Le Gascon. 


234* Reliure aux armes de Louis XIV, portant les écus de France 
et de Navarre* 

235. Reliure aux armes de Louis XIV encatlroes d'une couronne 
de lauriers t'erniée par des roses. Maroquin vert olive a tiïets* — 
Hibl. Sainle-Genevievc. 

236. Reliure aux armes de Louis XIV, présentant seulement les 
Heurs de lis de France. 

237. Reliure au chiffre de Louis XIV. .Sejiiis de Heurs de Us et 
d*l. couronnées. 

238. Rôlixire au chiffre de Louis XJV eu niarquelerie d'écaiUe rouge, 
d'êtaîn et de cuivre, avec rernioirs de cujvrc argenté. ^D’une 
soinptuusitc exceptionjieîle* cette reliure est attribuée à André- 
C^^liarles Hou Me* — Ilép* des Manuscrits* 

239* Reliure aux armes de Marie-Thérèse, reine de France, enca¬ 
drées d'une couronne de chêne t'ermée [mv des roses. Maroquin 
ronge à iilels. —Bibl. Saînle-Geiieviéve, 

240. Reliure aux armes de Marie-Thérèse, reine de France* Mai‘o- 
quin rouge a filets, 

241. Reliure aux armes de Gaston d^Orlèans. Hetiure du genre de 
celles attribuées a Le Gascon* 

242. Reliure au chiffre de Gaston d*Orléana. Martïquin rouge et 
filets dorés. — Hibl* Mazarîue* 

243. Reliure aux armes d*Anne-Marie-Louiaa d'Orléans, duchesse 
de Montpeusier, dite la Grande Mademoiselle. 
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244. Reliure italieniie aux armes de Oosme III, grand-duc de 
Toscane, et de Marguerite frtïrlêans, tille de liestun d'Orléaus. 


245. Reliure à Pemblèra© du Dauphin, exécutée pour le G rail d- 
Daujthiu. 

246. Reliure aux armes et au cMfTre du Grand Dauphin. 

247. Reliure aux armes de la Dauphine Marie-Anne-Christîne- 
Victoire de Bavière. 


248. Reliure aux armes de la duchesse de Bourg-ogne, Marie- 
Adélaïde de Savoie* 

249. Reliure aux armes de Henriette-Anne d’Angleterre^ duchesse 
d^Orlèaus, dite Madame. Maroquin rouge à fil ois. — Hibl. Sainte- 
tiencvîéve.. 

250* Reliure aux armes d'Ëlîsabetli-Charlotte de Bavière, princesse 
palatine, duchesse d’Orléans. Maroquin rouge. — tiîbl. Mazatine. 

251. Reliure aux armes d’Élisabetii-Chsrlotte de Bavière, prîneesse 
palatine, duchesse (ftïrféans. 

252. Reliure aux armes de Louis de Bourbon, prince de Condé, 

exéciitèo dans ie si vie 4lc Le Gascon. 

+ 

253. Reliure aux armes de Louise d^Orlèane,] relue d'Ilspagne. 

264. Reliure aux armes de Philippe d'Orléans, llégcnl de France. 

255. Reliure aux armes de Françoise-Athénaïs de Rochechouart- 
Mortemart, marquise de Montespan. 

250. Reliure aux armes de la duchesse du Maine. 


X 


257* Reliure aux armes de Louis-Alexandre de Bourbon, comte de 
Toulouse, granfl amiral de France. 
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258* Reliure aux armes de Françoise d’Aublgné» marquise de 
Mainteuoiii — Bibl. rte Versailles* 


259* Reliure aux armes du chancelier H.-F* d*Aguesseau. 

260, Reliure aux armes de Mademoiselle d’Aumale, nièce de 
Madame de Maintenon, — BibL municipale de Versailles* 

261* Reliure aux armea de Paui-Hippolyte de Beauvilllers, duc de 
Saint-Aîî^nan, maître de camp» ambassadeur Madrid* Reliure 
Italienne en venu fauve, 

262- Reliure aux armes de Jean-Paul Bignon, fils rte Jérème IL 
oraîorien* membre de rAcadéniie française, bibliothécaire du Roi* 

263* Reliure maroquin noir, de deuil, aux armes de Bossuet* 

264. Reliure maroquin rouge aux armes de Bossuet* 

205* Reliure aux armes de Charles Brisard-Tiville, conseiller au 
Parlement de Paris. Veau brun* I^s plats et te dos sont ornés 
d'un semis d'aigles ii deux tètes, de lions et d^îicrmine; les angles 
estampés et dorés de fers azurés: souvenir des reliures 
vénitiennes ou orientales du siècle précédenL — Bibl. Sainte- 
Geneviève* 

266* Reliure aux armea du cardinal du Cambout de Coîslln, pre¬ 
mier aumônier du Roi. 

267* Reliure aux armes d'Isabelle-Thèrèse Le Rebours, marquise 
de Chamillart, I^s plats en maroquin cîlron au clûrTi'e rC) sont 
doublés de maroquin rouge portant les armes. 

268* Reliure aux armea de J*-B, Colbert. Maroquin rouge A filets, 
feuillages et rinceaux k petits fers. — Bibl. de l'Arsenal. 

269. Reliure aux armea et au chiffre de J,-B. Colbert. 
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270, Reliure aux armes de J,'Bp Colbert j marquis de Torcy. Mpiro- 
qulii citron à dentelles et fermoirs. — Bibl. de M, Jean Lebaudy, 

271. Reliure aux armes de François de Cossé, duc de Brissac, lieu¬ 
tenant général du gouvernement de Bretagne. 

272* Reliure aux armes de Kenelm Dig^by, savant anglais. 

273* Reliure à deatelles aux armes du bibliophile H. du Fresnoy* 
“ Bibl. de la Chambre des Députés. 

274. Reliure exécutée pour Pierre Du Puy ^ garde de îa Bibliothèque 
du Roi. Reliure mosaïque rouge et verte, dentelles aux petits fers 
dans le style de Lvi Gascon. Les plats sont doublés de maroquin 
vert A dentelles du meme style. Tranches peintes. 

275» Reliure en veau fauve aux armes du maréchal Victor-Marie 
de CoBuvres^ puis d’Estrées et à son chiffre VMÏï couronné dans 
les angles, — Bibl. Mazariiie. 

276. Reliure aux armes de Denis Feydeau de Brou, ccmseiller au 
Parlement de Paris. Maroquin rouge — Bibl, Haînte-Geneviève. 

277. Reliure aux armes de Nicolas Fouquet. .Maro(]uin rouge. 
L/écureuil du blason de Fouquel paraît au centre d"uii semis de 
fleurs de iis. 

Celte relfure recouvre un exemplaire sur grand papier des 
Négocialions de M* le president Jeannin (oncle de luiuquet), 
dédié au surintendant par Tédîteur, Tabbé de Castille. — BîbL de 
M. Fdme Sommier. 

278. Reliure aux armes de Nicolas Fouquet. Maroquin rouge, dans 
le style de Le Gascon. — Bibl. de M. Edme Sommier. 

279. Reliure aux armes de Achille de Harlay, premier président 
du i^arleinent de l^aris. 

280. Reliure aux armes du cardinal Harlay de Ohamvallon, arche¬ 
vêque de Paris. 
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281. Reliure aux armes de Plerre-Damel Huet, êvèquc d'Avranrhes. 

282. Reliure aux armes de Nicolas Lambert deThorigny, conseiUer 
au Parlemt^ni de Paris, prévôl des marchands. Maroquin rüLijfe 
à filets, — iîibL Sainte-flcuevievo, 

283. Reliure aux armes de Guillaume de Lamoignon, président au 
Paricment de Paris. .Maroquin i'ou>^e « filets. ^ lîibL Sainle- 
('teneviéve, 

284. Reliure aux armes de Jean de La Vieuville, bailli de TOrdre de 
Malle. 


285. Reliure parchemin blanc, aux armes de Claude le Peletier, 
cuntrôleur dos finances après ('^glberl. Elle recouvre le lome I du 
catalo^^ue manuscrit de la bîbiiütjièque de le Peletier, — Bîbl. 
.M, le Pcïetier rie Bosanhtï. 

286. Reliure aux emblèmes de Paule^Françoise-Marguerite Gondi 
de Retz, duchesse de Lesdiguîères. Maroquin rouge tiinbi é de 
deux niasses d'armes passées en sautoir, couronnées et encadrées 
de la corüeiièi e dos veuves. — BibL de l'Arsenal. 

287. Reliure aux armes et au chiffre de Charles-Maurice Le Tel- 
lier, urchevêque de lîeinis. Maroquin rouge à filets et ciiiffres 
couronnés dans les angles, — BibL Sainte-fieneviéve. 

288. Reliure aux armes de Michel Le Teilierj chancelier de l'ratvce. 

289. Reliure à remblème de la Toison d*Or, exécutée pour le 
baron de Longepierre. 

290* Reliure aux armes de François-Michel Le Tellier, marquu 
de Louvoie. 

291. Reliure aux armes du cardinal Mazarin. Maroquin rouge à 
dentelle, emblèmes e! fleurons à petits fers. — BîVd. Mazarine. 






292* Reliure aux armes de Mazariu. louge ilii ^ienre de 

î,e (îascon. — [>e*p. cloî^ Manuscrite. 

293, Reliure aux armes du cardinal Mazariu. Marmiiiiii l-t's 

pliits et !e dos soûl ornés (fuu semis iréloiJes cl de fîiisceaux, 
pièces du blason du cardiuaL — lîlbL Ma/arine. 

294* Reliure aux armes du cardinal Mazariu. Maroquin rou^^e à 
entrelacs» conipartîmrïîts et lleiirons au poîntillé. Hans les 
mèdaîllons encadrant les armes sur les plais» on lit t Arma 
[Vnïnrmîj ornant Francinm, suoqiie comtUo GaUiam gtibernei. 
Celle reliure est iloublée de maroquin bleu à lleuroiis au i>oiu- 
lilié cl comparlirneiils de maroquin rouile. — JtibL Mazariue. 

396, Reliure aux armes de Charles de Sainte-Maure, duc d« 
Montausier, — lîibi, de la Clianibrc des Députés. 

296, Reliure aux armes du cardinal Louis-Antoine de Noailles, 
ai'clievêqne de l*aris et directeur du Conseil de Conscience. 

297* Reliure aux armes de Christophe Pajot, abbé counneudalaire 
de Valsaiules et de Saiut-.facques de Provins, 

298. Reliure aux armes de la Ville de Paris avec semis de Heurs 
de lis. 


299, Reliure aux armes de Louis Phelypeaux de La Vrillière, 

» 

cou.seilîer d'htaî. Wau fauve à filels, Hîbl. .Saiule-Cerieviève. 


300. Reliure maroquin roug^e au chiffre de Fabri de Peiresc, 
avec doiibb* encadrement et dentelle, 

301* Reliure maroquin roug-e au chiffre de Julie-Lucie d^Ang-ennes 
de Rambouillet, duchesse de Moutausier. Ornée d'un semis de 
J et d' L majuscules* cursîfs et entrelacés* elle recouvre iin 
exemplaire des Can/essiD/is de saint Augustin* traduites par 
.\riiauld fl'Andillv (Paris, HkllK — Bibl. de l'Arsenal. 
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302. Beliurtï aux armes du cardinal de Richelieu sur setnls de deurs 
de iis. 

303* Reliure aux armes de i’Instîtuitoïi de Saint-Louis, à Saint-Cjr, 
fondée par M™® de Main tenon. — Hîbî. de Versailles. 

304. Reliure aux armes d'Eug^ène-Maurlce, duc de Savoie-Cari* 
l^nan, comte de Soisaons, colonel des Suisses* pots lieiilenant 
général. Semis de fleurs de lis et croix de Savoie. 

305. Reliure aux armes de Jean-Georg-es II, é^cteur de Saxe.. 
Veau brun, à bordures de rhiceaux* de dentelles et de fleurs. ^ 
BihL Sainte-Geneviève* 

30ô« Reliure au chiure de la reine Christine de Suède. Cet te reliure 
recouvre uu exemplaire dM/oric par G. deScudérv* (Voirie ii® 66K 

807. Reliure aux armes du maréchal Charles de Schomberg, pré* 
senlant un semis de soleils et de lions alternés* pièces du blason 
du maréchal. — BibL Mazarine. 

808. Reliure aux armes de Pierre Séguier, chancelier de France* 
[iibliophile, Séguier faisait relier la plupart de ses livres par 
Antoine Buelle. 

809. Reliure aux armes de Dominique Séguier, frère puîné du 
chancelier, évêque d’.\uxcrre et de Meaux. 

310. Reliure aux armes de Louis-Denis Seguin, président de la 
Chambre des Comptes de l’aris* 

311. Reliure exécutée pour le pape Urbain Vllï. Semis cFabailles 
d*or des iîarberini. 

812. Reliure exécutée pour Vauban présentant les armes et les 
pièces d'armes de Vauban sur les plats et le dos, sur un exem¬ 
plaire de ta Géomèirie pratique de ringénienr^ de Clermont (11)93), 
ouvrage dédié et offert à Vauban. — Blbl* de M* Hector Le fuel. 
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313* Reliure maroquin rouge avec encadrement* lleurous et 
rinceaux, Coininencenient du xric» siècle. 


814* Rel iure mosaïquée à compartiments de ciiîrs polychromés* 
filets et lie U fous, A petits fers et au pointillé. Doublure mosaïquée 
A compartiments et lie Lirons. 

Cette reliure, d’uue richesse particulière de décoration et 
composée dans le style des œuvres hatïituelîement attrihiiées A 
Le Gascon, porte la signature rarissime du relieur Ftorimond 
Hadier. 

h 

315* Reliure maroquin rouge à entrelacs et compartiments bruns, 
citron, ^ris et verts, chargés de rinceaux A petits fers et au 
pointîtlé. Tranches dorées, ciselées et enluminées, — BibU 
Ma7.ai'jne, 


816-324. Reliures dans le style de Le Gascon* r,es plats en iiiaro- 
quiiï sont ornés d'entrelacs, fleurons et rinceaux à petits fer» et 
au pointillé, et paiToLs de petites tètes décoratives. 

316-319* Maroquin rouge. 

320. Maroquin rouge. — Lîibl. Mamariné* 

321 et 322, Maroquin rouge. — BîbL Sainte-Geneviève, 

323* Maroquin vert. — Ribl* Sainte-Geneviève. 

324, Maroquin rouge jï bortïure ornée d'une large dentelle 
formée de cornes d'abondance accolées de fleurons, — Bibî, 
Saîntc-Geneviève. 


\ 


325* Reliure maroquin rouge ornée d'une grande fleur dé lis 
composée elle-inéme de petites fleurs de lis. 

836* Reliure italienne peinte ton sur ton A la gloire de Ix»uis XIV, 
doublée d'un semis de fleurs variées sur fond d'or. 
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327. Lutetia. Paria. I déciicücr « aux lind^'iirs * est sîgîtée ; * Jacques 
rion»huiisl, ingéuioiir du Hoy, Hî52 *. 

Kxeiuplaire de dédicace du premier lirage, aux armes rf'Anue 
d’Autriche. plan célèbre montre le Paris de la Pronde avec 

ienceiiile hastiunnée, transformée depuis eu boulevards. Les 
palais, hôtels, églises el couvetits y ligui enl en vues cavalières : 
on reconnaît derrière les jardins du Palais-Royal le palais Mazarin 
avec sa galerie â peine achevée* Rue Saint-Honoré, près l'église 
Saiat-Hüch, on remarr[ue PinscripUon i * Demeure de l'auteur ** 
Dans des médaillons formanl cadre, on aperçoit les « maisons 
royal les el remarquai des aux environs *, _ plan, gravé par 
Abraham Ri»ssc, a été dressé de iei7à Il n’en ssubsiste (pi'tiiie 

dizaine d’exemplaires. La Section de géographie possède le manu- 
scril autographe et le texte imprimé de la dédicace « Au Roy* 
signée de Paiitcur* qid ti g lirait primitivement eu * papillon * sur 
le cartouche de gauche. 


l. Les objets dont la provenance n'est pas indiquée appartiennent 
a la Section des cartes et platis du départemeul des Imprimés. 


y 
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328, Carte g-énèraZe de Normandie^ par GiiLlIaurîie Le Vas^eut. 

de Fîeauplaii, higeuleur ordinaire du Hoy* Vers 1653. 

Première bonne carïe jîravée de ta province. Dans un an^jie, la 
Normandie, en tiianteau ducal, assise sur un char tiré par deux 
lions, tient un rouleau portant V« explication des marques 
Hes signes indiquent les * vîllafîes considérables sur les grands 
cheniîns où sont plusieurs hoslellertes où on trouve selliers* 
marecliaulx* cliarons les * iïostelierics notables... où on peut 
repaître et loger commodément »; un meme semis « en la mer 
signibe bancs et en la terre marest i. E/auteur, dans sa dédicace 
â l/ouis XEV\ fait allusion à son séjour de dix-sept ans en Pologne 
comme capitaine d'artiMerle. A son retour, il écrivit sa Description 
de VUkraine (1056) et puidia sa célèbre carte de ce pays. 

329. Plan proposé â faire pour augmenter l^ancien dessein du pal- 
lais du Louvre pour le premier estage, par E,e V'aii... (vers 
1666). Manuscrit. — Archives nationales. 

Avant d'adoplcr le projet de Perrault pour la Colonnade* 
I^>uis XIV avait mis en concurrence le cavaiîcr Bernin* qui vint 
exprès de Rome el n'élabora qu'im énorme palais à Hlalienne* el 
les architectes Vau et d'Oi bay qui semblent avoir travaillé 
en commun. Le projet de l>e V'au comportait un dôme central et 

des pavillons d'angle à grands toits* mieux adaptés à nos climats 

» 

que La Colonnade sans toits apparents. 

S30. Place Vendôme. Pian cavalier signé : « .Mansart ^ au verso et 
daté de Versailles. 1*^’“ avril 1699. — Archives nationales. 

En 16S5, Louis XIV' fit acheter et démtdir l'hotel de Vendôme, 
déplacer le couvent des Capucines et commencer la place carrée 
€ des Cou ((né les » ; les bâtiments devaient ètrealTeelés à la Biblio¬ 
thèque royale, aux Académies et aux ambassades. Les travaux, 
suspendus en 1691. â la mort de l^uvois, furent repris par Man- 
sart, Bullet et Boffrarid. On con.struisîl les façades avant de ven¬ 
dre les terrains, l^ statue de I^uis XÎV* par (lirardon* inaugurée 
en 1699. fut abattue en 1792 (voir la réduction de brtm^e, exposée 
au centre de la salle* n®i2ri5). 
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Plang^énéral du palais «tjârdms du Luxembourg-le 4^' fèTrier 
1696* signé : f A. Dtfsgodelz #. —Manuscrit en coul<*iirs*Archi¬ 
ves nationates. 

Habité par Gaslori d Orléans» puis par de Montpensier et la 
duchesse de Guisct le palais du Luxembourg fit retour à la cou¬ 
ronne en 1691 et fut alors cédé au duc d’Orléans. Au petit Liiscm* 
bourg demeurèrent te prince de Bourboo-Condé» sa veuve la Pa¬ 
latine de Bavière» et Bruyère, précepteur du duc de Bourbon. 

831. Plan général de Samt-Germain-en-Laye et de ses environs.., 
dessiné par Boîssaye» 1799. — Manuscrit en couleurs. 

Li>uis XIV est né au Chàïeau-Neuf. dont les jardins» dessinés 
sous Henri IV* descendaient jiisqu^è îa Seine. Parmi les demeures 
seigneuriales dont ce plan donne La liste, on remarque l'hôtel de 
N<tailles* avec ses jardinH en bordure de la foret. 

832. Voue et perspective du cb&teau do Vincennes du costé de Ton* 
trée du parc, dessigné et gravé par P. Brîssart. Gravure coloriée 
de lu série des a Maisons rovales » {vers 1660)* 

Le Grand Condé et le duc de Beau fort furent enfermés à Vin- 
cennes pendant la Fronde, Ma7,arin est mort le 9 mars 1661 dans 
ïc pavillon de la Berne (à droite), bàtî, comme le pavillon du Koi 
(à gauche)» sous la direction de Le Vau à partir de 1654 et décoré 
par l’hitippe de Chaitipaîgne. 

333, Plan du parc de Versailles ei des environe (vers î662). ^ 
Manuscrit en couleurs. 

V\>îci le plus ancien pîan connu de Versailles» dressé au début 
des premiers travaux de Louis XIV^On y volt le modeste château 
de Louis XllI» constriiit de 16;H â 1636 par l'ingénieur Phîlbert 
Le Boy. et ses jardins achevés en 1638 par Jacques de Menours, 
neveu de Jacques Boyecau» avec le mur qui les entoure encore 
aujourd’hui. I--es villages de VVrsaüles et de ('.hoisy-aux-Bcimfs* 
les fermes de Galty et de Glagiiy, les élangs. les hameaux de Sa- 
tory cl de Tria non figurés ici en vues cavalières* formaient le 
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pelit [>ays (îe • (îalîe », arrosé par le roisseait dn tiiPtne îiom, qui 
traversait les jardiiis. Ce pourrait être rouvre cCuti arpen¬ 

teur ou ingénieur italien ou riamanrl, à en juger par certaines 
fautes parlienlières d'tH'ttiographe. 


334, Pian g-énérai de la ville de Versailles. Mamiscril en couîeurs* 
— Archives de Seiiie-et-Oise. 

On suit ici la croissance de la ville depuis rurigine jusqu’à la 
construction de l'église Saint-Louis (1742). Ce plan, bien que 
postérieur à la juiirt de Louis XIV, montre encore, sur rempla- 
remeiit du (ïrand Camniun, Téglise Saint-Julieu, détruite avec 
ie bourg en Le quaidier Nutre-Dnuie s'arrètiiit à l'étang de 

Ctagny t son église fut achevée en 


335. Plan générai du ckaateau et jardins de Versailles (vers 
lüftü). [loüleaii uLanuscrîl en conteurs. — Archives nationales. 

Ce plan, te plus beau du V'ersaîlles de Louis XIV, fut dressé 
lors fie rinstallatiou du gouvernement flans cette résidence 
et à iu veille de la coustructiou de l'aile iiord^ dont la grotte de 
'riiétis et Jçs réservoirs fjccupent le futur emplacement. On aper¬ 
çoit les hüsf|utds et les bassins depuis disparus on ti ansfor- 
iiiés: parterre d'Cau avec son bassin central cantonné rie bassins 
annexes formaut iiuatrefeuillr, l,abyiintlie et île cJ'Aniour 
aft midi, bitsquel (tes 'rrois-p'ontaiiies ç1 'rtiéAtre frKau au 
nord. 


33ô* Carte du château et parc de Meudon, faite jxar Bouigaull et 
Malîs, arpenteurs du Rov. en IBICî. Roîilean en couleurs, ~ 
Arcliives nationales. 

Michel f*e Teilier, père de Louvf>ïs. acquit eu IBBO ta terre fîc 
Meutiüii, on le cardlaat t'ha ries rie Lorraine avait fait construire 
au milieu du xvf siècle* par [^hîlîbert rie l'Orme, nn premier 
château, l.ouvois étant mort eu lOWL Mendon fut cédé [lar sa veuve 
Anne de Sonvré, à Louis XfV, et k rrranrl T>aupliin en 111 sa 
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pour les « Marches et Caiu|jemciis de l'année du nu i>endanl la Campagne de 1671 
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résidence* Le Nôtre traça de nouveaux jardins ; un second 
château fut bâti par Mansart, demeure que Louis XfV trouvait 
plus di^ne d'un financier que d'un prince* Le Dauphin y moiirul 
en 1711* 

S37. Veüe générale du chasteau de Chantilly, de ses canaux* 
fontaines et bosquets* Dédié à Son Altesse Sérénlssime Mgr le 
Prince* Levé et dessiné sur ïes lieux par le sieur de BreteuiL 
jardinier et dessinateur de Son AHesse Sérénissime* Gravure 
d'Avetine* coloriée* de la série des <!. Plaisons royales a* 

Grand Condé mourut en itiSfi ; il s'était retiré h Chaulitly , 
après la bataille de Senel* Il y avait reçu Louis XIV en 1071» lors 
des Tètes marquées par le suicide de Vatel. Les jai'dins, dessitiés 
par Le Nôtre et depuis transfoniiés» élaîent célèbres par leurs 
eaux jaillissantes qui jouaient jour et luiîL 

3B8, Plan d’He&din pour servir au projet des ouvrages à faire en 
1713, Signé: V’aubau* —* Manuscrit en couïeurs. 

Projet antérieur a 1707, date de la mort de Vauban. Pour celte 
petite ville du Nord, ü n'était pas prévu de citadelle* Les inon¬ 
dations des rivières Gauche et Teruoïse el les marais de Marcon- 
nelle devaient aider à !a défense. L'enceinte du corps de place 
comprenail six bastions et deux portes, et les ouvrages avancés 
étaient natarellemenl pïus importants vTrs la partie non inon¬ 
dable* 

339. Carte particulière du diocèse de Rouen, dressée sur les lieux 
par .M* Frémont, de ÎMeppe* sous les yeux et par les ordres 
de i\î® Jacques-Nicolas Colbert, archevêque de Rouen,.*— Paris. 
Jaillol, 1715* 

Grande et magnîllquc carte gravée par IJeroy et dédiée au 
chapilrede Rouen* Une légende fort détaillée distingue les divers 
établissements humains, indiquant jusqu'aux cabarets. Les signes 
habituels des planéte.s désignent les jours de luarchê (la Lune 
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poui' luiiili, Mars |>our le mardi, etc.>. l^e diocèse est divisé ■ 
par duvennés et archidiaeojiés. J,-X. Colbert (ltJ.ti-1707), second 
fils du niinislre, fut de TAcadémie française et de celle desinscrip- 
lions et fil preuve, comme archevêque, de tolérance à l'égard des 
calvinistes. 

340. Plan du port et de l’arsenal de Brest, 1671^ l'ait par Le 
sieur de La Belleveue^Dumain. — Service liydrographique de la 
.Marine. 

Magnifique, plan cavalier, aux armes de Colbert, figurant lallotle 
de Louis XfV en rade, et. avec des teintes diverses, les construc¬ 
tions fai tes ou à faire dans rarsenal. Il était dit t le plan de deux 
toises . (il a environ quatre mètres carrésh Des chantiers de 
constructions pour six vaisseaux de ligne* trente magasins pour 
autant âv vaisscau.x. <ies quais longs de mille toises* des magasins 
a triple étage pour les agrès, les vivres et les munitions, des 
boutiques pour tous ies corps de métier, des forges, des étuves, 
une prison, une cliapeîlc, un aqueduc, un hôtel pour le comman* 
dant, une école de canonniers, votié ce qu'avait réalisé Colbert 
qui n'avait trouvé à Brest, en fait d'arseniil, * qu'une gueuserie ». 


341. Le » Soleil Royal », Signé î P. Vary* — riouaclies. — Bihlïo* 
théque Smith-I.resouèf (Nogent-sur-.Marne). 

Proue et poupe du vaisseau-amiral de la flotte de Louis XïV, 
monté par Totirvîlle é la bataille de la Hoiigue le 22 mai 1092. et 
représenté battant son pavillon sur le plan de Brest de IfiTfi (v'oir 
le U® 340.) 


342. Dassin de la ville de Toulon et partie de son arsenal, iTm^. 
Signé ; * Pierre Pugel, sculpteur et archltecque du Boy.„ en ta 
Marine j. — Service hydrographique de la Marine. 


Ia* grand sculpleur t^uget avait imaginé un arsenal d'un efiél 
fc*és déc<»ratif dont nous avons ici îc dessin original. Les services 
du port se déroulaient en une grandiose perspective autour d'un 
pavillon central à coupole et d'un bassin a flot. L'approbation 
unmnimp des intendanfs ne. désarma point les critiques de l’ingé- 
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nu‘ur de Glervüle qui Qt rejeter tes iiruposiliujis du oélrd^re auteur 
du Milon de Crolone: 9 Tant tle colifichets ne répoiidoieiit absolu¬ 
ment pas à la majesté d*un ouvrage destiné à la guerre *>. 


343. Carte de la Manche, avec les travaux à faire au Havre, 
par {tot>ert, Service hydrograjdiiqiie de la Marine. 

Ornée d'un poïdj'aît eu couleurs de Louis XIV et d'une vue de 
Namur, prise, cet le année-lâ, par le roî, la carte conlient un 
plan du Havre avec les jetées proposées par (iobert pour mettre 
les vaisseaux du roi à Tabri. El il combattail l'idée de fortifier la 
Hougue I t M. de Tüurvlüe remarqua fort judicieusement en ma 
présence* sur la carte marine, en examinant tes accès de ce port 
que, s'il se donne un combat naval entre le cap Lézard et Ouessan, 
jusques k Ja hauteur du Havre, il sera impossible de guigner la 
Hougue,,. ^ Quelques semaines plus tard, c'est k la Hougue même 
que Tourviîle livrait bataille contre des forces doubles des siennes : 
s'il avait eu un poi l de rcruge, il était sauvé. 


344, Plan de la citadelle de Ûuukerke désigné en L'année 

commencée [lar les Anglois et achevée du dessein de M. de 
Chastillûn par N. Maupassaut. Dessin rehaussé.— Service histo¬ 
rique de ia Marine, 

Prise aux l'IspagnoLs en l<i4ti, perdue en V65it, reprise en 1658 et 
cédée k Cruinwell, revendue à la France par Charles II en îft62, la 
ville des corsaires fut fortifiée par \^anban et posséda un port franc 
et une chambre de commerce. Bombardée en 1G94 par les Anglais, 
elle fut démantelée au traité rrUtrechL 


346, Plan de la manufacture royale des étoÆes de soye, or et argent 
de la ville de Marseille. [Après 1692*] Manuscrit en couleurs. — 
Service bistorique de ta Marine. 


[-'industrie de la soie* ancienne iV Marseille, y fut rénovée par le 
banquier Joseph ['’abre, qui reprit en 1692 les affaires de la 
Compagnie de ia Médïterranée en foiidaiit îa maimfactiire. On voit 
ici sa maison (A droite) et le plan des cinq aleüers où battaient 
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50 métîei's. Les étoffes étaient destinées aux l.evaîitiiis, amateurs 
de suie brocliée (Vor et d'argent. I.a mannfactui'e était encore en 
activité à la lin du xviii^ siècles 

34d* VeUô da Marseille du coaté de i’inûrmarie, en 1398. Aqua¬ 
relle. — Service liistorique de ta Marine. 

Des chaises à. porteurs Iratisportenl des malades ou des visiteurs 
au pavillon de llnfirmenc. Au fond, Notrer-Damc de la Garde; à 
droite, le Faro, le chiiteau d‘lf rt les îles; au centre, la porte de la 
Juliette» (Joliette| et TendroU * où Ton tire la butte », 

347. Plan de la ville et arcenal de Rochefort (1070). Aquarelle. 
— Service historique de la Marine, 

Les travaux de Oochefort, entrepris en lüoo j)ar Clerville el 
niondel, étaient alors très avancés : les fortifications avaient été 
commencées en 1073 et la ville comptait déjà vingt mille habitants* 
I^s rues sont ici distinguées selon le pavage. Au preniier pian, 
navires de guerre en construction, 

348. [Tour de Cordouan iltjG4)J. Dessin ixdiuussé de sépia* — 
Service historique de la Marine* 

Une dédicace latine annexée à celle pièce rappelle la restau- 

» 

ration de la tour aux frais de TKlal, par les soins de Claude PelloL 
intendant de Guyenne et parent de Colberl* Le phare avait été 
construit de I5b4 A IfiTO par Louis de Foix ; rarchitecture de*, 
parties hautes a été dénaturée lors do îa surélévation en 1788* Dw 
y voyait une chapelle A deux étages sous coupole, surmontant 
r fc appartemenî du Poy », L'ensemble s'élevait à 18 toises au- 
<lessus de la haute mer. 

S49* Plan de la verrerie à g:laces de Cherbourg établie par les 
ordres de Mgr Colbert ... le premier décembre iüGa, désignée sur 
îes lieux coiuiTie elle est à présent, le juillet Aquarelle 

sur vélin, — Service historique de la Marine, 

Plan aux armes de Colbert, F.a manufacture coniprenail 


U nu 





C A K r K l' r l* L A îi 


101 


(ii/aiîii; de bàlimeiils. Vera la lui du rè|Çiie, il l'allut ré|)rimer 
tentatives de désertion d'ouvriers que le duc de Lorraine cUeréhait 
^ attirer dans ses Etals. 


360> Xia Canal royal de Languedoc ... dédié et piûsciité à .\igrs des 
Estats de Languedoc par ... J. -IL Xoliii* — Paris, janvier 1697. 

Lt* caual de i.arigucdoc, commencé le il novembre 1664 et dont 
Hiquet dirigea les travaux depuis juin 1665, fut achevé en 1681, On 
voit ici les armoiries de tous les seigneurs laïcs et ecclésiastiques 
dont le canal traversait les terres, le plan de tous les ouvrages 
d'art et diverses médailles commémoratives. Au xviii* siècle. 
d*A[iville a tracé sur cet exemplaire la voie romaine de 'roulouse 
à Narbonne, numérotée de initie en mille. 


351, Carte d© la nouvelle découverte que les RR. Pères Jèauistes 
ont fait (sic) en ranuèe 1672. et continuée par le R. Père 
Jacques Marquette... -- Xlanuscrit on couiours. 

Cettè carte montre pour la première fois , tout le cours du 
Mississîpî. Le P. Marquette, né à I^on. mort au Canada en 
I6i5, avait, avec Jolyet. de Québec, et cinq autres français, 
traversé le Juc Michigan ou se jette une rivière qui porte son 
nom et descendu le Wisconsîîi et le Mîssissipi jusqu'au 3J® degré. 
11 a fondé la première église bâtie sur Pemplacenienl de Cbicago. 


362. Carte d© U Nouveii© France, où ©st compris la Nouvelle 
Angleterre, Nouvelle Yorc, ... la Floride, etc. (après 1687). 
— Manuscrit en couieur. 

Le nom de Nouvelle France » s'étend ici â toute lu partie Est 
de r Amérique du Nord. Dans ranglc S.■'O., tombeau de Texplo- 
rateur CaveUer de l.a Salle* massacré par ses compagnons le 
19 mars 16S7, Dans un cartouche aux armes du Grand Dauphin, 
veue de Québec é l'Est ». dessinée à la plume. 

353* Carte du Sénégal (S. l. n. d., vers 1 664-7lî). — MnimscrU avec 
limites en couleurs. 
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t>n peut alIribuer celle carte à tiuelcpie afïenl tie la Compaiinic 
des Itîdes uccidentales, Le pays reiîresente comprend les bas 
cours du Séné^{al et de La Zambie entre les caps Filanc et Vert» 
Les postes de trorêe^ RLifisque, P^^rtvld^^t et ioal rurent depuis 
enlevés aux tlollandais- 

354 . Isle de Madagascar autrement dicte l&le Salnt-Laurens. pai‘ 
le de Klucourt, lüîfi. A présent nommée Isle Dauphine. 
— Paris, A. de ber, 

Deuxième é<litiau de la carte dédiée à Fouquet. de (jui elle 
|)orte les armes, par le voyageur Ltieruie de Flaconrt (Hi 07 'ltj*i 0 ) 
qui a laissé une importante histoire de fîte, publiée en lertS et 
réimprimée en ïütD. Notre occupation partielle de Madagascar, 
due 'à l'initiative de Richelieu, dura de 1043 à l 67 iJ. Madagascar 
Lit alors abandonnée pour l'île Bourbon. 


355, Le Neptune françois, ou Atlas nouveau des caries marines 
levées et gravées |>ar ordre exprès du Roy pour Vusage de ses 
armées de mer ... revu vA mis en ordre jiar les sieurs Fesne, tTas- 
sini et autres,—Paris, IL j ai Ilot, 1695 . (ir. in-fol., litre gravé par 
Le l^aulre d*aj>rés Réraïn» 


O premier allas é Piisagc des armées navales était le résul¬ 
tat des nombreux travaux hydrographiques entrepris sur l'ordre 
de (Colbert, ils avaieml pour base, en ce qui concerne ta Méditer¬ 
ranée, la plus grande carte connue, celle du P, .Mi 111 et de Châ¬ 
les, de 2? pieds de largeur sur 12 de hauteur, c'esLâ-dire de 
:î6 mètres carrés (Voir aussi le 21 tq» 


356* Atlas françois ... dédié au Roy par ... Hubert J ai Ilot, géogra¬ 
phe ordinaire de S. M. — Paris, l'auteur, 1595 . in-foL 

Titi e gravé pai' Antoine îlien. Rn regard, portrait du célèbre géo¬ 
graphe Alexis-Hubert Jaillot, successeur de Nicolas Sanson, gra^ é 
par Vermeulen d'après Cultn, L'atlas compte cent cartes, pour la 
plupart gravées par Cordier, d'Abbeville, et datées de 1 C 83 ü 1697 . 
Presque toutes sont ornées de cartouches ax'ec armoiries et 
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ligures. CVii ajoutait à îa nuiiu» iiarfois» îe dernier diiilVe de la date 
laisse eti blanc ù des lins eoiiinierciaïes. Les pi a ne h es remaniées 
servaient longtemps ; une carte d'Allemagne* dressée chez Jaülot 
en 167Î pour suivre les campagnes de Turenne, se vendait encore 
en 1805 lors de la campagne irAustcrlilz. 

n 

357, Principaux lieux et portes du parc de Marly, octobre 1714. 
Manuscrit în-foL oblong, relié mar. r. luix armes de Louis Xl\L — 
Archives iia No riales. 

Ce recueil se coiniiosc de trois volumes d'aquareiies donnant 
lout îc détail du domaine de Mari y. l.é Cliàtcau, construit 
depuis 1093» comprenait un bâtiment central et douze pavillons 
d'învîtés* figurant le Zodiaque. 

358, Livre des plans des places de l’Alsace et des batailles que le 
Roi a g^aguae (sic) eu ces quartiers-là, comme aussi des places 
qui restent aux ennemis jusques à Cologne. Faits par F. de 
La Pointe [lii71-liî77]. Manuscrit in-folio en couleurs» relié 
mar. r, aux armes du duc d'Antin. 

Contient 20 planches avec vues cavalières des champs de 
bataille, — Ce volume renferme de curieuses nolïccs sur les res¬ 
sources des places représentées. 

369. Tabla des cartes des marches et campemens de i’armèe du 
Roy pendant la campagne 1Ô75 (-1676). — Manuscrit iu-folîo. 

Les quatre volumes de cet ouvrage embrassent les années 
1 (>74-1677 et concernent les mouvements de troupes dans les 
Flandres. Chacun d'eux comporte un abrégé hislorîque calligra¬ 
phié et un grand nombre d’ordres dejnarches et de batailles, 
avec décor en grisaille (cartouches, paysages, scènes de la vie 
rustique et milîtaîrc» arcliiteclures, jardins^ allégories). I.es villa¬ 
ges sont ligurés en vues cavalières, 

360. Recueil des cartes des costes maritimes du royaume, ... celles 
de la mer Océane... et ... de la mer Méditerranée ... réduites sur 
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\m i^raïuies cartes ,.. dressées par feu M. iechevalier de Clerville... 

Atlas gr* in-ftïL, maiiuscril en cûuleürs* 

Ce recueil» établi entre 16T7 et donne en 22 cartes le détait 
des cotes et l'intérieur» y compris le cours des grands Neuves» 
L'étnt des lieux est ligurê à marée basse; les proFondeurs sont 
indiquées en brasses; les laisses de sable et de vase sont repré¬ 
sentées, Le chevalier de CIcrvilîe» prédécesseur de Vauban, se dis¬ 
tingua A tous tes sièges depuis 1647 cl fut commissaire général des 
rortificatîons» de l6îïSà sa juorl (1677). 

361. Recueil de^ cartes des places de guerre des provinces de 
Picardie, Champagne, Normandie, Bretagne, Poitou, Paye 
d'Auuis, Guienne, Navarre et Biscaye, Languedoc, Provence, 
DaupUiné, Bourgogne, en l'état qu'eJtcs soni eu 1683, Les 
imvrages niarquéis de Jaune* restant à faire et ausquels on 
travaille* Manuscrit in-folio» — Section technique du Génie. 

P Garte de Uocro}* a, ornée* comme le sont toutes tes pièces de 
ce recueil* de ligures allégoriques formant oncadreinent, 1.0 recueil 
fui exécuté sous ïa direction de Vaiiban. 


363. Camps et ordres de marches de Parmèe du Roy an Flandres, 
COuimandée par Mgr le maréchal duc de LujLembourg en Pan- 
née 1691. Levé sur les lieux et dessiné par le S'' Pennier, géogra¬ 
phe, ^ In-fûL oblüiig* nianuscril eu couleurs* 

Ce volume contient 24 cartes et plans avec îtinerairos et notices 
comportant chacune Tordre de marche et le mot d'ordre (15 mai- 
8 octobre). Ou y trouve notainmeut des plans du siège de Mous, 
prise par Louis XIV, du combat de Leuxe Ut* septembre)» où fut 
battu le prince de Wahîeck* des camps de Lessines» liai* Soîgnie.s, 
cl des ordres de baUiillc* présentant la disposition des divers ré¬ 
giments. 


363» Les Montagnes des Sèveunea où se retirent les fanatiques de 
Languedoc et Les plaines des environs où iis fout leurs courses* 
avec les grands chemins royaux faicls,*. pour rendre ces montagnes 
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[ii4^Üc«l>les M.ms loB soins d*? H. de Bhsvîüc, iulend^iit de 
ÿa^doc... Paris, J*-ïî. Noliiu îTOrï. 

Carte iiiontranl Jes Causses^ avec leurs vallées profondes et 
leurs gtTiudes tahïes calcaires. Dans l'angle, les dragons de Vil- 
larK poursuivent îes jïrütestants œ fanatiques » au milieu des 
rochers, pendant ht guerre des Caniisards, 

3«d4, Carte dos en virons de Douai ayant appartenu nu [tiarécUnl de 
Vlïlars, — BihK tie iM. le marquis de Vogué, 

36Ô. Cadran aolaire avec gnomon de cuivre et mapx>emoiide, — 
P, Le Maire Inv. 

t'.ttdran de marhre pelnl et doré, jïortaut aux angles les armes de 
Michel de Chaniillart 0^51-1121 h coutrôleur général des finances 
e* ministre de la guen'o,el le chiffre de sa femme Jsabellc-Thérêsr 
l^ Rehours tUhS7-i7Hl), qiVil avait épousée le 26 iLoveinbre itîSU, 
M®*'* de Chaniîliart avait réuni au château de L'Etaiig-la-Ville une 
Cmporlaule îuhliothèquc tvoïr «ux Reliures, n» 267), 

Cadrans astronomiques. — ,L Tliuret à Paris. 

Ces démx cadrans octogones, on ébène et cuivre doré, sont 
luoutés chacun sur trois pieds en forme de dauphins et portent à 
leur sommet le î«>ieil rojaî couronné, entouré d'attributs des 
sciences et des arts. Ils paraLsaenl avoir été faits pour le Grand 
IVauphin, Le premier juirtc sur Tune de ses faces un zodiaque 
et présente au revers les orbites des plnuétc's. Le second 
est mimi dhiu caîendrîer mobile. 
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fout en continuuiil b frajïiie de Vécu d\jr» Louis XHl créa, en 
1840, le système du « louis û, (|iii devait être celui du réune de 
l,.ouîs XlV. Le tüids d or était le subsltliit de b pistole dl^spagiie à 


2 'J carats (tJittï61 de titre, la îîvres de coiirs^ et les marquis de Molière 
ne rappellent jamais ([ue pistole. f.e îouîs ou ècu d'argent pur était la 
pièce la plus tourde fju'ün eût encore frappée, ù 3 livres {60 sous) de 
cours. Un moment, ou abandonna le kuds pour îe lis d'or et d'argent. 


système dans letpiei le lis d'argent valait î livre; mais cet essai ne fut 
pas de Ifmgue datée. On revint au louis. Les légendes du revers 


sont 1 LURS {Christüs) REGN (al) VINC (il) IMP (eraO pour l’or; SIT 
NOMIÙX DOMINI RICNKDICTVM pour Ibrgenl. U y a sur ces pièces, 
des lettres d’atelier ; A, Paris, B, Rouen, etc. Les monnaies division¬ 
naires. de 21) sous (1 livre) à 1 sou (12 deniers), sont d'un titre infé¬ 
rieur, mais avec de Pargent.dans Palliage. Seules, la pièce de B deniers 
et le lîard (3 deniers) sont de cuivre. On ne frappait plus le double 
denier ni te denier* 


368, Pièce d’easai de 10 louis d^or^ Louis Xllï par Varin, lli4t». 
369* Huit louis. Revers an\ Iniit L; en coeur* l'A de Paris* 

370* Essai d’or aux calices* 
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S71, ^fiâai de Briot u )a Moniinie aïi^ïL^ïe. 

372-373. Écu d’or de Louis XîV^Louis XflIJ} et revers- 
374, Lo même. Le rat d'Arras, arme parlante en symbole. 

375-376. Piéfort (exemplaire épais) et demi-êcu d*or- 
377-379. Piôforts tics double-louis, louis* denii-louis. 1044. 

380-382. Double-louîB et loule « au Poupard t, mèche courte. 
Revers. 

383-388. Le même, mèche longue nü.>l) el revers. 

389-390. Demi-louîs * au Poiipartl a el revers, 

391, Essai du Hs d^or. Ouste de Ltîuîs XIV jeune. 

392. Autre. Ltlia non lient (les Us ne fileul pas. Ivv. s. Luc, XI f. 27), 
393-394, Autres. Domine, elegisti lilium îibL 

395. Autre. Deux génies mis suppartant l*éeu. 

396-397. Lis d’or. 1G56. Deux anges supportant l'écu. 

398-400. Louis d’or. Iii6:î. Tèle laurcc juvénile et revers. 

401-404. Louis d*or. Itî&Ü. 7'ète mic el revers, 

405-407. Louis d’or. 16H". Télr adulte et revivi's. 

408-409, Double-louis, Téfe âgée el revers. 

410-415. Louis et rerers* dont celui de Franec-Nav^arre-Béurn, aux 
chaînes de Navarre et à la vache (raquette* baqtietic) du [lavs 
basque. 

416-417. Demi-louis et revers, 

418-421, Bouble-louis (lEîH), Je roi agè, el revers aux quatre 
dont celui à la vache (raquette^ de Pau (n* i20K 
422-424. Louis et demi-louis, revers. 

425-426, Double-louis (17(J1). et revers aux huit 1. el insigites 
(sceptre el main de jiislicc). 

427-430, Doubie-louie, louis, demi-louîs aux insignes. 

431-437. Double-louis et louis au soleil, 

438, Essai d’argent aux calices. 

439-442. Écu d’argent, l(i43, Piéfort, Pièces courantes. Revers. 
443-444, Le même. Xavarre et Navarre-Béarn, 

445, Exemplaire de Técu d'argent en nr, 

446'448. Piéfort* demi-écu et revers. 

449-452, Divisions, du quart au quarante-huitième. 

463-455. Essai du lis et lis d’argent. 165G. 
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466-457. Écii et demi au buste juvénile, 

458-469. Écu et demi dit du Parlcïuenl. 

460. Essai de 1GS2 à Técu romL 

461-464. Écu et demi aux huit Le rui âgé et revers, 
466-466, Écu aux palmes et demi. Revers. KîM. 

467. Écu aux palmes de Navarre-Béarn A Paiu 
468-469. Écu aux iusignes et quart <Pétu. 1702. 

470. Quart d^écu du Dauphiné (écartelé dauphin et lis). 
471-472. Écu aux huit L et quart iPécu. 

473-475. Écu aux trois couronues et quart d ecu. 1709. 
476-477. Ëcus dit Carambolé pour îa Flandre. 

478-484. Strasbourg. Trente sous a un sou, 

485. Colonies. Gloriam tegnt lui dicent. 

486. Essai d’argent de Hiirt. 

487-488. Essais du double sol et du denier tournois. 
489-491. Vingt sous^ dix quatre sous. 

492-493. Quatre sous, «leiix sous. 

494-497. Trente deniers^ seize, quinze, douze deniers fsou». 
498-499. Six deniers, du bronze des arsenaux. 

500-503. Liard deniers^ drfdts et rewrs. 

MONNAIFS ['ÉODALFS 

11 y en enl au <tébut do régne et sur les iVonItères. 

504. Charles de Gonzague A Arcfiefi-Charîcville. Ducat. 
505-507. Le même. Piéfort. Ses armes. DemE-écu. 

508. Gaston d’Orléans, dans les Bombes. Testoii. 

509. Sa ülle, Anne-Marie-Louise, Demi-écu. 

510. Innocent X, pape, à Avignon (revers), 

511. Charles-Emmanuel, duo de Savoie. Pislole. 

512. Frédéric de Nassau, prince d’Orangt'. Double ptstole. 

513. Charles IV, duc de Lorraine. 

MONNAIES Étrangères 

514. Innocent XI à Rome. Grand écu. 

515. Charles TI (PEspagne A Naples. 


* 
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516* Cosme III du Mcdicis, Saint icati-Uaplisti*. 

517. Ranuce II Farnêse à Panne. Mars debout. 

518. Oseile d’or (pièce d'étrennes} de K'^enise. Le doge a genoux 
devant saint Marc. 

619. Charles II, roi d'Espagne. Pistole. 

520. Philippe V, roi iPRspagne. Demî-écii. 

521. Christine, reine de Suède. 

522. Électeur de Mayence. Florin d*argent. 

523. Thaler de Brème. 

524-525. Philippe IV* Pays-Bas. Souverain et double. 

526. République de Berne. 

527-528. Angleterre. Charles I^’’. shelliiig. CroniwetL 
529-530. Charles II, gui née (l livre sterling}. .îacques iï. 

531-532. Guillaume et Marie* Aune. 


MiïNNAlKS OBSIDiONALKS 


Cêtail du mimé rai rc de fortune* frappé sur place pour des assiégés 
ou des assiégeants* avec le métal dont on disposait. 


533. Pour les Français assiégeant Saini-Venant ; de ia vaisselle de 
Turenne. 

534 Landau, 1702. l-'rançais assiégés : pièce de 2 livres. 

536. Landau, 1713. Les iitipériaux assiégés ; de la vaisselle du 
prince de Wurtemberg. 


MÉDAILLES 

Ün trouvera dans les vitrines qui suivent lîes médailles et des 
mcdailloii.s fondus, des médailles frappées et des jetons, l^a plupart 
des médailles frappées appartiennent aux deux séries de VHistoire 
métallique de Louis XIV sur laquelle on trouvera des renseignements 
plus bas (11** U19-1I2Ü). Les médailles fondues l'ont été en général sur 
l'ordre des particuliers. Les jetons* qui servaient primitivement à 
compter* étaient distribués à Tépoque de Louis XIV\ à titre de gratî- 
iication ou d'élrennes* aux fonctionnaires des grandes administra^ 


r 
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lions* Les princes et les particiiiicrs en Jaisaîent également frapper a 
leur usage personnel (jetons de jeu* etc*). 

Les moniimenls cî-dessous décrits ont été groupés, en un classe¬ 
ment assez libre et sans rigueur scientifiquep sous les chefs suivants ; 

personne royale — radmlnislratiou — lettres, sciences et arts — 
guerre et diplomatie — marine et coiniîierce — rehgîon* 


VlTKlNE I 

LA LFvRSONNK HOVALK 

I 

PORIAAJTS lit rtiJl* 

536P Le Roi â quatre ans. médaille d'argent, 

537. Le Roi à di^ aas. médaille d'argent par Jean Varin* 

538* Le Roi à treize ans, médaille d'argent, 1651. 

539. Le Roi à vingt-sept ans, médaille d'or tondue par Jean Varin, 
pour commémorer le projet de Ueriiln pour î'achèveinent du 
Louvre. IRÜ5. 

540. Le Roi à trente-quatre ans. médaille d'argent, fiar V\ Cliéron. 
1672. 

541. Le Roi à quarante ans, médaille d'argeiiL 1676* 

542. Le Roi à quarante-et-un ans, médaille d'argent, par V. ('.héron. 
167S. 

543. Le Roi à quarante-trois ans. camée, vers 1661. 

544. Louis XIV à quarante-six ans, médaille d'or, par Molart, 166L 

545. Louis XIV à quarante-neuf ans, médaüle d'or, par Roussel, 1667, 
Médaille du festin donné par la. Ville de Paris, pour célébrer la 

guérison du roi. le janvier Hî67 (voir le n" 614). 

II 

Les A?n:ftTRliî». 

546. Henri IV en Mercula, camée, monture d'émaiJ, 

547. Henri IV et Marie de Médicls, camée sur coquille. 

548. Marie de Médicis, camée. 
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549. Louis XIII. canine. 1 

La tète est fai Le d'un geenaL buste et La monture sont d‘or 1 

émaillé. j 

550. Louis XlIIt eaînée. 4 

551. Louis Xm, camée, moulured’éinail. 1 

552. Louis XIII, médaille d’argent, par Jean Variu, îii3ü. 1 

563, Gaston d'Orléans, médaille d’argent, par Jean Varin, IA38. 1 

564. Anne d'Autriche et Louis XÎVj vers 1613, médaille d'or, par ' 1 

Jean Varin. I 

Médaille fondue eu mémoire dii vmu d’Aiuic d'Autriche pour i 

la naissance de Louis XfV et de la fondatkm du Val-dc-Grâce. | 

Tli I 

La (iu>Rl^CATlo^. 1 

556. Le Roi'Soleilj médaille d'or, par Roussel. 

Médaille donnant Tétai des constellations a Theure de la nais- j 

sance de Louis XiV ; il heures 20 du matin, le h septembre llL3fi. 1 

566. Le Roi-Soiell, médaille d'argent, 1662. 

5B7. Le Roi-SoloiL médaille d’argent, par Dufour, 1672. 

568. Le Roi-Soleil, médaille d’argent, par François Varîiî, 1671. Avec 

la devise : Ncc phtribus impm\ , i 

559. Le Roi-SoleiL médaîUe d'argent. 1684. Avec la devise ; Nec l 

plaribui impar, ] 

560. Le Hoi-Soleii, itiédaiLle d'argent. i 

561. Le Roi comparé â Apollon, médaille d’argent, par Manger, 1661. 

Médaille frappée à la majorité de Louis XIV. i 

562. Le Roi comparé à ApoHoo, médaille d’argent, 1663. 

503. Aeeiduitè du Roi aux affaires, médaille d’or, par Roussel. Le \ 

Roi en Phébus-Apollon. 

564. Le Roi comparé à Hercule, médaille iTargeiit, | 

505. Lo Roi comparé à une fontaine inépuisable^ médaille dVir, par i 

Roussel, 1688. i 

566. Gloire du Roi, médaille de bron/.c, par Roussel, 1686. ] 

La statue érigée sur la place des Victoires par le duc tïe i 

la Feuiliade. . J 

567. Gloire du Roi. luédaîlle d'argent, 16îH. l 
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568. Haguiûcence du Roi. inédaiUe d'argeut, par Molart, 

569. Facilité de l’accès au Roi, médaille d’or, par MoIîH'I, lUül. 

570. Iiibéralité du Roi, médaiLle d'or, par RouskcL 

571. La Guérison du Roi^ niédaille d'or, par Arrondeaiix, l(îH7. 
.Médaille frappée par le comte d’Avaux. 

57;^. Coustaoce du Roi, médaille d'argctit. 

573. Bienfaisance du Roi, médaille d'argmit, 

574. Victoires du Roi, médaille d’or. 

Médaille frappée ptiur commémorer la prise cîo deux ceuts villes 
fortes. 

575. Bienfaits du règne du Roi. médaille d’oi% par Hamerani. 

676. La Gloire de la France, médaille d'ai'geut, par B, FaltK. 


IV 

La 


577. Marie-Thérèse, reine de France, médaille d'or. Iti62. 

578. Le Grand Dauphin, médaille d'argeuL par F. Chérou. lfi7H. 

579. La Grande Dauphine, mcdaiîle de bronze; par Molart. 

560. La Grande Dauphine, jeton d'argent, ItiSa, 

581. Le Roi entre ses Ûl», le Grand Dauphin et le premier duc 
d’Anjou, médailk- d'or. 

582. Le Dauphin avec ses dis, les ducs de Bourgogne, d’Anjou et 
de Berry, médaille dor, par HousscL 1B93. 

683, Pfaissance du duc de Bourgogne. médaille <ror. 

584. La duchesse de Bourgogne, jeton d'argent. 1712. 

585. La princesse de Conti, fille du Roi et de de La Vallière, 
médaille d'argent, pur F. Chéron. 

586. Le comte de Vermandois, fils du Roi et de de La VaL 
lière, jeton d’argent, lüSL 

587. Le duc du Maine, fils du Roi et de de Montespan, jeton 
<l'argent, I7üi». 

588. La duchesse du Maine, médaille de bronze, I7ü:i. 

589. Le comte de Toulouse, fils du Roi et de de Montespan, 
en armure, méfiai II on d'étaîu. par CbalocheL 

590. Philippe, duc d’Orléans, frère du Roi, médaille d’argent, par 
.tean V'arin. 



' t 



114 


ttOÏS A 1 ES. M1 Ï[)AILLIlS bl APîTIQUKft 


591. Philîpp6ÿ duc d^Orlèans^ frère du Roi^ médàilîe cl*arg!'Hn1, |»ar 
Delahaye, La bataille de Cassel, 1677. 

592. La duchesse d^Orléans (ia Palatine), mère du Régent^ niédailie 
de bronze, par Saint-Urbain, 


V 

J.A ViK, Le 

593. Régence d^Anne Autriche^ 1613, médaille <rarneiiL par 
Roussel. 

594. Le Roi tirant aux pigeons. mcdaiLle d'argent< 164S. 

596, Majorité du Roi, 7 sejjtembre 1651. médaille d'argent, 

596. Entrée du Roi à Paris, médaille d'argent* par Roussei, 1652. 

597. Sacre du Roi. 7 juin 1651, médaille d'or. 

598. Entrée de la Reine à Paris. 26 août 1660* médaille d'argent, par 
Mauger. 

699, Entrée de la reine de Suède â Paris, 6 septembre 1656. médaîMe 
d’or, par Mauger, 

600, Convalescence du Roi, après sa maladie à Calais, 165S, médaille 
d'argent. 

601, Mariage du Roi. y juin 1660. médaille d'or. 

602, Mariage du Roi, 9 juin 1660. médaille d'or. 

603, Mariage du Roi. 0 juin 1660, médaille irargent* par Hardi. 

604, Naissance du Dauphin, 1 °^ novembre 1661, médaille d'or, par 

Roussel. 

605, Mort d'Anne d'Autriche, 20 janvier 1666, médaille d'argent. 

606, Hommage rendu par le duc de Lorraine ^ médaille d'argent, 16H1. 

607, Promotion dans l’Ordre du Saint-Esprit, médaille d'argent, 
par Mauger, 1662. 

608, Le Carrousel, 1662, médaille crargenl, par Molart. 

609, Réception de Casimir, roi de Pologne, 1664, médaille d'argent, 

610, Réforme de l'Ordre de Saint-Lazare, médaille d'argent* 1672, 

611, Mariage du Grand Dauphin, 7 mars 16»0, médaille d'argent, 
par Roussel, 

612, Prières de la France pour la guérison du Roi, 16&6. médaille 
d'argent, par Anl. Meybusch, 
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613. Prières de la France pour la guérison du Roi, UiSî, méclaiHe 
d'arf^ent. 

614. Festin offert au Roi par la Ville de Paris, le 30 janvier 16H1. 
pour célébrer sa guérison, médaille d'argent, par Manger* 

615. Promotion dans POrdre du Saint-Esprit, médaille d'argent, 
par Moîart, lUSD. 

616. Mariage du duc de Bourgogne avec Marie Adélaïde de Savoie, 

7 décembre médaille d*argeiit, par Roussel. 

617. Le Roi aux armées, médaîde crargenf. 

618. Mort du Roi, septembre 1715, médaille d'argent, 

619. Mort du Roi, îiiédaille de bronze, par J, Duvivier, 


VlTRlNK 11 
ADMINISTRATION 

] 

620. Le Roi, médaiüon fondu par Herthinet. 

621. Mazarin, médaillon de bronze doré, 

622. Colbert figuré par le dragon des Hcspérides, médaille d'argent, 
par Roussel, 1674, 

623* La fureur des duels rép^imée^ médaille d'or, par Roussel. 

624* Le bonheur de la France, médaille d'or frappée [)ar La Ville de 
Paris* 1H7Ü. 

J1 

AüMi.^isrRATin.NS hêsidast a Paris. 

625. Embellissements de Paris, médaille d'argent, par Molart (portes 
Saint-Martin et Saînt-nenis). 

626. Trésor royal, jeton d'or, 1672. Une abeille sur une Heur. 

627. Trésor royal, jeton d'or, 1660. i,ç Roî-Soieii* 

628* Trésor royal, jeton d'or, Un oranger : în manera dives. 

629- Trésor royal, jeton d'or, 1702* course d'Atalanle* 

630. Trésor royal, jetim d'or, î7üS- Hercule terrassant le Taureau 
crétois* 

631, Trésor royal, Jeton d'or* 1712. Vulcaîn forgeant les aimes 
d'Achille, 
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632. Trésor royal, Jeton il\n\ I7i:i. forge de Vulcaiu. 

633* Trésor royal, jeton <Vm\ 1714. Allégorie : Charybde et Seylla, 

634. Trésor royal, jeton tl*Dr» 1715, Le repos d*Hereule. 

636, Chambre aux deniers, jeton cîVrgeiit, iTOiï* La nioiasotu 

636. Chambre aux deniers, jeton dargeuL 171L r.e Rot-Soleil. 

637. Grand Conseil, jelou (Largcnt. lasn. Le Roi a chevaL 

638. Grand ConseiL Jeton irargeut, 1663* Ix Roi-SoleR, 

639* Administration des Parties casuelles {redevances dues au Rui 
[>nr les clétenlcurs d'oftices mm héréditaires), jelou d’üi\ l6Bt. 
tdfrande à Dieu des biens de la Terre, 

640. Administration des Parties casuelles, jelou d'or, lenï.GnVaude 
auv dieu.v des biens de la Terre, 

641. Administration des Parties casuelles, jrUm d or, Le 

péliCLiit, 

642. Adminîstratiou des Parties casuelles, jeton d'or, 1701. f.es 
semai Uc.'^. 

643. Administration des Parties casuelles, jelon rror. 1713. naiduié 
changée eu laurier, 

644. Administration des Parties casuelles,jeton froi\ l7ll, llacchus 
et Ariiiiie. 

645. Revenus casuels, jeton (Vo}\ ifiSli, Orf renmivelanl ses bois. 

646. Bâtiments du Roi, jeton d'argent, 1090, Construction de l'église 
des Invalides. 

647. Bâtiments du Roi, jelon rrargeiit, 16H3. Minera r. 

648. Secrétaires du Roi, jeton d'argent, 1705. Kssaîin d'abeilles 
autour du Soleil. 

649. Ordre du Saint-Esprit, jelon d'argenl, 1714, Le Saiiil-Rs|Hil. 

650. Cour des monnaies, jeton d'argent, La Monnaie. 

651. Jeton de Colbert, controleur général des finances* argent* 1663, 

652. Jeton de Fouquet, surintendant des linances, argemt, 1654, avec 
récureuil et la devise- Quo non ascendetf 

653. Jeton de Nicolas Desmaretz, controleur général des linances, 
argent* 1705, 

654. Jeton du duc de Noailles, maréchal de b’rauce, argeiil. 

656. Jeton du duc de Créqui, ambassadeur de France. 

666. Jeton du duc d’Antiu, directeur général des BàtimenU* cuivre. 
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667* Jeton du duc de Saint-Siman, üiiihassadeiir de France, cuiA^re. 
658* Jeton de Quillaume de Lamoignon, premier président du l*ar- 
lement de Paris* argent, nui:i. 

659. Jeton du marquis deDangeau, gruiid-maître tie Tordre de Saint- 
I.axare* ur* 1701. 

Mi 

Les Servitkï rs* 


660. Richelieu, médaiJie d'or, par Jean Variii, 103L 

661* Fouquet, médaille de Oronge* pai‘ Berthiiiet* îH6.k 

662. Colbert, médaille de bronsîe* ' 

663. Jean-Baptiste Colbert, marquis de Cliàteaiuieuf et de Seigneiay, 
médaille d’argenl* frappée par Germain Le Large, maire de 
Bourges, 16S6* 

664* Marc-Hené d^Argenson, garde d<'s Sceaux de France* médaille 
fTargenI, par Jean Oassier. 

665. Michel Chamillart, contrôleur général des Tmances* tnédailîe 
d'argent* par Roussel, 

666* Le chancelier Séguier, inérlaillc de bronze* Foiidue, 

667. Le chancelier Boucherat, médaille d'argent, îfiSO. 

668. Le chancelier d^Aligre, médaille d'argent, 1675. 

669. Lamoignon, méilaille d argenï* par T* ïîernnrd, I67if* 

670. Louis-François Lefèvre de Caumartin, intendant de ('diam- 
[)agne* médaille d'argent. 

671* Charles de Laubespine, garde des Sceaux, médaille de bronze 
<loré. 


672. N. de Launay, secrétaire du Roi* el Magdeloîne* Balliti* sa 
femme* médaille de bronze. 

673* François de Waroquier, Irésoirer de Fnmce* médaille de 
bronze, KH». 

674. P* Perrault, rpcevour générât des Tmaitces de Paris* médaille 
de bronze* lfî7K* 

m- 

675* Antoine Ferrand, échevin de Paris, médaille de bronze* î6S6. 

676, Alexandre de Sève, présidenl au Parlement de Paris* médaiHe 
d'argent* l6Gi. 

677* Denis Talon, avocat général au l*arlemenl de Paris, médaille 
d'argent, Unis. 
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678. Nîcolas-Joaôph Foucault^ intendant à Pau. médaille d'argent. 
Hi85, frappée pour le rétabUssement du catholicisme en Rcarn. 

679. Alexandre de Bou mon ville, gouverneur d'Artois pour i'Ms- 
pagne, médaille d'argent. 

680. Ferréol de la Page, capitoul de Toulouse, médaille de bronze, 
fondue en 1(192. 

IV 

AdMIMSTRATIONS PRÛVIKCIALBS. 

681. Pose de la première pierre de THÔtel de Ville de Lyon, 
"i septembre 1(146, médaille d'argenl. 

082. P* Mascrany, seigneur de la Verrière, prévôt des marchands 
de Lyon, jeton d'argent, 1667. ' 

683. Jean Charrier, baron de Sandran. prévôt des marchands de 
I.yon, jeton d'argent, 1B72. 

684. P. de Maaso, seigneur de Plan tin. prévôt des marchands de 
Lyon, jeton d'argent, 1671. 

685. Ville d’Amiens, jeton d'argent. 

686. Ville de Péronne, jeton d'argent, 1656, La Pucelle de Péroune : 
Urbs nescia vtnci. 

687. Jacques Nicole, maire de Chartres* jeton d'argent, 1697. 

688. Le duc de Luxembourg', gouverneur de Normandie, jeton 
d'argeiil, 17U9. 

689. Généralité de Rouen, jeton d'argent, 1657. 

690. Ville de Rouen, jeton d'argent* 1668. 

091. Ville de Rouen, jeton d'argent, L671. 

692. Ville de Rouen, jeton d'argent, noo. Installation de Philippe V 
en Mspagne, 

693. Chambre des comptes de Rouen, jeton d'argent* 1656. 

694. Louis de Faucon, président au Parlement de Pouen, jeton 
d'argent. 

695. Les Trésorier» de France à Caen, jeton d'argent* 1649. 

696. F. Poullain de la Forestrie* maire d'Angers* jeton d'argent* 
1707. Vue d'Angers. 

697. Isaac Toulée, maire de Tours, jeton d'argent* 1653* 

698. François Lorido, seigneur du Mesnil, maire de Nantes, jeton 
d'argent, 1667. 
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699. Claude Bidè^ maire de Nantes, jetoîi d'argent. 1684. 

700. Bénigne Boulier^ maire de Dijon, jeton d’argent. 1874. 

701. Parlement de Dijon^ jeton d'argent. 1648. 

703. Ville de Besançon, deux jetons de co-gouverneurs, 1668, 
bronze. 

703. Besançon, jeton de Philippe IV üMCspagne. 1664, argent. 

704. Intendance de Lorraine, de Barrois et des Trois Évêchés, jeton 
d’argent. 1681. 

706. Chambre des comptes de Lorraine, jeton trargent. 1662, 

706. B. de Givry, écheviu de Metz, jeton d'argent, 1677. 

707. T. de Bérard, échevin de Metz, jeton d'argent, 1680. 

708. Chambre des comptes de Bar, .sous Tintendance de Colbert, 
sieur de Saint-Pouange, jeton d'argent. 1658. 

709. Chambre de ville de Nancy, jeton d'argent, 1674, \'ue de Nancy. 

710. Ville de Strasbourg, jeton de bronze, 1681. 

711. États de Bourgogne, jeton d’argenU 1651. Le Roi relevant la 
Rourgogne. 

712. États de Bourgogne, jeton d'argent. I65:i. La Bourgogne offrant 
une couronne au Roi. 

713. États de Bourgogne, jeton d'argent, 1678. ï^e Labyrinthe. 

714. États de Bretagne, jeton d'argent, t7ü5. 

715. États de Languedoc, jeton d’argent, 1682. 

716. Louis de Gonzague, duc de Never.s et f^alherine de Cléves, 
jeton d'argent, 1688. 

\’ 

Le liOUVERXEMK.M DU KÜYACJME. 

717- Louis XIV en Harpocrate, dieu du Silence, médaille d’argent, 
par IL Fait Z. Le Secret des conseils, 

718. Réforme des monnaies, médaille d'argent, 1651, 

719. Réforme des monnaies, médaille d'argent, 16.58. 

730. Création de l’Hôpital général, médaïUe d'argent, par Bernard, 
1656. 

721. Présence continuelle du Roi au:£ conseils, médaille d'or, par 
Mauger, 1661. 

733, Chambre de justice de 1Ô61, médaille d'or. 

733 Bonheur du royaume, 1665, médaille d'or.. 
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724. Les Grands jours d© justice tenus en Auvergne^ mcdaîlie 
d'argent* par Mauger, 1665. 

725. Amendes levées sur les financiers prévaricateurs, niédalllr 
d'argent* par Breton, 1666 . 

726. Amendes levées sur les financiers prévaricateurs, médaille 
(i'or, lG6fi. 

727. Ordonnance pour la réforme de la justice^ 1667. tnédaille 
d'argciiL 

728. Le Roi tient luî-méme les sceaux de justice, médaillp d'argenl. 
]^a^ Breton. 1672. 

729. Le Roi se condamnant dans sa propre cause, médaîHe d'argent, 
1662 . 

730. Création de Saint-Cyr, niédaîLle iror, par Bernard. 1687, 

731. Louis XIV sons la protection d© la Vierge, médaille de bronze, 
fondue en 1614. 

732. Aune d^Autriche sous la protection de la Vierge, de 
saint Augustin et de saint Fiacre, médaille de bronze, fondue 
en 1644. 

733. Anne d’Autriche sous la protection de la Vierge et de 
saint Augustin, médaille de bronze* tondue en 1644. 

734. Louis XIII le Juste et son fils, médaille d'argent, fondue 
en 1644. 

735. Médaille d’huissier au Grand Conseil, bronze <]oré. 


Vitrine ill, 

LETTRES. SCIENCES EV ARTS 

I 

736. Louis XiV, par Berthinet, médaillon de bronze. 

737. Façade du Louvre, au bord de l'eau, médaille d’argenC pat^ 
Molart, 1673, 

738. Le Château de Versailles, du côté du jardîn, médaille d'argent. 
1667. 

739. L’Orangerfe de Versailles, jeton d'argent, 1687. 












V 


MÈbMLhÜ^ IvT AÎSTKMîES 12Î 

•% 

740. BÂtiments du Roi, jeton (rar|*èiil, nos. 

La cl)apelle de Versalües. 

741. Trianoa, jeton (Largent. im{\. 

I 742. L'Hôtel des Invalides, inédaille irtn-, pui' HmJsseL U»7ri, 

743. Création de i^Académie royale de peinture et de sculpture à 

I Paris et à Rome^ inédailh^ d'argent, par Mrdart, lti47. 

744. Menus Plaisirs, jeton d'argent, Hiyi. 

745. Bâtiments du Roi, jeton d'argent, 11198. Minerve dirigeant les 

\ 

travaux. 

746. Bâtiments du Roi, jeton d'aigt-nl, iTïîJ. Apollon, 

747. Bâtiments du Roi, jeton. 

748. Le Brun, médaillon de bronze doré. 

749. Jules Hardouin-Mansart, surintendant des Hà liment s fin KoL 
jeton de bronze, 17üt. 

Il 

IliSToRlIÎSS KT PotïTKS LaTLVS. 

750. Fondation de rAcadèmie des Inscriptions et Belles-Lettres, 
médailb» d'argent, par BousseL u>63. 

751. Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, jeton iLargeut, 
1796. 

752. Jean-Paul Bignon, intendant du Cabinet des médailles du Hoi, 
médaille crargenl, par T. Bernard. 

753. Le P- du Molinett médaille d'argent, par T. Jiernard, 11187.» 

754. H.-L. Habert de Montmaur, médaille de bronze, par Boulenne. 
765. A. Félibien. médaille de bronze, 1H95. 

756. Jacques Vanière, médaille ûe bronze doré, f>ar (brré, pour le 
Panicisse français* Déila^Sy de la vie rurale. 

757. SanteuiL ruédalllc de bronze doré, par Curé, \ioi\r le Parnasse 
français* 

758. René Rapin, médaille de bronze doré, par Curé, pour ïe Par¬ 
nasse français* 

769. Alexandre Laînez, médaille tîe bronze doré, ]>ar Curé, pour te 
Parnasse français* 

760. Jean Commîre, médaille de bronze doré, par ('.uré. 

761. Charles de la Rue, médaille de bronze dore, par Curé, 


! 
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763. LtB Hol &n 1685^ médaille d'argent, pur Mol art. 

763. Protection donnée aux Belles--Lettres, médaille d'or. 

764-773. Le Parnasse français. Médailles en bron/.e doré, par S. Curé : 

764. Corneille. 

765. Boileau. 

766. Ph. Quinault. 

767. Racine. 

768. Molière. 

769. La Fontaine. 

770. J.-B. Rousseau. 

771- Fontanelle. 

772. Oudart de la Motte. 

773. Titon du Tiilet, auteur du Parnasse français. 

774. de La Fayette, médaillon de bronze. 

775. GuLlIaume Bautru, jeton d'argent, IGair. 

776. Bussy-Rabutin, jeton d'argent, 165G. 

777. Charpentier, doyen de IWcadémie française, médaille de bronze 
iGliS. 

778. L'Académie française installée au Louvre^ médaille d'argent « 
1672. 

779. Académie française, jeton d'argent, par Bérard, 1673. 

780. Académie française, jeton d^argent, IÇtM, 

781. Prix de Poésie de l'Académie française, médaille d'argent, 16K5. 

782. Académie de Lyon, 1706, jeton d'argent. 

783. Académie de Lyon, 1700, jeton d'argent. 

784. Le Puy de Rouen, médailie d'argent, par Lorteîîn, offerte à la 
Régente, en 1614, par le prince du Piiy des Palînods. 

785. Jeton de F. Raymbauld, maire d'Angers, argent, collège 
d'Angers. 

786. Comédiens du Roi, Jeton d'argent, par Breton, Une ruebe 
d'abeilles. 

787. Sébastien Cramoisy, imprimeur du Roi, jeton de bronze, 1643. 
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788. DeEcarteE^ médailie d'ar(?eiiL par Jan SnKdUîng» frapp^ie en 
Hollande, après Ja mort de récrivaîn. 

780. Antome Morand, doyen de la Faculté de médecine de Paris, 
jeton d'argent, tfi64. 

T90, Jacques Perreau, doyen de la Faculté de Médecine de Paris, 
jeton d'argenL 

791. Claude Quartier, doyen de la Facuité de Médecine de Paris, 
jeton d*argcnt* 11581. 

792. Théophraste Renaudot, jeton d*argent, par Du Four, 1065. 

793. Fagon* médecin du HoL jeton d'argent, loiHi. 

794* Antoine Le Moine, doyen de la Faculté de Médecine de Paris, 
jeton d'argent, un&. 

796. Gui Patin, doyen de la Faculté de Médecine de Paris, jeton d'ar¬ 
gent, 1648. 

796. Corporation des Chirurgiens de Paris, jetou d'argent. 1051. 
Jardinier taillant un arbre. 

797. Corporation des Chirurgiens de Paris, jeton d'argent, IHUI. 
f/amphithéâtre de la rue de PÉcole-de-^Médecine. 

798- École de chirurgie, jeton d'argent, 1690* 

799. Fondation de TAcadémie des Sciences, médaille d'argent, par 
Roussel, 1667. 

800* Académie des Sciences, jeton d'argenl, 17U6. 

6Û1. Construction de ^Observatoire, médaille d'argent, 1667- 

802. Découverte des satellites de Saturne, 16S6, médaille d'argent. 

\' 

Les Arts 

803* Protection accordée aux Arts, médaille d'or, par T* Bernard, 1664. 

604* Charles Le Brun, médaille d'argent, par T* Bernard, 1684. 

805* Charles Le Brun* médaille d'argent* par F* Chérou. 

806. Nicolas Coypei, médaille d^argent, fondue par Chéron. 

807. Pierre Coysevox, médaille de bronze fondue en 1682 par 
Th. Bernard. 
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808. Mignard. nKUÎaîlle d'arfient fondue par i". Chéron, 

809. Charles Errard, directeur de rAcadémie de France a Bonie» 
médaille cfargen! frappée à Re>me. 1671. 

810. Everard Jabach^ coïlccUonneur, jeton d'argent, I6ù5, 

811-816* Musiciens* Médailles en bronze doi’é de la série du Par- 

na»se français, pai' S. Curé : 

811. Lully. 

812. Campra. 

813. Destouches. 

814. Delalande. 

815. Élisabeth-Claude Jaquet de la Guerre. 

816. Marin Marais. 

817. Le Louvre, projet de façade* médaille d'argent, 1H67. 

818. Nettoyage et éclairage de PariSt médaille d'argent, par Ihipiérej 
Itiëîh 

819. Nouveau pavage de Paris* par Nilis, médaille d'argent, 1669. 

820. Arc de Triomphe élevé place du Trône, pour la conquête de 
la Franche-Comté, médaille d'argent, 1670* 

821. Construction du Pont-Royal, médaille de bronze. 16B5. 

822. Décoration du vœu de Louis XIll dans le choeur de Notre^ 
Dame, médaille d'argenl* par Houssel, 1699* 

823. Décoration du vœu de Louis XIII au Val-de-Grâce* médaille 
dur. 171L 

824. Batiments du Roi, médaille d'argeiiî, 1678. Huche d'abeilles* 

825. Bâtiments du Roi, médaille d'argent, 1679* Alcyon construisant 
son nid. 

82Ô. Bâtiments du Roi, mécktille {l'argent, 1668. 

VlTRINK IV 

GUEHHK HT IVH^Î.OM ATIE 

1 

827, Portrait du Roi, médaillon de bronze, fondu par Ber l b inet, 
1671. avec la légende: 

0'<J'aA^>îi!^..tiûu£ rHil. riiH [luiiiii, quelle ! 

\ii lleit ÜQ pplii4lr4‘ iii.ius avonfî peint Loiii». 

Ouoy done l ttjuîs don projelfü Noni-îl» évnnnuJïii T 
,\Oti, lt+>n, ri Mîir*! «onl tini‘ rljiïse. 


{ 
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Vi:* 

828* Le Grand Condéi médaille d’ur^ïent tondue par l'. ("Iiéroti. IBlit. 
82d. Turenne, médaîHe darf^eiiU par 'f. Bernard, ltiH3. 

830. Schomberg, médaille de bronze, t6iJNK 

831* Villars, médaille de bronze, par .1 Du vivier, 17 IL 

832. Les Plénipotentiaires espagnols reconnaissent le droit de pré¬ 
séance de la France, médaille d'ar^ïcmU par T* Bernard, BiOii. 

833. Le Roi commandant Pexercice de ses mousquetaires, médaille 
d'ar{<eiiL pnr T, Bernard, 1(165* Proinsio ad vtctûriûs, 

11 ET III 
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834. La Paix préparée par les armes, médaille d'argetiL 

835. Prise de Tournai et de Courtraî, médaille tror, itaiT, 

8Sô* Victoire de Rocroy, lGi:î, TTicdaille d'argenL 

837* Victoire de Fribourg, l(i44, niédaîlle crargenl. 

836. Victoire de Nordlingen, 1645, médaille d'argeni. 

839, Victoire de Lens, 164B, médaille d'argent, par Molai l, 

840* Victoire de Rethel, 1650, médaille d argent, par Meybiiseli* 

841. Victoire des Dunea, î653, médaille d'argent, par T, Reniartî, 

842. Conquête en dix jours dé la Franclie-Conité, 1 hh 8, médaîUe 
d'argent. 

843. Passage du Rhin, 1672, médaille dargeni. 

844. Prise de quatre villes en Hollande, 1672, médaille d'ui-, jiar 
,N(auger, 

845. Conquête de la Hollande, 1672, médaille dVir. par Ihmssel. 

846. L’Électeur de Brandebourg repoussé du Rhin jusqu’à TElbe, 
médaille d'argent, par Manger. 1673. 

847. Rupture des digues en Hollande. 1673, médaille dargeiil, par 

Aury et Beiihinet. Neptune : condidit eruit arces. 

848. Deuxième conquête de la Franche-Comté, 1671, médaille d or, 

849. Prise de Besançon, 1674, niéflaille dVir, par BousscL 

850- Prise de Binant et d’Huy, 167.5, médaille d'argenl, par Manger. 

851, Prise de Cambrai, 1677, médatlle d'or. Metm fintum siublatas, 

852, Victoire de Cassel, 1677* médaille d’or. 

853, Établissement des compagnies de cadets-gentil s ho mines, 1662, 
médaille d'argent* par T. Bernard. 
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864* Prise de Luxembourg. 7 juin 16ë4. inédaiUe d'ur* 

866, Prise de Philippsbourg. 16îi8. médaille d'or, par Roussel* 

856. Le Dauphin présente au Roi des couronnes murales symboli¬ 
sant les vîHes qu'il a prises en Allema^ïne. 16B8* médaille (Vorp par 
Mauger. 

867, Victoire de Fleurus, I6ï)ü, médaille iVur, par MoîarL 

868, Victoire de Fleurus et de Stafifarde, 1690. médaille de brome, 
par Roussel* 

869, Victoire de Staffarde^ 1600. médaille d'or, par Manger, l,.e duc 
de Savoie yaincu : infideliA Aîlobrox profîigatus. 

8Ô0, Conquête de la Savoie, 1690, médalHe d’or, par Molart, 

861. L’Église des Invalides, décorée des cent-quarante-sepi dra¬ 
peaux pris î\ Fleurus et ê I^eujîe* 1690-1691. médaille d'or. 

862. Pris© de Mons, 1691, médaille d’or* 

863. Victoire de Leuze. 1691. Exploits de la garde du Roi* médaille 
d’or* par Mauger. 

864* Victoires en Flandres et dans ie Niçois, médaille d'or, par 
Nilîs, 1691* 

865* Prise d© Namur, 1692, [iiédaille d’or, par Manger. 

866. Reddition de Namur, 1692, médaille d or* 

867. Médaille frappée par la ville de Namur et otrerte au Roi qui 
Ta préservée du pillage. 1692. Or, 

868. Victoire de Steinkerque^ 1692, méflaille d'or, par Mauger, 

869. Victoire de Steinkerque, 1692, médaille d’or, par Mauger, 

870. Création de l’Ordre de Saint-Louia, 1693. médaille d'argent, 
par Mauger. 


IV 

I.A Paix. 

871, Alliance avec les Suisses catholiques, 1643. médaille d’argent. 

872. Paix de Münster, 1648, médaille d'argent. .Lrderfas germonica. 
873- Paix d’Aix-^la-Chapelle, 1668, médaille d'argent. 

874. Alliance avec la Hollande, 1666. médaiUe d'argenl, 

875. Traité avec l’Électeur de Cologne, médaille d'argent, par 
Aurv, 1666. Germania servata. 
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876. La Paix sur les frontières du Nord, mèriailie (Vor, Îfi77* Vue 
de (Ambrai : Dalcius mminus. 

877. Restitution de la Franche-Comté aux Espagnols, iflfiB, mé¬ 
daille d'oi% 

878. Paix du Nord, lü79. médaille d'argent. 

879. Réunion de Strasbourg, l(î81, médaille d’or, par T. Rernard, 

880. Réunion des villes impériales d^Aîsace, médaille d’or. Fidei 
Alsatiae. 

881. Remise aux Espagnols des indemnités de guerre qu^ils 
devaient, 1681, médaille d'or, par Roussel. 

882. Trêve avec FEspagne et FEmpire, lt>84, médaille d’argenL 

883. Excuse portée à Versailles par le doge de Gènes, lf>85. mé¬ 
daille d’or. 

884. Ambassade du roi de Siam, 1686, médaille d’argeiit, par 
Manger. 

886. Protection donnée aux Stuarts, 3 médailles d'or. 1688. 

886. Paix de Rijswick, 1697, médaille d’argent, par Roussel. 

887. Paix de Rijswick, 1697, médaille d'argeiil. 

888. Paix de Rijswick, 1697» médaiîîe d'argent, par Roussel. 

889. Renouvellement de Falliance avec les Suisses catholiques, 
1716, médaille d'or. 


\ 

Les places forte?;. 

890. Fortifications de Dunkerque, 167L médaîUe d’argent, 

891. Fortifications d'Huningue, médaille d'argent» par Hiipiére» 
1680. 

892. Fondation de Sarrelouis, 1683. îiiédaille d'or. 

893. Fortifications de Strasbourg, 1683, uiédaiïle d'or. Cicusa 
Germanis Gallta. 

894. Fortifications de Neuf-Brisach, 1699, médaille irargent. 

895. Fortifications de Marseille, médaille d'argenf. 

896. Philippsbourg occupé, médaille d’argent» 

897. Maximilieii Titon, directeur de l'Arsenal de Raris» 1793» mé¬ 
fiai Me de broiixc, par Roussel. 
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808- Qé$ar, duc de Vendômej graiid-majlre, clici el surhitendant 
général de la tiavigatian et du coirimercé, mpdaîile d'argent, par 
Lorléliii. 

800- Jean Bart, tnédaille d’argent- 

900- Restauration de la marinej médaille d*or, par Manger* 5p/e/idor 
rei nai^ciUs. 

901. Soixante mille matelots levés et entretenus, médaitle d'or, 
KiSü- 

902. Punition des corsaires barbaresques, Ititil, médaille d'argent. 
I>ar Cliéron- Africa Jfipp^ex. 

903* Quarante galères construites à Marseille, médaille d'or, 
Aasertum maris medit£rranei imperium, 

904. Quinze galères lancées sur TOcèan, niéduïlle d'or, 

Porinum Accuritas. 

905. Marques d^honneur accordées aux pilotes et aux matelots, 
ïuéd ai lie d*o[\ pai' Manger, 


li, ni ET IV 

Le V.IJMÜEHrE, LES ('oia*MES 


90d. F. de Lé vis de Ûampville, vice^i'oî du ('iiiuuUu médaille (rargeut, 
par Hardy. 

907- Défaite des pirates algériens par Beaufort, ir>G:v. médaille 
d'urgeu l. 

908- Etablissement de la colonie de Madagascar, 1665, *i juédailles 
(fci rgent. 


909. Ouverture du canal du Midi, 1667, luécliiille d'argenl. 

910. Ouverture du canal du Midi, ïiiédaille d'argent, 1667. 

911. Progrès de la marine, 1667, médaille d'argent- 

912. Victoire navale du comte d^Estrées sur les Hollandais et las 
Anglais, dans la Manche, 1672. médaîür d'or. 
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913. Construction de greniers et d’entrepôts, métlaîlie trurgent. pur 
Molart, itîTï. 

914. Défaite des Hollandais, commandés par Huyter, à la Marti * 
nique. 167 K médaille d'or, 

915i La Flotte hollandaise u’ose faire une descente sur les côtes de 
France, 1674, oiéduillc d'ârgenL 

916* Heprjse de la Guyane sur les Hollandais, 1676, uiédaillr d'or. 

917. Prise de Tabago par le maréchal d’Estrèes. 1677, médaille de 
bronze. 

918. Le Canal du Midi arrive à Cette. 1661, médaille d'urgent. 

919. Défaite des piratespar Duquesne à Chîo, iGSi.médaUk'dp broii/*e. 

920. Défaite des pirates par Duquesne À Chio, 1681, médaille d'ûi\ 
par R. Faltz. 

921. Bombardement d^Alger et délivrance des captifs chrétiens, 
1682, médaille d'argent. 

922. Délivrance de Québec. 16^0. médaille de bronze* 

923. Prises faites par les armateurs français de Saint-Malo et de 
Dunkerque, 1695, médaille d'or. 

924. Greniers à sel établis à Rouen, 1714, médaille d'urgeiiL 

925. Refrappe d’une médaille lrqiï%wchcz les descendanls d'un chef 
luïron qui l'aurait reçue en récompense : Honos et rfecas* 

925-937* Prévôts des marchands de Paris, jetons d'argent : 

926- Macé Le Boulanger, 1644. 

927* Gerôme Le Féron, 1647. 

928. An loi ne Le Febvre, 1651. 

929. Antoine Le Febvre, 1651* 

930. Alexandre de Sève, 1655. 

931* Aîexandre de Sève, 1602. 

933* Claude Le Pelletier, 1673. 

933. Claude Le Pelletier* 1675, 

934. Claude Le Peîletier, 1676. 

935. Auguste de Pomereii, 1683* 

936. Claude Bosc, 1698. 

937. Claude Bosc, 1700, 

938-941* Échevins de Paris, jetons d'argent : 

938. Jean Rousseau, 1656, 
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939. Clautliï cîe Sanleu]* 

940. François Le Poing, 

941. N. Picqiie. 

942* Les siac corps des marchands de Paris, je Ion d'argent. 

943. Les six corps des marchands de Paris, 170L jeton d'argent. 

944. Drapiers de Paris^ 1653, jeton d^argent. ™ Autre, 1S98, 

945. Drapiers de Parîs^ 1698^ jeton de cuivre. 

946. Drapiers de Paris, 1705, jeton de plomb. 

947* Marchands de vin de Paris, jeton d*argent. 

948* Marchands de vin du Roi. 1G50, jeton d'argent. 

949. Confrérie des marchands de vin* 1 Ij 82* jeton de cuivre. 

950. Restaurateurs-pâtissiers, 1653* jeton d'argent. 

951. Vendeurs de volailles, 1709, jeton d'argent. 

952* Épiciers et apothicaires. 1710. jeton de cuivre. 

953. Autre, 1616, argent. 

954. Autre* 1706* broiiKe. 

955. Charg^eurs de vin de Paris, 1691. jeton de cuivre. 

966. Peintres-verriers, 1715, jeton de bronze. 

957, Garde-bateaux et metteurs à port, 1691, jeton d'argent : Je 
renferme le& espérances de plusieurs. 

958* Marchands teinturiers de bon teint* jeton de cuivre* 

959. Messieurs les vendeurs de poisson de mer, jeton de cuivre. 

960. Marchands maîtres-tailleurs. 1714, jetons de cuivre. 

961. Brodeurs et chasubllers, 1704, jeton d'argent. — Le même 
(revers). 

962. Merciers de Paris, 1647, jeton d'argent. 

963. Merciers de Paris, 17ÜL 

964. Orfèvres de Paris, I7ü0, jeton d'argent, 

965. Mouleurs de bois, 1711, jeton de cuivre. 

966. Manufacture de souliers de FHOtel des Invalides, 1712* jeton 
de cuivre. 

967. Chevalier de l'Arquebuse de Paris, 1705* jeton de bronze. 

968. Chambre des assurances, jeton d'argent. 

969. Juges-consuls de Paris, 1660, jeton d'argent. 

970-971. Juges-consuls de Paris* 1697, jeton d'argent et jeton de 


cuivre. 
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972. Agents de change de Paris, 1674, jeloiï d'argent. 

973. Notaires de Paris, 1671, jeton d'argent. 

974. Autre, sans date. 

975. Contrôle des actes des notaires, 1715, je Ion de cuivre. 

976. Monnayera de la Monnaie de Paris, 1653, jeton d'argent. 

977. Autre, sans date. 

978-979. Chambre de commerce de Lyon, 2 jetons de cuivre, 170.5, 
1708. 

980. Notaires de Lyon, 1715, jeton de cuivre. 

981-983. Communauté des Marchands fréquentant la rivière de 
Loire. 1653, je tou d'argent et jeton de bronze. 

983. Apothicaires et épiciers de Rouen, jeton de euhre. 

984-986- Chambre de Commerce de Rouen, 3 jetons d'argent : 1703, 
1707, 1712. 

987. Chambre d’assurances de Rouen, jeton de cuivre. 

988. Réunion des marchands de Rouen, 1706, jeton de cuivre. 
989-990. Juges-consuls de Rouen, 1712, 2 jetons d'argent. 

991. Le duc de Vendôme, surintendant de la navigation, 1661, jeton 
d'argent. 

993. Le comte de Vermaudois, amiral de France, 1671, jeton 
d'argent. 

993-1000, Jetons de la Marine. 

1675, 167y, 1683. l6iK>. 16SI5, t7U<J, 1703. 1704. 

1001-1010. Jetons des Galères. 

1660, im:i. nm. nu2, 17Û,5, Î706, no?. 1707,'1709. 1713. 

V 

La ftlîKRKE SliK MER. 

1011. Victoire de Carthagène, 1643, médaille d'argent. 

1013- Création du port de Cette, 1666, mtkiaîHe d'or. 

1013. Secours porté à Messine, 1675, médaille d'argent, par Mauger. 

1014. Victoire de Stremboli, 1676, médaille d'or, par MeybuscK. 

1015. Victoire de Stromboli, 1676, autre médaîne d'or. 

1016. Prise de Tabago, 1677, inédaille d'or. 

1017. Bombardement de Gènes. 1684, médaille d'argent, par F. Cîiéroii 
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1018. Victoire du cap Beachy* 1690* médaille de phmib. 

1019. Victoire du cap Beachy* 1600* médaille d'or. 

1020* Autre médaille^ plus grande. 

1021. Victoire de Tourvilie ati détroit de Gibraltar, 1693* médaille 
d'argenL 

1022* Même sujet, médaille d'or. 

1023. Victoire de Jean Bart au Texel* 1694, inédaUle d'or. 

1024. Défaite des Anglais à Brest, 1694, médaille d'argent, par 
Roiisseî. 

1025. Prise de Palamos. 1094, médaille de bronze- 

1026. Victoire du comte de Toulouse à Malaga, t704, médaille d'ar¬ 
gent, rrappée la Restauration. 

Vit ni NE Vï. 

IlELIGIOX 

I 

1027. Le Roi très chrétien, médaille d'argenl. 

1028. Le Roi très chrétien, médaille d'argent, par Anloido Travajii, 
graveur pontificaL 

1029. Le Cardinal de Bouillon, médaille de bronze, 1700. 

1030. Armand-Jean de Rancé, abbé do la Trappe, médaille de 
bronze, par Chéron, 1693. 

1031. Armand^Jean de Rancé, abbé fîe l:i Trappe, médaille tle 
bronze, 1695. 

1032. Hyacinthe Serroni, premier archevêque d'Albi, médaille d'or, 
par Clérion, 1678. 

1033. François de Valbellô, évêque de Saint-Omer, médaille cîe 
bronze, par M, Rôg. 

1034. Pierre Jurieu, médailie fFargent, Î6&7, 

1035. N, Boucot du Colombier, médaille de bronze, par Cî, Martin. 

1036. Claude Brisbart, prieur des Vaux de Cernay, médaille de 
bronze. 

1037. Le P, Quesnel, inédailîe de bronze. 

1038. Le Cardinal de Noaîlles, archevêque de Paris, méd.'iilie 
d’argent, f66t, par Roussel. 
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1039. Excuse du pape pour Pattentat de sa garde corse contre 
Tambassadeur de France, le duc de Crèqui, lûOt, médaille 
d’argent (Pyraitïidc élevée à Rome en réparatiüû de l'atleniat). 

t040. Excuses du légat du pape pour rattentat des Corses, ^664, 
médaîlle d'ai'gent, 

1041. Destruction par ordre du Roi de la Pyramide élevée à Rome 
après l*aitentat des Corses, 1668(voir les 1039 et 1040)* médaille 
d'argent. 

1042. La Paix de l^Eglis0t 1669 (essai de concorde dans ia querelle 
des Jansénistes), médaille de bronze et médaille d’argent. 

1013- Le Roi, champion de la Religion, médaille d'argenl. par 
namcrani, 1673. 

1044. Rétablissement du culte catholique à Strasbourg, 16H1, 
médaille de bronze, par MolarL 

1045. Pose de la première pierre du séminaire des Missions 
étrangères â Paris, I6li3, médaille d’ai geiit* par Breton. 

1046. Destruction des temples calvinistes dans les villes d^évêchés, 
1685. médaille d'argent* 

104Î. Révocation de TÉdit de Nantes, 1683. médaille de bronze, par 
MolarL 

1048. Révocation de PÉdit de Nantes, 1683, médaille d'or, par 
Miiuger. Reproduction d'une statue élevée par Dubois-GuériJi. 

1049. Révocation de PÉdît de Nantes, 1685, « une foi, une lot^ un 
roi », médaille d'argent, par Smeltzing. 

1050. Arrêt du Parlement annulant la bulle du pape sur les fran¬ 
chises, médaille d'or, par Mol art, 1688. La Justice et la Religion 
entourant le trône royal : Hinc suprema lex* 

J051. Conversion des calvinistes, médaille d'argent. 

1062. Construction de trois cents églises, médaille d'argenl, par 
Molart- 

U 

1063. Pose de la première pierre du portail de Sainte-Catherine- 
la-Couture, de Paris, 1659, médaille fondue, en bronze. 

1054. Le Cardinal de Richelieu, jeton d’argent* 

1055. Le Cardinal Mazarîn, 1651, jeton d'argent, 

1056. Le Cardinal Mazarin, 1661), jeton d'argenl. 


m 
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1057* François de Harlay, archcvétjvie de Paris, 16S3, jeton d argent. 

1058* Anne de Lévis, archevèiiue de Bourges, 1655» jeton dargent. 

1059. Joseph de Montpezat, évè^iue de Saint*Papoul, 1666, jeton d'ar¬ 
gent. 

1060* F* Bochart de Saron, éveqiie de Clermont, 16&3, jeton de 
cuivre* 

1061. Le Cardinal Barberini, grand aumônier de France, 1656, jeton 
d'argent. 

I0ô2. Fénelon, médaille do bronze* Au revers, portrait de Jaïisénius, 

1063. François Fouquet, évéqne d'Agde, 165L jeton d'argent* 

1064. Le Cardinal de Gesvres, archevêque de Bourges, 1694, jeton de 
bronze. 

1066, Michel Poncet, archevêque de Bourges, 1676* jeton d'argent* 

1066. Michel Phelypeaux de la Vrillière* archevêque de Bourges* 
166ü* jeton d'argent. 

1067. Camille de Neuville de Villeroi, archevêque de Lyon, 1676* 
jeton de cuivre* 

1068* François de Hariay, archevêque de Paris, jeton d'argent. 

1069. Le P, La Chaise, confesseur du Roi, 1696, niédailte de plomb. 

1070. Le P. Barré, des Bénédictins de Saint-fiennain-des-Prês, 1665, 
niédaitlon de lïronze* 

1071* Le Fr* Joseph Suzanne, des Récoltels, 17ü9, médaillon de 
bronze* par Dubut, 

1072. Louis de la Verg^ne de Montenard de Tressan, évêque du 
Mans, médaitlon de bronze* 

1073. Le Diacre Paris, inédaillon eu soufre. 

1074. Réparation de Sainte-Catherine du Val des Écoliers de F*aris, 
Î661, médaillon de bronze, 

1075. Jubilé de Pég^lise primatiale Saint-Jean de Lyon, 1666, mé* 
daille de bronze, 

1076. Fête chez les jésuites de Lyon, en 1667, médaillon de bronze. 

1077* Chapitre de Notre-Dame de Paris, deux jetons d'argent* 1646, 

et s. d. 

1078“1085. Assemblée du clergé de France, jetons* 

1656 argent, 1665 argent, 1676 argent, 1B75 argent, 1665 argent, 
1705 argent, 1710 bronze, ni5 argent. 
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1086- Saint-Barthélemy en la Cité de Paris. 17(10. jpton de cuivre. 

1087. Paroisse Saint-Eustache de Paris, 16W8, jeton d'argent. 

1088. Aonaye Sainte-Geneviève de Paris, 1666, je Ion d^argcnt. 

1089. Saint-Germain-le-Vienx de Paris, 167y. jeïon d'argeul. 

1090-1094. Les marguiiliers de Saint-Germain-l^Auxerrois de Pa¬ 
ris, jetons d'argent, 

1683 (deux), 1684, 1686 (deux). 1687, 1688. 

1095-1096, Saint-Jacques la Boucherie de Paris, 2 jetons d’argent, 
1688 et s. d. 

1097-1100. Les marguilliers de Saînt-Roch de Paris, Jetons d’ar¬ 
gent, 1683, 1681, 1685, 1686. 

1101. Hôtel-Oleu de Paris, jeton d’argent* 

1102. Hôpital de la Trinité de l^aris. 1668, jeton de cuivre, 

1103. Société Saint-Michel, 1708, jeton de cuivre. 

1104. Eglise de Chartres, lG6ü, jeton de bronze. 

1105. Confrérie Notre-Dame, é la cathédrale de Pouen. 1712, 
jeton de bronze. 


Vit Kl NE i>* Applique 

LOUIS XTV AMATELTl RT COl.LPXTinNNEL'R 

(^A.VIÈES AXTJgi’ES 

Les montures de ces camées, en or émaillé, ont été exécutées 
pour le Cabinet du Roi* Gcrtaïiies d'entre elles doivent être attri¬ 
buées d iosias Reîle, orfèvre du RoL 

1106. Apothéose de Germanicus, camée sur sardoiiyx à trois cou¬ 
ches. Acquis de l'abbaye de Saînt-PAre de Toul, par i.ouîs XIV, 
en 1684, au prix de 7000 livres. 

1107. Alexandre, camée sur agate cendrée. 

1108. Auguste, camée sur sardonyx à deux couches, 

1109* Claude et Messalîne dans un char traîné par des dragons, 
camée sur sardonyx à trois couches* 

1110. Messaline avec ses enfants, Rrîlannîcus et Oct a vie, camée sur 
sardonyx à trois couches. Dés 1664, ce camée était dans la col¬ 
lection du Roi, où il fut dessiné par Rubens* 







1111. Clâudet cuinéci sur U{4ate-üiiyx à Iroîs couches. 

1113. Druaus l’ancien, camée sui^ a^ate-oiiyx, 

1113. Agrippine la jeunei camée sur sardonyx. 

1114* Vénus au bain, ramée sur sardonyx â deux couches. 

1115. Hermès* ramée sur sardonyx. 

Objets hivers 

1116-1117. Deux tablettes renfermant des monnaies frur lie l'empire 
romain. 

Ces tablelt€\s, en maroquin plein, ^ravé aux armes royales* sur 
fond de velours verC ont été exécutées pour contenir les séries 
de monnaies du Cabinet du Roi. T.4i matière en v'enait du Maroc, 
par suite rie conventions spéciales passées avec le sultan 
Moulay îsmaïL 

1118. Deux bag^uettes d’or. Ces baguettes ont été faites a Tusage du 
Roi* fpti s'eii servait i\ Versailles lorsqu'il consullail ses médaîR 
tiers* pour lîrer les monnaies de leurs alvéoles* 

1119-1130, Deux tablettesreiifermant des médailles de VHistoire m/- 
la^^^^7ue (petit module). IÇinstitutîou de l’ilïstoire métallique, réu¬ 
nion de médailles frappées pour comméniorer les événeïtients du 
règne, fut résolue parle ïtoi et Colberl* dés 1662. I/Académie des 
tnscriplions et BcHcs-Lettres fut fondée, en 166;i* à TeiTet d'en 
préparer la réalisatioir. La mise en œuvre ne date guère que de 
la nomination de Nicolas de Launay A la charge de directeur dn 
tlalancicr des médailles* en 161)6. Deux séries furent frappées : la 
Grande Histoire du module de W lignes* la Petite Histoire du 
module de 18 lignes. I^s métaux employés furent Tor* l'argent* 
le broûiîe cl le bronze verni et doré. Voir au n® 33 la publication 
faite à ce sujet en 1762. 

1121. Portraits de Louis XÏV â dilïérenUs âges* par Antoine Benoist. 

Ces gouaches sur parchemin montées dans un cadre de bronze 
doré, sur fond bleu lapis, ont été exécutées pour servir de 
modèles aux graveui‘s de VHistoire mélalliqtu* Antoine Benoisl 
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était un modeleur de cirei c'est ù lui que J'on doit le porlrüïl du 
Roi. exposé û Versailles dans la ch a.libre à coucher de l^uîs XIT. 
( Voir aussi le 36.) 

il22* Portraits de dififèrents personuages de la faniille royale, par 
Antoine BenoisL 

Ce cadre de miniatures fait pendant au précédenl. 

COINS ET POINÇONS DE MÉDAILLES 

(prêtés par rAdiiiînistratioii des Monnaies et Médailles) 

Directeur : M, Former y, ' 

Louis XIV, poinçon* 

1124. Louis XrV casqué, par Kraiicoîs Varm, coin de la médailîe 
n« 558. 

1126, Occupation de Madagascar, coin delà médaille n® îtos. 

1126. Victoire du cap Beachy, poinçon de la médaiïle ii® lUia. 

1127. Colbert, par Bernard, coin. 

1128. Répression des duels, poinçon et coin de la médaille ii^ 623. 

1129. Fondation de Saint-Cyr, coin de la médaille n* 730. 

1130. Le Pont-Royal, coin, par Moïarf. 

1131. Statue de la Place des Victoires, coin de la médaille 506. 

1132. Attributs du Chancelier, coin. 

1138, Embellissements de Paris, coin de la médaille a» 625. 
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(>AL[-üT (JAC.vriis), 1592-■ 


1134. La grande chasse. Gravure uri^inale A ['uau-forle. II. 9,194 x 
L. 0.1(13. M. 711 : !.. Î.73, 1"' état. — Est. Ed. 25 l. Réserve. 

m 

Pièce exécutée pendant la période florentine de la vie de l'artiste^ 
Scion M. Lîenre, le paysaf^e représenteraîi probablement les 
environs du bourg de Signa, non loin fie Florence* A gauche, se 
dresse la colline d'Artimino* où les Médicîs possédaieiil un 
château* 


1135. Ij’Impruueta. (iruvurc originale à rcau-rorte, ll,t>,ii87 x l.. ü,tS71* 
M* C2,>: L. 47S, icf état* — Est* Ed* 25. 

Callol 'a gravé deux fois cette planche, la première fois en Italie, 
la seconde fois en 1^’rance. Lorsqu'il fut revenu à Xanev» cette 


L Le classement adopté est l'ordre chroaologît|üe <les gravures. 
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estampe était en efTct telUînient demandée qii*il se décida à éiitre- 
prendre encoce ajie fois ce travail considérable* 

Une grande foire avait lien aux environs de FJoreuce au viïlagt' 
de i’Impruneta, le l^î octobre. Ce pittoresque sujet tenta la verve 
de Callot, qui prit sur place un plein carnet de petits croquîSt 
admirables de facilité, d'esprit et d'éîégance, aujourd'hui 
conservés au Musée des Offices de Florence. Avec ces croquis, 
Callot ctmiposa un chef-d'œuvre» dans lequel un amateur de 
statistique s'est amusé à coiiipler 1138 figures humaines» 4i> che¬ 
vaux» fiT ânes et 137 chiens (LieureJ. 


1136* La foire de Goadrevilte* Cfravure originale à reau-rorle. 
tl. ft.t8ltx 1^, Ü.330» M. 1523; L* 561. 2* état* — bZst» Kd. 25 L Réserve. 

Cette pièce s'appelle aussi le Jeu de boales^ le Bal champêtre et 
la Petite foire. En réalitép il s'agit d'un divertissement de paysans. 
(*fl scène se passe a (TOiidrevîlle. petit village lorrain. 

1137* Le parterre de Nancy» Cravure originale à Teau-fortv. 
il. 0.241 xL. ü»38<î* M.(î22: L. 566» étal, ™ Est. Êd* 25 1* Réservé* 

Celte estampe représente ie parterre du palais ducal de Nancy» 
sur remplacement duquel se trouve actuellement le jardin de la 
Préfecture. Au premier plaiip Charles IV» duc de Lorraine et sa 
femme Nicole regardent les joueurs de ballon* 

1138» Le Louvre* Gravure originale a l'eau-forte. IL O.lSftxl*. 0,334* 
M* 713r L. 6ti7» 2» état. — Es\. Ed, 25 l* 

L'une des plus intéressantes et en même temps l'une des plus 
liittoresques vues du Paris de L<mis Xlil* A gauche, la porte de 
la tour de Nesle, A droite, la moitié de la façade du Louvre sur 
la rivière, seule construite à celte ép<ique, la grande galerie du 
(x>uvre terminée par le gros pamllon des Ttiileries, pour employer 
l'expression de Gomboust. aujourd'hui le pavilion de Flore» et la 
lour de la Porte Neuve. 

1139, Le Poal-Neuf, Gravure originale 5 reau-forle. ILOjtssx L. 0,335* 
M. TM ; L* R68» 2" étal* 
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Pendant de la pièce précédente* Les deux réunies s'appelleni 
îes deux grandes vues de Paris. î^a tour de Nesie occupe le milieu 
de l'estampe* Adroiîe* on voit la porte du même nom et Torigine 
fin fossé bordant l'enceinte de ïa rive gancbe. I>ans le fond, te 
Pont-Neuf et les deux maisons d'angle de la place i>aupljine sont 
déj;\ tels que nous les voyous encore aujourd’hui. Au fond, Notre- 
Dame et la Tour Saint-Jacques* Prés de la seconde arche du 
Pont-Neuf, du côté de la rive droite, on aperçoit un bâtimenl sur 
pilotis ; c'était ïa pompe de ta Samariiaine* 


pRLBiirrrefpiEHHEb uti8-t65ii <?). 


1140p La Fortune. Gravure à l'eau-forte d'après ('Jaude Vigiiuu, 

H* ùa^l X L. 6 , 201 , 


MELLAN 1508-1668. 

Célèbre graveur au burin, le spécialiste des tailles parallèles* 


1141. Portrait de Peiresc, Gravure au burin. H. ü,215xf^* 0,t42. 
A, de Montaîglou, 223. — Est. N*. 

Passant pur la ville d'Aîx, A son retour d’îtalie, .\lellan y fut 
retenu par Peiresc, collectionneur notoire, dont il grava te 
buste. Telle est l'origine de ce beau portrait qui a pour pendant 
le portrait de Gassendi, ami personnel de Peiresc (voir la notice 
suivante)* 

1142. Portrait de Gassendi, tiravure au burin. 11. u,2(J8 x !.. 0,î33, 
A. de Mont*, 180 * — Est. N^ 

Ce portrait a été gravé en irièmc temps que celui de Peiresc, 
c'est-à-dire vers la fin de Tannée lüM. (lassendi, célèbre philo¬ 
sophe et astronome, était alors prévôt de l'église de Digne et fré¬ 
quentait assidûment Peiresc, avec lequel il fil notamnienl dos 
expériences concernant Taiiafomie. 

1143. Portrait de Henriette-Marie de Buade-Frontenac, épouse de 
Henrî-Louîs Habert de jMontmort. Gravure au burin. H, 0,34u 
X L. 0,230 (diniensfons prises du témoin). A. de Mont*, 247. 
2® état. Est, N*. 


r 

t 







142 


ESTAMPES El ItESSÜS'S 


I/épouse du maître des requêtes est représentée sous les traits 
d'une jeune et jolie personne attentive à suivre les lois de la 
mode. Vers en efFel, date qui figure au-dessous rlu portraîl, 
les femmes couronnaient leur coitTure d"une torsade de cheveux, 
qu'oii appelait un rond; sur les côtés, pendaient les botiff'ons^ 

GKLL.KE {Clauiu:), dit Le Lorrain, 16 Uü-lü 82 . 

Le grand peintre de la lumière négligea parfois les chaudes cou¬ 
leur de sa palette pour essayer d^exprimer, avec les ressources res- 
Irelîites du noir et du blanc, les transparences de Taîr, le resplendis¬ 
sement de îa lumière, et il y réussit, malgré des naïvetés dans 
remploi de feau-forte. 

1144- La danse au bord do Teau. (iravure originale à l'eau-forte, 
H, 0,125 X L. ü,l92. R.‘I). 6: André Blum, 19> 4 *= état, — Est. Da 
23 f. Réserve, 

1145. Le soleil levant. Gravure originale A reau-forie, H. IM23 x 
L. 0.192, R.-D, 15: A. R. 10. 4*^ état. Liber ueritatis, 5. — Est, Da 
23 f. Réserve, 

1146. Le bouvier, (iravure originale à reau-forte. 11. 0,124 x t-. 0,193. 
R,-D. 8; A. R. 18, 3^ état. — Est. Da 23 f. Réserve, 

1147. Le Campo Vaccino. Gravure à l'eau-forte, il- 0,179 x L, 0,250. 
R.-D. 23; A. B, 17, 2*^ état, Lider tyerilati&, 10, — Est. Da 23 g. 
Réserve. 

L'artiste a gravé directement sur le cuivre une de ses peintures 
aujourd'hui au ï.ouvre (Briêrc, 311). C'est la raison pour laquelle 
les monuments du Forum sc trouvent inversés, 

BOSSE (A«ft4MAM> 1605 (?)-l67(3. 

[^'illustrateur le plus üdéie et le plus amusant eu même temps 
de la vie bourgeoise au temps de Louis XÎIL 

1148. La visite à IWcouchéo. Gravure originale à reau-forte. 
II. û,263xL. 0,342. Georges Duplessis. Î37S, P'' élat.“ Est. Ed.30c. 
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Celle pièce» qui pourrait sicrvlr d*illustration aux Caquets de 
l'accoaché^T recueil satirique paru en 1622, fait partie dune suite 
intitulée le Mariage à la uiite. 

1149* La saig^uèô. Gravure originale teau-forle. H, ü,25BxL* 11*331. 
G* D* 1391 L — Est* Ed* 3ü c* 

Des trois moyens thérapeutiques» que Molière devait ridiculiser 
plus tard, saignare, ensuUa pargaret postea dusierium donare. 
Abraham lîosse nous représente ici lé premier. 

1150* Le bal. Gravure originale à reau-forle, H. ü,26tJxL* ü»339* 
G. D. 1-lOü* 1®'' état* — Est. Ed. 3ü d* 

La majeure partie des eslampes d'Abraham Bosse appar- 
tiennent* comme cellc-cL au règne de Louis Xllf* IL n'existe 
peut-ôlre pas d^êpoque durant laquelle îe costume masculin fut 
pins seyant el ies feuïmes ne le cédèrent pas en élégance aux 
hommes. 

1151. Contrat dû mariage passé à Fontainebleau le 25 septem¬ 
bre 1615 entre Ladislas l\\ roi de Pologne* représenté t>ar son 
ambassadeur* et Marie de (lonzague, princesse de Mantoue et de 
Nevers, (îravure originale à Teau-forte* IL 0.269 xL. 0.331* 
G. n. 1223* l'^'' état. — Est, Kd, 3ü c* 

La scène se passe dans la chambre du roi* où le lit est séparé 
de la chambre proprement dite par une balustrade, suivant une 
disposition qui existe encore à Versailles. Le balusire, comme 
Ton disait alors* jouait un grand rôle dans Tétiquette. car tout le 
monde n’était pas admis iudüTércmmLMU à Tintérieur de la fragile 
barrière. 

Endos de la batiistrade* suivant l'expression de Bosse, on volt 
d’abord la reine régente, Anne d'Aulriche* accompagnée de ses 
deux fils, à sa droite le Dauphin. le futur I^uîs XIV, et à sa gauche 
le duc d’Anjou, plus tard duc d'Orléans. Devant eux se tiennent 
l’ambassadeur de l^ologne et la princesse Marie de Gonzague, On 
sait que celle-ci avait inspiré une vive passion à Gaston d'Orléans, 
puis é rinfortiiiié Cinq-Mars. 
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Kii flehors cie la halusïrade. so presse une nuniÎJt euse assbtaDce 
parmi laquelle on reconnaît le carrlinal Ma^arln, r,es charmants 
costumes de Tépoque ont été aussi bien représentés par le 
graveur que le décor meme de la scène qui» avec ses tentures, 
ses bras de lumière et ses lustres, constitue un parfait échantillon 
de style Louis XIIL 

SON (Nicolas m ). 

Artiste rémois trop longtemps tenu înjustemetU dims rombre. 
vivait dans la première moitié du xvip- siècle. 

1152. La cathèdralo dû Rûîms^ Gravure à reau-forte, H. x 
L. D.310. “ Est. AA 3. 

Ce somptueux frontispice de Végltse Nûlre*D(ïme de Reims se 
recommande non seiitenient par te juste rapport des proportions 
et par une étonnante compréhension de Fart gothique, bien rare 
î\ cette époque. Si Fon excepte ta gravure exécutée en 1654 
par Paul Androuet Du Cerceau, la façade de ta cathédrale de 
Reims ne devait plus être reproduite par l'estampe avant 1722, ^ 
l'occasion du sacre de l^ouis XV. 

MORIN (Jean), mort eu I6iü. 

On sait fort peu de choses sur ta vie tle Jean Morin. Fuu des meil¬ 
leurs graveurs de portraits du xviï*^ siècle* dont Fart trahit l'întlucnce 
des eaux-fortes de Van üyck. Le procédé qui consiste ^ rendre, par 
des séries de points, la morbidesse des chairs est caraclérislique 
de sa technique, 

1153. Portrait d^Antoine Vitré. Gravure à Feau-forle et au burin 
d'après Philippe de Champagne. FL 0,315x1-- O.2J0. R.-D. ftS, 
1**^ état. — Est. Aa 139 b- Réserve. 

x^ntoinc Vitré, l'un de^s j>rinces de la typographie française du 
XTii® siècle, est représenté ici maniant dCxS caractères dlmpri- 
merie et un composteur. 

1154. Portrait du Cardinal Bentivoglio^ Gravure ù t'eau-forte et au 
burin d'après Van Dyck. II. fK290xL. 0.232. R.*D. 43. Est. Aa. 13fl b, 
Réserve, 
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Morin ne reprüduUit qn’en buste ie portrait en pied du cardinal 
(iuido Heutivogîio, aujourd'hui conservé au Palais Pîtti, à Florence, 
et qui est considéré cuniinr Puii des chers-d’œiivre de Van Dyck 
(tiuilTrcy, :î8ft). 

1156. Portrait d'Honorine de Grimberghe^ comtesse de Bossu, 
('rravure A reau-Forte et au burin* H* 0*294 x L* 0,232. R. [h 33. — 
Kst. FA, 36 a. Réserve* 

Ktlle de GeoFFroy. comte de (irimberj^he* elle épousa .Vlïrert- 
MaxinitllLen de rientiiii* conite de Bossu* apres te décés duquel 
elle passa pour avoir épousé secrêlenienl Henri de I^orraine* 
duc de Guise* jietit-lUs du Balafré, Ce portrait non daté a dû être 
exécuté entre 1640 cl 1630, autant que Ton en puisse juf^er par la 
coiffure* qui rappelle celle que nous avons décrite sous le lUÎ* 

LE PAUTRK (JiïAisj. 1617-1682, 

L'uu des graveurs du \vi\* siècle qui s'essaya dans tous les genres 

et y réussit. 

1166. Lié sacre de Louis XIV. Gravure à l'eau-forte d'après le che- 
ralier d'Avice* H. ü,642 x L* 0,485* — Ksi .\ A 3. 

Cette planche, ainsi que deux autres de mêmes dimensions, 
était destinée à illustrer un petit livre a.ssex peu connu La Pam- 
pewie et Magnifique cérémonie du Sacre du Hou Louis XÎV fait à 
Bheiim le 7 Juin r€/Jrêscnfez au nature/ par ordre de leurs 

Majestet. t/auteuï% le chevalier d'Avice, avait fourni au graveur 
les dessins dont i'uii est conservé au Cabinet des Estampes. 

T,a seconde planche, exposée ici, représente la ft grande céré¬ 
monie Faite à TA n tel du Sacre et du couronne ment du Roy s* Le 
monarque a dépouillé la robe de toile d'argent pour recevoir les 
onctions, puis il a revêtu la tunique* la dalmalique et le manteau 
royal* On reniartiuera avec intérêt le décor qui orne, pour la cir¬ 
constance, la cathédrale de Reims* (Cf. L Ouportal* Le livre du 
Sacre de Louis XiŸ. dans l’Amateur d'Hstampes, 1925-1926). 

1157* Fsstiu donné à Friadrichsborg (Danemark) k l'occasion de U 
paix de Roeskilde (1656). Ciravure à reau-Forte d'après Dahlberg* 

lu 
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11. tï,289 K !.. 0^374. Kprpuvc avaul foule leüre. — Est, I!d. 42 a. 

La Süciie fte pass^ dans lu liiaiuie salle du château de Friedri- 
ehsbüriit, citadeUc de File danoise de SeelantL A Fextréinité de la 
table, on voit, le dos tourné, Sophie^Amélie, reine de Danemark, 
eU à sa droite, Cliarles-Gusiave, roj de Suède, ù coté duquel a 
]>rîs place le roi de Danemark, F'rédéric* 

tlliaiies-tiuslîive, fri and-père de Charles Xît, venait d*imposer au 
Danemark la paix de Roeskilde. Après avoir envahi ce pays au 
cœur de l'hiver, en passant, d'ile en Ile, sur une mer i*lacée* Cette 
estampe est ta 75* planche de Touvrage en deux vokimes du barim 
de l^ufendorf, intifulé De rebus a Caroio Gustavo Sueciae rege 
gestis cùmmentariorum tibri neplem (Nuremberg, l(iLtti), 


1158. Pompe funèbre de Henriette-A une d ^Angleterre, duchesse 
d'Orléans, ù Saiiil-Dcuis, le 21 août IfîTi». Gravure è l'eau-forte* 
IL 9,225 X 0,228* — Est, l) 44 + , 


I/estampe de Le l^autre a conservé le souvenir du décor, de 
l'invention de Gissey* sous îet[uel disparaisKaient l^antique choeur 
de Suger et le vaisseau gotliique. C'est dans ce décor que Btis- 
suet prononça la célèbre oraison funèbre (voir le n® 184). 


1159* Représentation d'« Alceste ^ à Versailles dans la Cour de 
marbre, le 4 juillet 1674, Gravure originale à l'eau-rorte. 
IL (K274 X L, 9,117, — Ivst. Va 3(J2 a. 


Cette Fêle fut la première des six journées de divcrlissemenls 
(juc Ltiuis XIV donna à ,sa cour au retour de la conquête de La 
Franclie-Comté* (/est dans la Cour de marbre îllumlnée de mille 
Feux que fut re[)résenlée Alceste^ tragédie lyrique de Quîiîault, 
musique de lailly. Le grand intérêt de cette pièce est d'avoir con¬ 
servé à notre ciirio.sitè Télat de la (^our de marbre, avant les 
Iransformations de Dî79. 


1160. Le e Malade Imaginaire « représenté à Versailles en 1674, 
devant Louis XIV et sa cour, Gravnire originale à Feau-Forte. 
Il 0.271x1., O.nth — Est. Vîi 385. 

C'est par la représentaGon dn chef-erœuvre de Molièie que se 





K S T A .H P iv s K T PKSSÏNS 


347 


l^ïrmiïiy la Iroisiôiïie journée des DiPerUs&emenH dont il 


ü été 


<[uestiori dans la notice précédente, La Gastette (du 21) rajvporïe 
<liie retle fête eut lieu le 38 juiÜel; l'élihien Iteiil pour te li*. 

l.a scène avait été dressée devant la grutle de Téthys, dont on 
aperçolL par les Irois ouvertures du Ibnd. les groupes de sculp¬ 
ture. La >^rotte fut démolie lors de la construction de l'aile nord 
dn château* donl elle occupait rempiacemenl. Les marbres en 
furent alors transporté.s dans Je boscjiiei de lu Renommée, Nous 
avons floue encore, prAce Le l*autr<', une sincère représentation 
du Versailles rlis|>aru. 


1161. Chaire à prêcher. Gravure A IVau-foiie et au burin, IL U,2i:ix 
L. 0.143. — Ksi. Hd. 42 L 

Jean Le Lautre arcliilecle*dessinateur el i^raveur^est aussi un 
maître ornemaniste fie premier ordre. Avec liérain et Charmeton 
il est certninenienl l'un fies artistes A qui le style Louis XIV' doîi 
le plus. Son fp.Livre immense renferme des modèles d'une extrême 
richesse el d'une variété pleine de fantaisie pour tout ce qui cou- 
certie Lameubkunenl des maisons, des palais, des é^îllses»etc,.. 

OlLe pièce porte le n" li de la suite intitulée : Chaires de préfJf- 
calears nouvelletncnl iiwenlées el gravées par /. Le Pautre^ insa. 


1162. Cheminée, Gravure A reaii-forte el au burin. EL ü,212 x 1., 0,142. 
— Kst. Hd. 42 F. 

Pièce portanl le n“ 3 de la suite intitulée : C/rcm/nées « Viiaîienne 
nouvellement inventées el gravées par /. Le Pautre. 


1163. Rinceau. Gravure A l'cau-forte. Il.u,i74 x L. ü,l22 (diineuslous 
prises du témoin), — Hst, Kâ, 42 f. 

Ce détail de rinceau, destiné A servir de modèle A un ciseleur. 


porte le 6 de la suite iiilituiée : Kmceaux de différents feuillages 
inventez et gravez par lean Le Paulre. 


SlLVES riŒ (Ishael). 1021-1831, 

(célèbre Ifïpographc. En feuilletant son œuvre gravé, c'est tout 
un vffVage rétrospectif que Ton fait dans la vieille France du 
XVIF siècle. 
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1104 . R Vôuê dii jardin et de ^orangerie de la Heine ». Gravure 
originale à reflu-'fnrîe, îî. 0,102xL. 0,15JK Pauclieux, 211^2. Est. 
Kd, 4 A. 

Cette estampe et les deux suivantes appartiennent à une suite 
de dix pièces intitulée: Divers veues du chasteau eî des bastimeiUs 
de Fontaine belleau: dessiné et gravé par Israël Süoestre> Pièce 
datée de iflin. 


1165. e Vôuë de la Cour des fontaines et du Jardin de l'eatan ». 
(iravure A reau-Torte. 11. OJOâxL. IM5K Faucheux 210-5. Est. 
Fd. 45, 

Cette estampe représente la par lie du château appelée Taile a 
la belle cbeininéc, 

1166. 4 Venë du grand escalier des sfinges et de la Cour des 
fontaines firavure A renu-forte, IL 0,103x1., 0,151. Fau¬ 
cheux 2Hî-ft. Est. Fid. 15- 

Ixïs sphinx ne sont plus au bas de ces escaliers, îls décorent 
une fontaine située sur la petite place par laquelle on eutre dans 
la cour des cuisines (h'îuicheux). 

PESNE (Jkas). 1023-1700. 

1167. Le triomphe de Galatée* Gravure A l'eau-forte el au burin 
tLaprês N, Poussin. IL 0.472xL. 0,617, IL î>, 30, i*'* étal: 
Andresen, 385, état. — Est. A A 5. Réserve. 

('.ette composition de Poussin, aujourd'hui conservée au Musée 
de l'Eniiitage (GrautolT. 87), fut exécutée vers 1030 pour le car¬ 
dinal de Bichelieu en meme temps que quatre Bacchanales, et 
portait alors, au dire de Félibien, le titre de Triomphe de Neptune, 
.Mais il y avait drïs rapports trop évidents entre la scène centrale 
de l'œuvre du jieintre français el la célèbre fresque de la Farné- 
sine, peinte par Raphaël, le î>fomphe de Galatéc, pour que le 
litre de celle-ci nlnniiençAt pas la dénomination de celle-là, 

Jean Pesiie a su, mieux qu‘aucun aulre graveur, peut-être, 
interpréter les œuvres de Poussin. Cette estampe est un spécimen 
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typique de sa seconde manière, qui consistait amaluamer les 
travaux de Ja pointe et ceux du burin avec un niéJange de points* 
Ia* premier état, exposé ici, se reconnaît ù l'absence de ta draperie 
sur la nudité de rialatée. Dans Taiigle inférieur de droite, marque 
<le rolieclïon de IL H. Haydon iLugt, 412), 


NANTEUIT- (Roukiit). 


Le maître incontesté (le la gravure de portraits an s vif siècie, 
Ittdépendammciit de scs incomparables qualités de buriniste* son 
plus grand mérite fut de graver scs niodéles ad vivuni. suivant son 
expression* e'est-â-dîre d'après un portrait aux cravons ou au pastel 
fait par lui-meme sur nature, CVsl pourquoi îl domine de si haut 
la Foule des autres graveurs de reproduction. 

1168* Portrait de Marie de Bragelong-ne* tinivure au liurhi, 
H, {>*Î50 xL* Ü.270, R. t>. 57, état, — Reliljcan et Wickert* 

“ Est. Kd. ûD g. Réserve* 

Portrait d'un grand intérêt tlans l'i^uvre de Xantcuil, d'abord 
imrce qu’il est le seul poi-trailféminin aveccelui d’Anne d’Autriche* 
grandeur nature, que Tartiste ait gravé ad vwum, et ensuite 
parce que c’est Tun des rares portraits que NanfeuiL au dire de 
Tempesti* aurait gravés entièi’cmcnt de sa main, l-n an avant 
d'avoir posé dans Tafelier du graveur* Marie de Brageloiigne avait 
perdu son mari* Chiude Le Bouthillier* surînfenUant des Finances, 
r/est pourquoi elle est représentée dans le costume des veuves, 
la tête couverte de la pointe, l^slanipe datée de l65t>. 

1169. Portrait du cardinal Mazarin, Gravure au burin, H. 

X L. 0,26ü. R.-D, 179* P* et \V.. 158* — EsL Ed* 55 g* Réserve, 

Mazarin élait fort bel homme, lî le savait et prit ses dispositions 
de son vivant pour que la postérité ne l'ignorét point, Sans 
compter les peinture.^* sou icooographie est riche de près de 
quatre-vingts porlraits gravés, presque tous contemporains, dont 
(quatorze sont dûs au burin du seul Nariîeuil* son protégé et son 
obligé, Kslanipe datée de 1656, 
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1170. Portrait de Pompoue de Bellièvre- (iravure uu burin d'après 
J.e Fil un. IL 0,321 xL. ü*243. IL*!). 37 P. et W. 16. — Kst. 

L'un des ehefs-rriruvre de Nanteuil, ce serait aussi, dit-oii, dans 
l'œuvre de rarlisle, qui se eontenlait i^énéralemeut de f^rav-'er la 
figure, l'un des trois portraits entièrement dûs a son burin, 
Pomjione de Bel lièvre, qui appartenait à une faniitle parlemen¬ 
taire, devint premier President au Parlement de Paris en 1651, 
C'esl au faîte de sa tarriêre qu'il a demandé Nanleiiil de graver 
son portrait (J6">7). 


1171. Portrait du cardinal Maiarin représenté dans la Galerie 
Mazarine, tlraviire au burin. H. iMHUxL. 0,573 R.-D, 165. 

P. el \V. 165. 2v état. — Hsl, 

Le cardinal Mazariu sVsl fait représenler, avec une visible 
complaisance, dans cette galerie qui depuis lors porta son nom 
et qui esl la salle d'exposition actuelle* l'rançois Lliauveau, 
fauteur du dessin gravé par Nanleuil pour la tète et Van Schuppen 
pour le reste, sVst placé du coté opposé à l'entrée principale 
d'aujouiTfhui, fie telle sorte qu'il avait les fenêtres ù sa droite et 
les niches à sa gauclie, 


(‘.elle estampe décore la partie supérieure de la Ihèse soutenue 
îe 27 juillet I65‘i par Cliaries Maurice Le TelHer. C'est la lûnieusc 
thèse dont Boileau a parlé dans la satire X sur les femmes, en 
ridiculisant favarice tle la Lieutenanle criminelle Tardieu. 


1172. Portrait de Nicolas Fouquet, surintendant des liiiances. 
Gravure au burin. H. 0.325x1.. 0,217. R.-I>. HH. 1*' état. P. et W, 76. 
— RsL Ld, 5,5 g. Réserve. 

Nanteuil a gravé ce portrait en 1661, c‘est-à-dire fannée même 
de farrestation de ï'V>uqueL peut-être û l'époque où le surinten- 
danl préparait la magnifique rüceïîtit>n de Vaux, qui devait 
achever de le perdre dans fespril de Louis XIV. Un compte six 
états de cette estainjie. ix; premier état, exposé ici* avec le mol 
Afiîsirc pour Messire, taule corrigée dans les états [jostéi-ieurs. 
esl de toute rareté. 


» 
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1173< Portrait de Louis il de Bourbon, prince de Ctiiidé, dit le 
Grand ContUV. (iravure au burin. H. i),35:txL. u,270. ïi.-l). 7y, 
1'. cl W, “ Gst. Kd. 55 (1. Réserve. 

(Test en I66ü. à GhantiUy, où il se phiisait dans la société des 
arlisies el des liummes de lettres, i|Lie le prince admit Nanteuil 
A faire son portrait. 


1174. Portrait du maréchal de Turenne. (ïravuro au burin. H. U,490 


X L. 


0,415. 


R.-l). '2'Xi, l!« élaU R. et \\\ 21 H. — ICst, Kd. 55 g. Réserve. 


Les traits quelque peu vulgaires, les yeux «grands et pleins de 

fen — du modèle — mais couverts de grands sourcils joints 

ensemble » «ni frappé les contemporains du grand capitaine, 

comme ils nous frappent encore dans ce ijortrail fort comme 

« 

nature, à la physionomie cl rangement Fermée et dure. Lorsque 
Nanteuil grava ce portrait, après l'avoir dessiné, en 1665, Tureiine 
n'avait plus que dix ans A vivre avant de icncontrer le boulcl de 
Salzbacli. 


1175, Portrait de Jean-Baptiste Colbert, (fravure au burin, lî. 0.500 
X 0.42L 74. étal. — Est. Ed. 55 d. Réserve. 

Portrait cxérulé à Taptigée de la fortune du grand ministre. 
Tniil d'honneurs semblent avoir détendu son visage, qu'il avait 
* iialurellement renfrogné i», si nous en croyons l'abbé de Choisy, 
pendrait fort comme iiataret dont l'on donne ici, avec îe 
Turenne, un autre spécimen, fut assez peu usité par les graveurs 
rrançaÎ!^ en dehors de NanleulL premier état, exposé ici, se 
reconnaît* entre autres détails, à rabseiice du trait d'union après 
le mol icuîpebat. Il est exfrêmement rare* 


1176. Portrait de Louis XIV. firavurc au burin. IL ü,Firt5xL. 0.5M5. 
R.-D. 161, état. P. et W. 142. — Est. A.V 5. Réserve. 

Célèbre portrait du grand roi, dit à la peau ou eux paîies de 
lion exécuté en 1672 et destiné à décorer la partie supérieure de 
la ftièse de Jacques-Nicolas Colbert, abbé du ïSec, plus lard archC’- 
vèque de Rouen, ruii îles llls du grand ministre, « L’ensemble 
iiiesiirc l'“üll5 de hauteur sur 0'"595 de largeur j les conclusions de 
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ïn thèse sont f^rarées sur un ècLissoii au-dess^nis du portrait du 
roi, et le tout est posé sur une peau de lioiu dont ks pattes 
retombent autour du portrait, doù le surooiu de la pièce » 
(François Courboin). l/épreuve, exposée icb est la seule qui ail 
été signalée jusqu'à présent de cet état. Le coup de lumière de 
l'armure, sur le bras gauche, est entièrement blanc sur toute la 
longueur des trois lames articulées: il a été atténué dans les 
états suivants. 

Le cadre en bois sculpté et doré, éjïoque Louis XlV, appar^ 
tient A M. Larcade. 

PÉHKLLKiNiCOLAMh né vers 1635(7), 

Appartenait ù une ramille de graveurs topographes el paysagistes 
célèbres. L'œuvre des trois Pérelle est paraîlète à l'œuvr# de 
SiJvestre* 

1177, * Vetie des Bains de Bourbon rArchambaut ». riraviireà Teau- 
lorte d'après Israël Silvestre* H. 0,l&6X 1,. 0,313. Faucheux 73-1, 

— Kst, lui, 7(i c, 

(ktte vue très fidcle montre l'aspect des bains de Bourbon au - 
XVII*: siècle, époque a laquelle cet élabtisseuient thermal connut 
une grande vogue. r,es séjours qu'y firent, entre autres. Louis XIV, 
M’"< de Montospan, de Sévigiié, Fouqiiet, Boileau, etc., suffi- 
senl â rattester. Les impressions Ihermaîes de la marquise valent 
bien la peine d'être rappelées : «Il y a deux jours que je prends 
les eaux : elles sont douces, gracieuses et tondantes ; elles ne 
pèsent point. J'en fus étonnée et gonflée le premier jour ; mais 
aujourd’hui, je suis gaillarde », 

1178- * Veüe de la Sainte Chapelle de Bourbon LArchambaut *, 
Gravure A l’eau-forte d'après Israël SiJvestre, H. o,l&9 x L. 0,31ü. 
Faucheux 73-2, — Est. Kd. 75 C. 

Il est superflu de souligner A la fois le [littoresque et Pintérét de 
celte pièce qui représente un édifice aujourd'hui disparu, r>a 
Sainte-Chapelle construite au iv<' siècle par Jean II, duc de Pour- 
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hoîi (+ à l'intérieur de son château de Hourboii» fui en elTel 

sacc.a^^ét' i)cndnnl la [Révolution cl délruite quelques années 
après. 

Ôn sait que la SainU>('duipelle de Paris, anivre de saint E.ouLs» 
est à la îéte de Ionie urielif^née (rédrfïces ilu même fienre. Ce Leau 
modèle tut imilé nütamiiieut au xiv" siècle par les ai'chitectes du 
duc Jean de Béni à Bourses ef à Uîom. La >SaJnle-C,hîipelle de 
Riom date de l3Hü enviroiK H est probable que le maître d'eeuvre 
fie la Sahite-t'hfipelle de Bourbon s'était mspîré de cet édifice. 

Notre estampe ne porlc'^ pas de date ; mais l'on peut afilrmer 
qu'elle esl postérieure à lülâ. époque â laquelle la llêche et les 
combles de la chapelle furenl détruits par la foudre. Sur l'esiampe, 
oii voit que îés comldes n'ont pas été rernontés â leur niveau prî- 
inilîf et que la tléche a élc remplacée par un clochelon Ires mes¬ 
quin. 

MASSON (AvTOlKEb 

Même tlans ses meilleurs pièces, Antoine Masson, connu sur¬ 
tout comme ^îraveur de portraits, se souvient toujours de son 
premier métier. L'habileté de rancien damasquineiir explique lia 
virtuosité du burinisle» Son amvre la plus célèbre est le portrait 
<lc Henri de lorraine, comte d'Harcourt, ruri des ftrands liommes 
de guerre de son temps, qui avait L'habitude df^ porter une ^^rosse 
perle ü roreUle, d'où le surnom donné ù ce cadet de hi maison de 
r.orraïue (voir îe n^ suivant). 

1179, Portrait du comte d'Harcourt, dit Cadet la Perle, Gravure 
au burin d'après Nicolas Mignard d'Avtgnoiu IL u,îiü3xL, n,40L 
IL-D. 34. — list. 


lise. Portrait de Guillaume de Brisacier* (iravure au burin d'après 
Nicolas Mignard d'Avignon. H. 0,347xL. u,200. 15, 2^ étaJ. — 

Rst, Ed. S7* Réserve. 

Ce portrait, ainsi que le jirécédenL tire son origine des hasards 
trune étape d’iui voyage royal. En ItiSlï, Louis XIV allant au- 
devant de la future reine fie France, l'infante Aiarie-Thérèse, s'ar¬ 
rêta î\ Avignon et y séjourna trois semaines, MaKurin, qui avait la 
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niajjic du portrail, s'eiupi es^sa de pôiîer devaiil Nicolas Mi^^nard. 
(aî portrait plut, ï^i vü|£ue s'en incla, (le mouvement fut suivi par 
cinq QU six seigneurs de la suite du roi, dont êtaieni précisément 
Hrisacicr et le comte d'Harcourl, I.e deuxième èlal. exposé ici» 
se rec<muait aux deux fautes d'ortliograplie de inscription gravée 
dans la bordure ovale» fautes corrigées dnus les élats postérieurs : 
Bri$asier pour lirisacier et Segrétaire pour Secrétaire* 


l.K (1I*RH{1 {Sé«,4STiKX)* Ui:i7-171L 

Cet artiste lient une jilace considérable dans l'histoire de la gravure 
française du xvii® siècle. C'est notamment par son intermédiaire que 
Tart si vivant el si français de Caliot fol transmis aux vignetlistes rki 
IVIII® siècle. 

IIBI. Mausolée érigé dans régiise de FOratoire de la rue Sainl^ 
Honoré. A la mémoire du chancelier Séguirr* Cravure à Teau- 
t'orto d'après Le Brun* II* (>,a45>cL* 0,273* Jombert 105* 2® état, — 
Kst. A.\ :î. 

Le chancelier Ségnier» mort )e 28 janvier 1 »îÎ 2 à Saint-Germain, 
fut enterré aux ("arrnétites de Ponloise, dont sa sœur» Jeanne* 
était prieure. Le 5 mai de la même année, une grande cérémonie 
religieuse fut célébrée à sa mémoire à Paris, dans l'égtise de TOra- 
toire, décorée à cet efTet par Le Brun* (Cest cette cérémonie que 
représente ta belle eau-f<^^te de Le Clerc, 

Cette planche servit au graveur de morceau de réception à 
rAeadémie* On trouvera une exeellcnie description de ce décor 
iunèlïre dans la Lettre (pie M"*® de Sévîgné écrivait le 6 mai 1672 à 
sa fille, et dans les Entretiens de Kélibîen (rv, 181 )- 

1182. La Cî^alerie des Glaces. Kau-forte, IL ti.t 12 x L, UAWU Jombert 
IfiS, S. n, r. 

C*etle eon)]josilion unuonccrart clégatil et raffiné des vîgnettLstes 
du XV 111 '^ siècle. ^îravée d'après un dessin de l'artiste pour servir de 
Irontïs[)ice aux Conuersaffcîns nouoelle^ de de Scurtéry, elle 
rei)résenlc, l'année même de sou iniiugiiratiün (16iS4), la (7alerîe 
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des (îlact's, avec son tnubilîer d’aryenI qui devait être fondu en 




1183. Colbert} niârquiâ de Villacerf, visite la g-alerie des Gobelius, 
où sont exposees ies tentures de l'illstotre d'Alexandre, (H'avure 
à l'eau-forle, lî, iMt9xL. u*2;i6. Jomb. 257. — Est, 

La date même du celte estampe, <iuï fait partie d’une suite de 
six pièces représentant les £ïo|o///ej dre d’après Le Brun, 

jîravées en fïetil par SébusUtm Le Clerc en 1696* prouve que le 
personnage représenté n'est pas le grand Colbert (d- qni, 

au surplus* ne porta jamais le titre de marquis de Villacerf. Ce 
personnage iCest autre qu'Edouard Colbert (1629-1699), qui fut 
successivement iiremier maitre-d'hôtel de la reine* conseiller 
d'ÈtaU inspecteur général des bâlinients et etirin surinleudanl des 
bâtiments* C’est un cette qualité qu'il examine les tentures de 
VHistoire d\Uexandre, 


1184, Louis XIV reçoit le serment du marquis de Dang^eau, grand 
maître des cïrdres de Notre-Dame du Mont-Carmel et de Sain U 
l.azare. dans rancîenne chapelle de V'ersailles, te 18 décembre 
Î69Ô* Gravure â l'eau-forte. H. 6,208X l.. 0,371. Jomb. 250. — Lst* 
AA 2* 


Cette composition est d'an grand intérêt pour rhistoire du châ¬ 
teau de Versailles dont elle représente laiicrenne chapelle. C.ette 
chapelle occupait l'emplacement du passage qui met aujourd’liuî 
en communication la cour du ckâtean avec le parc, passage au- 
dessus duquel .se trouve le salon dliercule. Cette chapelle devait 
être bientôt remplacée par la chapelle actuelle dont la première 
pierre fut posée le 2ft mars î699* La petite chaire que Ion a per* 
coït dans le fond, ftil bien souvent occupée par Bourdaloue. Le 
marquis de Dangeaii a conté dans son Journal tous le*s détails de 
la cérémonie ici représentée. IVartisle a choisi le moment m'i le 
Hoi, à genoux sur son prie-Dieu* remet la croix de l'ordre au 
grand maître également agenouillé. Derrière îe Roi, on voit le 
grand Dauplnn. un genou en lerre el la main gauche appuyée sur 
sa canne. Au premiei' étage, dans une loge, le duc de Bourgogne. 
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1185* Le libraire Auboin apportant des livres au duc de Bour- 
gogrne. Gravure à Teau-forte. II. o.ü65xG. ü.0ï)5. Jomb, 

1'’*' étaG — EsL Ed. 5y* 

Jomberl a conté raïuiiüante anecdote, *|in inspira cette petite 
estampe. Auboin, le libraire des princes, se confondait en révé¬ 
rences devant le duc de Bourgogne, au moment de lui présenter 
un volume. Ces révérences étaient si proftmdes que le pet il-fils 
de Louis XIV rencontrait toujours la tête de son libraire alors 
qu'il pensait se saisir du volume. Les princes se divertirent beau¬ 
coup de cet incident. Le duc cïe Bourgogne en fil un dessin que 
son frère donna A Auboin, et ce dernier, pour faire sa ct^ur aux 
princes. le fit graver par Le Clerc, 

1186, Vignettes pour riHustration de IV Essai d^analyse des jeux 
de hazard •. par Pierre Hémond de Mont mort (1708), Gravure a 
l'eau-forte* Jonib, 296, — HsL Ed. M», 

Vignette allégorique de la préface. Dans le fond plusieurs per¬ 
sonnes jouent au billard. 

Vignette pour la première partie <voir ïa notice de l'ouvrage 
exposé par le Département des Imprimés, ii“ 179). 

Vignette pour la seconde partie, A gauche, sur une table carrée, " 
joueurs de (|uïnquenové ■ A droite, autour de la table, joueurs <le 
trie-trac. 

Vignette pour la troisième partie. Plusieurs personnes de boni ; 
d'antres assises jouent aux cartes ou aux dés. 

1187, Le Val-de-Gràco. (îravure originale A l'eau-forte. H, 0,067 x 
!.. 0,148. Jomb. 214 (10).-^ Est. 

('ette composition, tpii montre au jirenuer plan, une roue de 
carrier installée dans les carrières de Montrouge, et au fond, à 
gauche, le doinc de la Sorbonne, ajiparlîent, comme les trois 
suivantes, A la suile Intitidét* : Veues de plusieurs petis endrois 
des faaxbourgs de Pûris, 

1188, L'Oratoire. Gravure originale A l'eau-foi te. H. 0,057 x L. 0,147. 
Jomb, 244 (Il — Est. 
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A droitt** ios cloclïers de Sainl-Elîeniie du Aloiil el de Sainte- 
rictievi^ve, ainsi que les bàLimenls de l'abbaye* aujourd’hui lycée 
Henri tV\ A gauche, rîiintHutlon des Pères de TOratoire. 

1189. Lda bords dé la Sélue aux environs de Paris^ Hi'av, urig. à 
l'eau-fi^rte. H. u.o^axL. ojis. Jïunb* 244 (6K KaU 

1190. Un marché aux chevaux. Grav. orig, à l'eau-forte, H. 

]., j>*U6. Jomh. 244 (9>. — Knt, 

Peut-être l'ancien marché aux chevaux de la barrière 
Salut'Victor. 

UKRAIN (Jk 4>}* IBaS'1711. 

Jean Heraiiir qui succéda eu ïfi74 a Henri (Hssey dans la charge 
d'fn^/énieiîr e( désignaleur des plaisirs du roi, fut l'un des orncmi* 
riîsles les plus fameux du xvu‘= siècle et sou action fut décisive sur 
l'orientation du style Lc)uîs XlV^ Farm* ses compositions les plus 
connues, on cite surtout ces décors d'uiie fantaisie et d’une grâce de 
dessin exquises tels que celui qui est exposé ici. Ces bérinades. 
comme on les appelle parfois, dérivent en droite ligne des grotesques 
dWndrouel Du Cerceau, dont on connaît Torigiiie italienne et antique, 
et annoncent les arabesques de Claude IIl Audran et de Watleau, qui 
devaient donner le ton aux décorateurs du xvnK siècle, 

1191* Pannéau de grotesques. Eau-forte anonyme d'aijrès Héraiu. 
H- 0,4ülx L. 0,260. 

1193. Panneau de grotesques. Eau-forte ajiouyiiie"d’après lierain. 
IL 0,2:h)K L. 0*352. 

On remarquera, dans îa partie supérieure de la composîtion, 
des encadrements â Pintérîeur «lesquels se jouent des amours. 
On dirait* avec une avance d'nn sîéele* des modèles ]>our 
Wedgwoüd. 

SIMONNEAC {Chxrlbs), 1639-172». 

119â, 4 Le Rhin paseè à 1 a nage par les Français à la vue de 
Tarmée de Hollande en juin 1672* * Gravure à l'eau-forte 
d’après Van der Meulen. IL O.tftüxL. 0,938.— Est, 
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Lt* ^îriiveur a reproiUùt, on (Mmensions très iégèremcnt réduites» le 
tableau de Van der Meulon» qui représente Fîm des faits d'armes les 
plus ton mis de Fat mée de Louis XJV (T,ouvre). 

LDKLINCK (Gèmahji), ]64ü-l7r»7. 

L'uii des maîtres de la gravure au burin du siét-ïe. Même dans 

la gravure de reproduction, il resta original, tant l'interprétation du 
modtde demeure inteüîgeiîte et nuancée, 

1194- La tente de Darius. (îravure en deux le ni lies au burîu d'après 
Le Brun. H, 0,615 x L. ü,39S. R.-D. 42, état, —Kst. A A 6. Réserve* 

magnanime grandeur avec laquelle Alexandre traita la 
famille de Darius» faite prisonnière â la bataille d'issus» est 
demeurée légendaire. Tel est le sujet de Festampe qn'on appelle 
inditTéreiïiment la Tente de Darius ou la Famitte de Darius 
aux pieds d'A/exnndre et qui fait partie de la suïle dite les 
BataiUes d'Alexandre (Cf* la rndice sur Audran). I.e Brun n'était 
pas coloriste : Fadroît burin du graveur a supplée au défaut du 
peintre* 

1195* Portrait do Philippe de Champagne. (Vravure au burin d'après 
Philippe de (Champagne. H*o,360xL* 0,325. R.-D* 164, l"" état* 
Lsl. Kc. 75 d. Réserve* 

Ln gravant le portrait de Philippe de (Champagne, en 1676, 
deux ans après la mort du peintre» Edelinck s'acquittait fFune 
véritable dette de reconnaissance envers son compatriote* qui 
avait été aussi son protecteur et son ami* De toutes ses estampes, 
c'est à celle-ci qu'Edelinck donnait la préférence et Fon ne saurait 
à ce projios, a-lnm dit avec raison, lui refuser la qualité de 
connaisseur* Dans le fond de La composition, on aperçoit Fhôlel 
de ville de Bruxelles et Sainte-f»uduîe* 

1196. Portrait du sculpteur Martin van den Bogaert* connu en 
France sous le nom de Desjardins {1639-1694). Gravure au burin 
d'après Bigaud* 11* u,430xL. 0,346. R.-ï>* 182, 2* étal* — Est* 
Fc 75 d. Réserve. 
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Il est (Imine partois mix miïîtrfs de la liravure tîe reprucliictioii, 
d'inler|ïréter leurs modèles avec un art sî extiUis. leur arrive 
<le les sur]>îisser ou mieux de les corrî^ier. (Vest une constatation 
<[uî saute aux yeux lorsqu'on étudie le portrait de IVsjardins 
rti avé [jar Hdelinrk d'après Hi^aud {Louvre)* 


A LDH AN l ii Hi-17ü:i 


Avant (îèrard Viiflnui, les graveurs usaient du burin ou de l'eau- 
Koi'te, mais ne mélangeaient pas les deux procédés, üue libre prépa¬ 
ration d'eaii-rorte, reloue liée au b min, tel est le procédé dont usera 
avec bonheur le plus grand de nus graveurs erhistoire el qu'il saura 
IransmeUred des générations d'élèves. 


1197. La bataille d’Arbèlôs* (îravure à J'eau-forle el au burin, en 
i|ualre feuilles, d'après (ibaiies Fb’un, ÏL u,B7 x 1^* Lô5, ÏL-n, 5ti* 
— KsL 


L'œuvre capilaie du graveur fut la reproducUon par j'estaniipe 
des natailles d^Aiexandre rie l-e Brun, L'artiste ne mit que six ans 
à s'acquitter de cette lâche co hissa le, de 167^ é 1675, et, avec une 
habileté remarquable, stil donner ù ses gravures la couleur €‘t la 
lumière <[ui manquaient aux peintures(voir la tapisserie. n“ 1279). 


1198* Porus blessé amené devant Alexandre* <7raviire à reau-forîe 
et au burin daprés Le Brun, IL u,67xL. L5H. R,-L>, 59. — Lst. 


Les sources liu petnire ont été. pour ce fameux épisode, ia Vie 
Alexandre par Blulartjue. La ]>atai)le livrée sur les bords de 
rHyduspe, s'achève par la vlcloîre du héros macédonien. Porus 
est amené devant le vainqueur, qui lui demande comment il veut 
êtie traité: t Ln roî ! & répondit IVirus (voir îa tapisserie, n® 1280). 


1199* Le passag^e du Granique, irruvure eu quatre feuiltes, à l'eau- 
forte td au burîn, d'aiirès Le Hi'uii. Kt>reuve d'essai de la seconde 
]>lanche du premier état. ÎL 0,6.70. xl*. 0,556, H.-l>, .77. — Kst. 

Le Brun a représenté Alexandre au moment où* aprè*s avoir tra¬ 
versé le Granique, il est attaqué par deux vaillants capitaines de 
l'année perse, Rhésace et Spithridate* *Sa perte est imminente. 
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lürsqite ('üttis. survenant, arrête le coup inorlel. qui nienaçait le 
héros. Épreuve d'essai du premier état, de toute rareté* Le casque 
et le bouclier du j^uerrïer qui sort de Teau sont entièrement vier¬ 
ges de tout travail. 

1303. Entrée d’Alexandre dans Babylone. (îravure en ileux l'euilles, 
à rean-forle et ati burin d’après Le Eiruii. H* ü.îht2, B,-D. 

— Est. AA 6. Réserve. 

Suivant le réciï de Quinte-Curce. Bagoplianes, gardien de la 
citadelle de Babylone et des trésors de Darius, avait fait joncher 
la voie triomphale de fleurs et de couronnes et dresser de chaque 
coté des autels d'argent où Fumaient des parfums. Le Brun a 
|■e^ldu tous cea détails» de même qu'il a pris soin de dresser é 
rarriùr'LVplan un de ces fameux jardins suspendus qu'avait créés, 
pour ragrénient de son épouse» un roi de Syrie régnant à Baby- 
loue. \talfiré ce souci archéologique, on reconnaît dans les moiiu- 
meiils de cette Babylone de fantaisie, l'architecture du grand 
siècle, de même que Ton retrouve les traits de Louis XIV idéalisé, 
à travers ceux du héros triomphateur (voir la tapisserie, n^iaiS). 

1301. Saint Jean baptise les Pharisiens dans le Jourdain. Gravure 
en deux feuilles a l'eau-Forte et au burin d'après N. Poussin. 
II. iJ.fjftoxL. ü,t46ü, R,-î). .'il, étal : Andresen, 16n. 2* étal. — Est. 
AA A r>. Réserve. 

Kstanqie gravée d’après le tableau peint par Poussin avant I84fl 
pour André Le Nôtre, aujourd'hui au Louvre. L’estampe est inver¬ 
sée et de dimensions légèrement inférieures â celles de l'original. 

P A HBOC Kl. (Jo»EPH), 1648-1704* 

Joseph i^arrocel, dit des htitaillet, avait étudié A Rome aousdeux 
peintres des batailles, Saîvator Rosa^et (Courtois, dit le Bourguignon, 
N ayant jamais assisté à une bataille, iî a su néanmoins faire passer, 
dans ses tableaux et ses eaux-fortes, le désordre de ces scènes meur- 
trières* l'animation de La lutte et la chaleur du carnage. Luî-mème se 
vantait de « savoir tuer son homme mieux que quiconque 
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1202. « Combat donné au passagfê du col de Bagndla par Farmée du 
Roy, coniinanciée par M. le niareehal de Navajîles^ contre celle 
d*Ksj)ai]îne. oorïïniandée par M. îe conite de Monlerey, îe juillel 
1677 fl. Gravure uritîîiKilcà l'eau-forte avant trnile leltre. 11,0.183 x 
L. 0.283. H,*n. m. état — Kst. Dh V2. 


L'episode représciUé est un fait d'arnieü de raimee du Hx^usisîl- 
lüii, que commandait alors le maréchal de Navailles* L'alTaîre eut 
lieu dans les environs du vîllai^e crEspouiHes. Le délaü en est 
conté dans uti style d’une brièveté toute militaire par le mnréchid 
iuUmême : « Les ennemis descendirent de leur hauteur pour venir 
i\ nous. Je les lis cliarger par le ré|^hnent de Navailles à la tète 
duquel était mon fils, tpii servait de tnigadier dans l'armée, et 
par le régiment de h'iii'stemherg... * (A/émoircs, 1701 , p. 320 et 
siiiv.). 


1203. Le bivouac. Gravure originale ù Teau-forle. IL ii,(i78xL. o.liîo, 
80, — Est. î>b 12, 

Pittoresque, scène militaire, traitée avec une verve et une légêrelé 
qui sembienl annoueer resprît îles vigncttkies da siècle. 


l.A E.\(iE (lUv.uoxoo 10:^07-10411. 

Cet artiste né en Albigeois, à Sainl-Bticnne de Vionan, a laissé ia 
réputation d'un dessinateur à la plume d’une grande virtuosité et 
d'iine liberté toute gauloise. Ses estampes sont si rares, dit Robert- 
Dumesnil, que ta plupart manquent aux collections les plus riches. 


1204. Les petits pécheurs effrayés, (iravure originale à reau-foiic. 
Il, 0,100 xL. 0,283. ÏL*I). .10. — Est. 


1205. Jupiter se présentant â Sémélé. Gravure originale A IVau- 
tbrte. H. 0,000xL. 0.2«ü. R,-l), U, étal. — Est. 

Roberl-Dumesnit a donné de celle estampe la cocasse descrip¬ 
tion suivante : «La ülle de Cadmus reposait mollement sur son 
Ht, quand, à sa demande* Jupiter se présenta à elle dans toute sa 
majesté. Le fondre du dieu éclate et va consumer Séinèlé* dont 
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raüitiidc contraste avec un sort aussi funeste. Deux amours sont 
au bas du sujet, Tua à gauche, qui a jeté son arc, fautre, à droite, 
qui s*enfuU effrayé », 

MARIETTE (Jeanj. 1660*1742, 

1206. Moïse sauvé des eaux. Gravure à l'eau*forte et au burin d'après 
N. Poussin, Fï, 0.4 ao x L, 0,5^5, Andrcseii. 32, 2* état, — Est 
Da 18. 

Le tableau que Poussin avait peint pour André Nôtre est 
aujourd'tmi au Louvre, L auteur de la gravure est Jean Mariette, 
le père de l'illustre Pîerre-iean Mariette, le fameux amateur du 
wjtl® siècle, Jean Mariette, dessinateur et graveur, était aussi 
imprimeur; renseigne de sou magasin d'estampes Aux Colonnes 
d*Hercnle est devenue célébré dans le monde des collection¬ 
neurs. 


FRANCE (Louis de), dit le Grand Dauphin, 1661*1711, 

1207. Le Ghiteau-Neuf de Saînt-Qermaiu-en-Lâye, — Gravure â 
l'eau-forte d'après Israël Silvestre, IL 0.136x1,, 0,253, Faucheux 
292-4, — Est. AA2. Réserve. 

L'élève de Bossuet eut pour professeur de dessin Israël Silvestre, 
et c'est là raison pour laquelle il s'exerça un jour à reproduire 
une eau-forte de son maître, représentant le château où était né 
le roi. son père. 


DREVET (Pierre), 11163-1738, 

Cest le graveur de Rigaud et cela suffit pour caractériser sa 
manière, fidèle reflet de Cari fastueux et solennel du célèbre artiste. 

1208, Portrait d© François-Louie de Bourbon, prince de Contî 
{1664-1769), Gravnire au burin d'après Rigaud. H, 6,634 xL, {>,49,5. 
Pirmiu-Didot, 66. — Est. Ed. 99 d. Réserve, 

I.a pose théâtrale du personnage et le luxe des vêtements et des 
accessoires fout de ce portrait du prince de Conti, exécuté en 
1697. avant le départ de celui-ci pour la Pologne, un des tableaux 
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les plus représeiilalifs de l’art pompeux de Higaud* Tout le faste 
et tout l'éclal de l’original ont été rendus â la perfection par Ja 
belle et brillante estampe de Drevct» dont on présente ici un état 
exceptlonneL avant toute lettre, non décrit par Firmin-nidot. 

1209* Portrait de Philippe Vj roi d’Espagne* Gravure au burin 
d'après Bigaud. H. ü,^2«xL* lU 1®'' état. — Kst* Ed. 

a. Réserve- 

Pierre Drcvet n*a représenté que le buste du grand portrait en 
pied de Philippe V, que Louis XIcommanda à Rigaud en 17€Q, 
quelques jours avaut le départ du jeune monarque pour TKspagne. 
Ce tableau est aujutird'hui au Louvre. Le premier état» exposé 
ici, de l'estampe gravée en 170 :î par Pierre Drevet, est de toute 
rareté, 

1210. Portrait de Louis XJV* 'Gravure au burin d’après Bigaud, 
IL 0.«8.>xL. ü.sn. F.-n. fiü» 20 état- — Est. l'd, m d. Réserve. 

Louis .\1V avait désiré avoir, de la main de Rigaud, un portrait 
de son petît-Gls, Philippe V, avant le départ de celui-ci pour 
l’Espagne (Cf. notice précédente). A son tour, le jeune souverain» 
avant de quitter la h’rance, avait souhaité de posséder un portrait 
de son grand-père par le même peintre. Telle est Torigine 
du plus célèbre des portraits de Lous XÏV aujourd'hui conservé* 
L’estampe de Drevet, Tuiie de ses planches les pins considérables, 
écrivait Mariette» aurait été gravée en 1712, si nous nous en fions 
au répertoire de Ihiist* l.*é deuxième état, exposé ici» avec le 
mollet rélargi, la bouc te de clieveux supprimée et avant la contre- 
taille sur la colonne, est des plus rares. Le cadre» en bois ^sculpté 
et doré, du xt!ï® siècle, appartient à M. Larcade, 

POILLY (Jka>-Oaptistï< he). 166&-1728. 

1211* La Sainte Famille* Gravure au burin d’après N. Poussin* 
H. 0,500 X L- 0,601. Andresen, iiîO. — Est* Du ta b» 

Dans cette estampe» on retrouve te solide métier de burlniste* 
qui se transmettait béréditairemenl dans la fainLlle des graveurs 
abbcvillois, les PoilJy. (Voir aux Dessins, n® 1217.) 
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W.M’TEAÜ (AWTOI*iiî), îH84-ni!l* 

1212. Femme assise, le bras gauche accoudé au socle d’un vase, 
l'au-forte 11 . O.tltïxl-. (J.071t H.-I).; D.-V. îVO. 1*^'' é(a1. — 

Est. Db. 15 c. 

l^es plus récents historiens de Watteau sont arrivés à établir 
cjue les planches des Fififürcs de modes ont été terminées au plus 
lard en 1710. Cette date et Textréme rareté de l'œuvre de Walteau 
graveur — au total, quatorsie épreuves pour dis planches — sul- 
liscnt à expliquer pourt[uoi Ton a fait figurer les eaux-fortes du 
futur peintre des Fêtes Galantes dans une exposition con.sacréc 
au siècle de Louis XIV. La Femme assise fait partie d'une suite de 
huit pièces^ y compris le frontispice, les Figures de /nodes, légers 
traits d'eau*forte pure, qui devaient être plus tard terminés au 
burin par Tinnnassin le fils, f.e grand intérêt de cette pièce id de 
la suivante est qu'elles sont cntièremcnl vierges de I oui es 
retouches. 

1213* Officier debout, le corps de profil à gauche* Eau-for te origi¬ 
nale. n, Q.ILtxLp (KOfiH (dimensions prises du téiiioiiO. D,-V, 52 , 
1^'' étal. — Est. Db. 15 c\ 

Pièce faisant partie de la même surfe que la pièce précédente, 
ù Teau-iorte pure, sans aucune lettre et avant le trait carré. 
On ne coniiaîl que cette épreuve dans cet état rarissime. 

DHEV'HT {PiEHRü-tïiBEBT), 

1214. Portrait de Bossuet* Oravivre au burin d'après Higaud. 
IL u, t75x L. 0.33Ü* E.-D. 12, 5* état* — Est. Ed, 9W c. Héserve. 

Chef-d'œuvre de Pîcrre-lmbert Drevel et Turi des chefs-d'œin re, 
penUon ajouter, de la gravure de portraits. Sans doute, la grande 
figure de flossuet peinte par Higaud avec la collaboration de 
Charles Sevîn de la Pennayç était un magnifique modèle (Louvre). 


1215* La manière de montrer les Jardins de Versailles, Projet de 
guide de la main de I-ouis XI\\ Est. Va 365. 

<vOn a su U vent parle de la promenade officielle dans les jardins 
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flp VersaiÜes, telle quelle se faisait au temps de Louis XIV, Le 
Riiî avait pris soin de !a régler lui-même. ï.ouis XIV avait dù 
modiiier plusieurs Toîsce progranimetà mesure que ïes bosquets et 
les fontaines se transformaient, el iî y a trace de plusieurs autres 
l'iHlactions, Le fragment [exposé]* qui s*arrête au théâtre d'eau, 
n’e.s( jias On voit seulement, {lar ta présence indiquée du 

du groupe de riirardon au müîeu de la Colonnade, qu'il n'est pas 
noté rieur à I6iî!î ». (*f. J. G ni ber t, Lü mtiniére de moRtrer ies jar¬ 
din» de Versaniei. lléglemeni de Louis XfV publié diaprés Vaato- 
graphe de la Bibliothèque tVnlio/iafc, dans la Retme de rhistoire de 
fer&ailtes H de Seine-et-Oise ( tHfioj. 


Il 


i)p:ssins 


IMtUSSfX (Nicolas). 

Peintre, né aux Andelys en l&ÜL mort â lUmie 1665. 


1216. &foïso défendant lea tilles de Jathro contre rinsolence des 
bergfers. Sur la droite, Moïse lutte contre trois bergers,dont l'iiii 
est tombé â terre. fauche, des jeunes filles; Tune d'elles se 
penche sur un puits, 

Uessin au crayon, lavé de bistre. El. 0,tTîlx L. a,4Ut, 

Musée du Louvre'. Invejiiaire 32132. Cf. Reiset. Notice des 
dessins, L 11, p. Il h. 


1217, La Sainte Famille. Au bas d'un perron, la Sainte Vierge esf 
assise tenant debout sur ses genoux l'enfant Jésus qui reçoit un 
fruit des mains de saint .fean. Sainte Élisabeth est assise à gauche 


1 . Nous tenons à exprimer 1<jus nos re[ncrciements â S\. Jean GuLf- 
frey et a M. Pierre Lavallée qui nous ont si aimablement facilité 
l'exposîtiou de ces dessins. 

l.ie classiMnenl adopté est î'ordre chronologique des dessinateurs. 
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et regarde la Vierge, Saint Joseph couché sur une des marches 
écrit sur des tablettes. 

Dessin à la plume et au lavis, H. 0.184x0,247, 

Musée du Louvre. Inventaire 324:19* 

r/ést la première idée du tableau que Poussin peignit en 1648 
pour M. du Fresne Arinequîn, Ce tableau, intitulé au xvii* siècle 
A Vierge assise sur des degrés», était entré dans ta collection 
Ashburlou. U appartient aujourd'hui à M, Leroiïe. M, Louis 
Pouart en a donné une reproduction dans le bulletin de l'Histoire 
de l'Art français de 1909* p* 92, (V^oir aux Estampes, n° I2n*) 

1218. Vénus entourée d^amoura. Elle est debout, appuyée sur le 
rebord d'une vasque de fontaine. En bas. des amours. 

Dessina la plume et au lavis* H, û.255xL, 0.230. 

Musée du Ixiuvre* Inventaire 702. Provient de la coll. His de l* 
Salle, il® 345. a été lithographié par Piloty. 

1219. Mars et Vénus. Dessin ù La plume et au lavis. H. 6.195x 
L. 0.200. 

Musée du Louvre. Inventaire 0.5893, Provient de la collectimi 
du marquis de Cïiennevlüres, 

1220. Bacchuset Ariane. A la vuedWriane efirayéc et étendue à terre, 
Pacchus descendu de son char s'avance vers elle en lui disant 
de bannir toute crainte. Des faunes, des satyres et des baccban^ 
tes entourent le jeune ^dieu* Poussin s'esl inspiré fidèlement 
du passage d'Ovide. 

Dessin au crayon et à la plume lavé de bîstre, ILO.lOüx L.0,2Î3. 

lîibliolbèque [de l Ecole des Beaux-Arts, anciennes colleclions 
Galichon et A. Vakon. ReproduÜ dans la Gazette des Beaux-Arts, 
L t. XXIV. p. 278. 

1221. Bacchanal©, Dessin à la plume et au lavis, fL 0,210xL, 0.390. 

Musée du Ix>uvre. Inv. 760. Provient de la coUedion llis de la 

Salle n® 343* 
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1222. Le fleuve Benacus recevant des fruîta présentés par les Hea- 
pérides. Dessin à la plume lavé de bislre, H* 0,305 x 210» 

Musée du î^ouvre. Inventaire 3245ë. 

1223, Villa Madama* près de Rome, Dessin à la piunie, lavé, ILü,185 
X !.. 0.255, 

Musée du Louvre, Inventaire 32440, 

IjEIXÉE (Clauoeï, dit Claude Lorrain, 

Peintre et graveur, né en 1600 Â Chamagne^ mort en 36S2 à Rome. 

1224, La fuite en Égypte. A droite la Vierge assise soulienl l’enfant 
Jésu.s auquel un ange offre des fruits^ plus à droite saint Joseph 
est couché prés d’eux. Au fond un lleuve, à gauche un pont et 
deux cyprès. 

Dessin à la plume lavé de bistre et d’encre de Chine avec 
rehauts de rouge, II, 0,188xL* 0,250, 

Musée du Louvre î Inventaire IL F, 4597. Reproduit par P, de 
Nülhac et L. Demoiits n» 36, et par Louis Demonts i Les dessins 
de Claude Gellée au Musée du Louvre, n*» 414. 

D'après M. Demonts ce dessin pourrait être daté de 1665-1670 
environ, 

Claude Lorrain a souvent traité ie sujet de îa fuite en Égypte ; 
tableau du Musée de Dulwicb n® 92; tableau de la galerie Doria i 
Rome n^ 92; tableau du Musée de î‘Ermitage n* 1429 et tableau de 
la coll. T, Coke à Ilollkliam. 

1225. Le château de Bracciano au soleil couchant. Tous les 
terrains du premier plan sont illuminés par les feux du soleil 
couchant. On remarque sur la droite îa silhouette d'un berger 
Dans le fond tes tours et les murailles du château de Bracciano. 

Dessin â ia plume lavé de bistre* U. 0.183 xL* 0,263, Vers 1639* 

Musée du Louvre, Reproduit par Jean Guiffrey et Pierre Marcelt 
Inventaire des dessins, n“ ilü9 et par Louis Demonts î l..es 
dessins de (Maude Gelîée, n® 15. 

122Ô. Les bopdg de l*Amo. A gauche une ferme fortifiée ombragée 
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par de iii ands arbrL^s. Au preuiter plan un berger jouant de la 
llùte et une femme cundiiLsiuit défi vaches â rahreuvuîr. A droite 
l'Aitio avfc au hmd ïe Ironie Numentaiio. 

Dessin à la pïume lavé de bistre. U. 0»220xL. o*;u>a. 

Musée du Louvre, Reproduit par Jean Guifîrey et Pierre Marcel; 
hiventaîre général des dessins, n° 41111 et par Louis Deiiionts ; 
Les dessins de CJaude (îellée, ii“ 2ri. 

{> dessin a servi pour le tableau du Musée de 'i’urîiK 


1237. La farandole. Près du mur eiisoleülé flAiu vieux parc, des 
danseurs font la chaîne. 


Dessin au lavis cl encre de Chine et 
Musée du lanivre. Inventaire R. b\ 
de Nolhac et Louis Demoiits, n® TI 
dessins rie (’Jaude t’iellée, ii® 32. 


de bistre, ILü.i:j6xL. ü*aa2, 
45»3. Reproduit par Pierre 
et par lx>nïs Demonts : Les 


1328. Port de mer au coucher du soleîL Sur la gauche deux 
voiliers, a droite sur un rocher ombragé le péristyle fl*un temple 
anli<îne. Au miUeu c(iiiatre personnages sont descendus d'une 
t)arque où restent devis rameurs, r,a mer très calme brille sons 
les feus écIatÉints du soleil concbanl. 

Dessin à la pierre noire lavé irencre de ('dune c^t rehaussé de 
blanc, IL 17Kx L. 0,21(5. 

Musée du lA>uvre, Inventaire H. F, 4587, Iteprciduil par Pierre 
de Nolhac et Louis Demonts, n* 25 et par îx>uis Dernonls: Les 
dessins de Claude Gellée, n® 50. 

Ce dessin a servi an peintre pour 'e tableau ijul ligure au .Musée 
de Dnhvîch s<ïus le 2Î5. 


1329, Mercure et Argus. A gauclie un lemplé. Dans la vallée 
encore endormie, é peine éclairée par les premières lueurs du 
jour, Td et ses compagnes en train de paître,.Au fond un lac cl des 
ruines é Taube. A droite sous un feuillage épais, Mercure et 
.Argus. 


Des.sin au cravon miîr lavé d'encre de C.hine et de bistre* rehaussé 


fie blanc. 11. 0*2i5xL. 0,565. Signé en bas i Claudio Homa. t662. 








im 


Musecdu LcHlVi■t^ liivntiiaire IL l\ iam. Itciu’. \>m' P» (II* NolJiac 
et L. Deiiionts n® 2H et jKir L* Demoiüs: Les desj<iiis CLGellée n*^ Î4. 

C'est Line étude puiir la ^i sviire représentant Mercure endoi’- 
niant Ar^us, 

ifSO. La terrasse d*uad TÜla. XL Louis tiemonts petite tpril 
de la villa des OesceuKÎ* 

Dessin au crayon et à la plume iavé de bistre. H* ü,l95 xL* U,2TiL 

Musée tin Louvre. V. JeanGuill'rey et Pierre Marcel : ruventaire 
général des dessins n® 4125 et Demfints 58. 


\Ai SULUH (LusTàCHK) 


peintre, né à l^iris 


eu 1617, mort i\ Paris eu [avril I6i>7i. 


1031. Offrande â. Diane. Des jeunes filles debout tui ageuoiüUées 
apportant des corbeilles de Heurs t)iane. A tlroite la déesse 
debout, uii graiifl levrier auprès rtVlle. 

Dessin à la pierre|tiolre lavé de bistre. H . (1,291 x L, Kn l>as 

à la plume : Le Sueur, 

Musée du Louvre, liiveulaire 3U661. Heproduil par Jean tiuifTrey 
et Pierre Marcel : Inventaire des dessins n® 915*1. 


1030. Etude. Femme delund, voilée cl drapée, de profil à gauche. 
Klïe porte sur ses épaules, les bâtons d’uii brancard ((uVUe tical 
de .ses deux mains. 

Dessin au crayon noir rehaussé de blanc. H. <1,430x1.^. (>,234. 
Ancien lie colîectîtm Mariette. 


.Musée du Louvre. Inventaire 3nti72. Heproduit |iar .lean GultTrey 


et P. Marcel : Inventaire des dessins, n®Sl93. 


IBSSi Etude pour * Moïse sauTé des eaux: t. Dessin au crayon noir 
rehaussé de blanc. IL 0,383 xL. 0,280. 

Cette étude fut faite pour le Moïse sauve des eau.x de M. de 
Nouveau. Ce tableau avilit été peint par Le Sueur dans îa maison 
que possédait M. de Nouveau place Royale. 11 passa eusuile en 
Angleterre et fut gravé par Baron dans la colL de Boydell. Il fut 
plus lard transporté en Russie avec la coH. ïlougthon. 





no 


KSTAMFiS ET D E K t N S 


Musée du Louvre, fiiv. 30644. Reproduil par Jeao tiuiffrejf et 
Pierre Marcel : Invcnlaïre des dessins n" 3173, 

LE H H UN (Charles; 

peintre et firaveur né à Paris en 1610, mort à Paris en 1690. 

1234. Projet de plafond. Ce plafon<l n'a pas été exécuté. Au milieu 
de figures allégoriques nous remarquons trois grandes composi¬ 
tions: « Le roi gouverne par lui-même, le passage du Rhin et la 
prise de Maestrich ». Des compositions plus petites représentent 
des sièges et des batailles. 

Dessin au crayon noir et à la plume rehaussé d'aquarelle. 

H, 0.318XL. 0.748. 

Musée du Louvre. V. Jean nuîifrey et Pierre Marcel : Inventaire 
général des dessins n® 58üt. 

LE lîRUN (Chah LES J, 1619-1690. et Van Iieh Meulen (Franz), 1634-1690. 

1235. Entrée de Louis XIV et de Marie*Thèrèse à Douai, 
Juillet 1667- Im. Reine dans son carrcjsse qui s'avance vers la 
gauche reçoit les hommages des magistrats de la ville, agenouinés 
devant elle et lui olTranl les clefs de ta vide. Sur îa gauche à ' 
cheval prés du carrosse, le roi entouré de ses officiers. Dans le 
fond les remparts de la ville. 

Dessin au crayon noir et A la mine de ]>tomb. lavé d'encre de 
Chine. H. 0.482xL. 0.761. 

Musée du ï.onvre \ . Jean (luîlTrey cl Pierre Marcel. Inven- 
taire général des dessins, 0*^6336, 

Dessin fait en collaborât ion avec Van (1er Meulen. Le Rrun 
a retouché les figures du premier plan. Ce dessin a servi pour la 
peinture de Van der Meulen du Musée du réouvre. VoirCat. Vü* 
loi 2® partie, école flamande, 301. 

1236. Prise de Doesbour^, 1672. 

Dessin A ta plume lavé d'encre de Chine, II. 0,305 x L. 0.610. 

Musée du Louvre. Jean GuRTrey et Pierre Marcel : Inven- 
taire général des dessins, n* 6ü44, 
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Ce dessin est une des éludes faites par Van der Meulen pour les 
tapisseries de l’Histoire du Bol. Van der Meulen et Le Brun y ont 
collaboré. Le Brvin a repris certains des personnifies et a dessiné 
les fîitures alîéfîorîques. 

VAN DEH MEULEN (Fhanz), peintre, 163I-16&0. 

Van der Meulen avait été atlâché à la manufacture dc^s Cjobclinv 
par Le Brun. Il accompagnait le Roi dans toutes ses campafines et 

MV 

dessinait sur place les événements militaires. Beaucoup de ses pein¬ 
tures servirent pour les tapisseries qui furent commandées par 
Louis XIV. entre autres pour les tentures de lUistoire du Hoi. 

1237. Combat près du canal de Bruges (août 3 667), IjOuis XIV 
escorté par scs officiers donne ses ordres ù un généra! qui galope 
^ ses côtés îe chapeau à la main. Des troupes traversent le canal. 
Dans le lointain des cavaliers cliargenl *et Ton aperçoit une ville 
en train de brûler. 

Dessin A la pierrenoire lavé. H.0 .ü45x L.Ü,Ü78. Musée du Louvre. 

Ce dessin est une esquisse pour la peinture du Musée du Louvre, 

306 du catalogue de Villot (école llamande). Le tableau a été 
gravé par Sébaslirn Le Clerc (voir la tapisserie, n® 127^). 

NANTEUIL (Bubert) 

peintre-graveur né ù Reims en 1630. mort à Paris en 1678. 

1236. Portrait de Jean Dorieu. président de la Cour des Aiden. 

Dessin au pastcl.J IL’0,330x L. 0.355- Signé 4 droite wur le 
milieu : NanteuU fade bat 1660. 

Musée du Louvre. Ancienne collection Ilenrîqucl-DuponL don 
de M. Th U rea U- Dan gin. 

Ce pastel a été gravé en contre-partie par NanleuiL V. Hobert- 
Dumesnil, n® 84, 

LE CLERC (SÉBüsTrHrt). 1637-1711. 

1239. L'Académie des Sciences et des Beauî.-ArtB. Dessin A îa 
plume lavé d'encre de Chine. H. <l,i^03xL, 0.352. 

Bibliothèque de l'École des Beaux-Arts, collection Le Soufaebè, 
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(i L’sl hi première idée de lartiste en vue de la oélêlïre jiraviir 
qu'il exécuta en 1698 sur Je même sujet (Jombert^ 


Ano.vymi-: 


1240* Fête sur le j^rand canal k Versailles* A ^auclie dans une 
bai que ricîsement décorée* le lloî et trois dames de sa cour. 
D'autres embarcations sont remplies de passagers; dans l'une on 
remarque des musiciens, sur une autre une collation est servie* 
Dans le fond* des bateaux aux proues richeitienf décorées et au.x 
mats ornés d'oriflammes* 

Kventail peint à la gouache* siècle* Dimeiisions extrêmes : 
l!- (r.H5xL. 0*4411* 

'ColL de Pol Neveux* 

WATTKAl; (AxroiHK)* peintre et graveur, î(»84-172l. 

1241* Étude de soldats. Crixjuis a la sanguine. Il* ü,lT4 k 1.. o*2itt. 
Bibliothèque de l'Kcole des Beaux-Arts* ancienne colleclion 
Armand-V'alton. 


(7esl une des études que Watteau avait faîtes pour sou tableau 
de la 4 *4lte» (sic), lahleau qui fut gravé par J, Miïvreau. 

1342. Feuille de croquis. Sanguine. H* 0,16iixL. ü*2iK. 

Jiibliottiéiiue de Tlicoie des ^Heaux-Arts* î4jicienne coîleclioii 
Aniiaud-Valton* 


HOUllt’TdGNK (Louis, lut: ijk)* dauphin de France ( 1682 - 1712 ), 

1242. Les joueurs de tric-trac. Dessin a la plume et â la pierre 
iLHige dans un eiicadrenient rectangulaire <imible fitei. 
îi* 0*liî6X L, U, t95. — Esl. Ad 2, Béserve. 


Le Mercure Gaîant (Avril 1702) a conservé Je souvenir de la 
visite que le duc de Bourgogne rendil à son ancien maître Frai- 
gui ères, dans son logement de la rue de Sèvres* en face des fncu- 
rables, c Le prince, dît le chroniqueur^ trouva dans le même 
cabinet plusieurs dessins à la plunie laits de sa main, dont il a 


honore M* do Gaigniércs en divers îenips, et qui marquent sot 
adresse* son goust et l'etendue de son génie. * Ces dessins entré 
rent au Cabinet des Estampes avec la colleeUon Gaignières. 
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f*KiNTi]nKs, sr.liLPrnŒs, mki plks. 


TAPISSKRIKS KT OlUKTS JHVKH8 


1244. JLouis XIV jeune, peinluri' fl'llpurî Teste!in. — .Vliisee de 
Versailles. 

1245. Médaillon de Louis XIV, entouré des attributs des arts, 

peinture de Jean (inniîer (morceau de réception. Hn2}. Musée 
(le Versailles. 

1246. Henriette d’Angleterre, duchesse d’Orléans, sous lu ligure 

lie Minerve* tenant le portrait de son mari, Philippe de France, 
duc d'Orléans, frère du RoL pehiiure de A. Malliieii (morceau de 
réception. — Al usée de Versailles, 

1247. M'** de Montpensier (la Orande Aladcmoiselle). sons La ligure 
de Minerve, tenant le portrait de son pe'u'e. Gaston de PTance* 

^ duc d'Orléans, peinture de P. Rourgoigriou (morceau de réception. 
1672b Musée de Versailles. 

1248* Le Président Jacques Tubeuf, peinture de Philippe de 
r.hainpagiie. — Musée de Versaîllés. 
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PEEKTUIÏKS. ACULPTURKS, HËUBDiS 


1249. Saint Bruno reçoit un messager du pape; — Arrivée de 
•aînt Bruno à Home; — Saint Bruno donne Fliabit de chartreux 
é diverses personnes ; — Apparition de saint Bruno au comte 
Roger, quatre scènes de la a \^ie de saint llruno »t peintures de 
Eustachc Le Sueur, —Musée du Louvre. 

1250. M*"* de Maintenon, de P* Mi^^nard (vers Itü)!). “ Musée du 
Louvre, 

1251. M'"® de Mâîntenon, attr, à Ch. Brun — ColL Francis 

Mcriant, 

1252. Jean Foy-Vaillant, numismate, antiquaire du BoL attr. à 
nigaud, —Coli, Gustave Téry. 

1253. Le Maréchal de Villars, peinture de Hyacinthe Bigaud, — 
Appartient ù M, G, VV^ildensteÏR, 

1354. Ijô Président Hébert, peinture de Hyacinthe Bigaud, — 
Appartient àM. G. Wildensteiu, 

1255. Louis XIV, par Girardon, — lléduction ancienne de la statue 
équestre du Roi, fondue par M. Keller d'après Girardon, et érigée 
en lG9ÿ, sur la place Louïs-Ie-Grand, aujourd'hui place V^endônie. 
Bronze. — ColL Ednie Sommier, 

1256. Michel Le Tellier, chancelier de France, lïuste de marbre, 
par Antoine Coysevox tvers — Bibl, Sainte-Geiievièvc. 

1257. Jules Hardouin-Mansart, premier architecte du Roi, buste 
de marbre, par Antoine Coysevox. signé et daté : 1698. — fSibt. 

Sainle-Genevièvc. 

1258. Robert de Cotte, architecte du Roi, buste de marbre, par 
Antoine Goysevox, signé et daté ï 1707, — HibL Sainte^Jeneviéve. 

i259i Antoine Arnauid, dit le Grand Axnauld, théologien et 
philosophe, buste marbre, attribué à Antoine Coysevox, — Bîbl. 
Sain le’Genev lève. 

1360. Charles Le Brun, peintre, buste de plâtre, par Antoine 
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Coyscvox* signé et daté : 1619, exemplaire aucien du buste de 
marbre conservé au Musée du l^>LJvre* — Hibl. Sarnte4ienevLève* 

1261. Jean-Baptiste Colbert^ buste de pltltre, attribué u Antoine 
Cüy^sevüx (vers lU^.v-KiSTï» exemplaire ancien du buste de marbre 
conservé au Musée du Louvre*— BibL Sainte-rieiieviéve. 

1262* Le Grand Condé (Louis H de Bourbon, prince de Condé, dit) 
buste de plâtre, par J. Derbais, exemplaire ancien du marbre 
conservé au Musée (".ondé à Cbantilly. — BibL Sainte-(îeneviève* 

1263* Louis XIV, buste de plâtre, par Antoine Coysevox, exemplaire 
moderne du buste conservé au cbàlcau de V'ersailîes. — Bîbl. 
nationale* 

1254, Six Torchères, bois sculpté et doré, époque Louis XIV, ayant 
décoré la salle de rAcadérnle royale de peinture et de sculpture 
au I-üQvre* — Bîhl* de TLcolc nationale des Beaux-Arts* 

1265. Deux comuiodee, luarquclerîe d'écaille et de cuivre, par 
André-Charles BoulLe, ayant fait partie de l*ameublement de la 
chamlire <\ cmicher de Louis XIV'' à V'ersailles* — BibL Maxarine* 

1266. Deux commodes, marqueterie d'écaille et de cuivre, par 
André-Charles Boni le* — Appartiennent A M* Arnold Seîigmann* 

1267* Glace, avec encadrement de bronze dore, époque Louis XIV* 
— Appartient à M* (ierniaîii Seligmann. 

t! 

1268* Paravent* tapisserie de la Savonnerie* époque Louis KIV* — 
Appartient à M. Germain Seligmann* 

1269* Armure de Louis XIV, offerte au roi en 1668 par la Bépu- 
bllqiie de Venise en souvenir de la campagne des Flandres de 
1667* File est signée : Francesco OQrbagnùno de Brescia. Sur le 
fer poli, sont gravés des médaillons représentant des scènes guer¬ 
rières ou des vues de villes conquises: Lille, Douai* Alost, Oude- 
narde* etc* — Musée de TArmée* 

1270* Épée de Louis XIV, faite en couimémoration de ta campngue 
des Flaudre*s* — Musée de TArmée. 
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1271. CèrèSj Jupiter^ Bacchua^ Neptune^ «jualrr tapisseries des 
(rnbelins (îe la tenlurp des* Portières des dieu-x >* d après ïes 
cartons <le Claude Audran. — (iarde-meuhle national. 

1272. Tapisserie g-eure Chancellerie, thi è|)o<iiie Louis XIV. — 
Appartient à MM. Baerî. 

» 

h'scaiier ; 

1273* Audience donnée au Cardinal-légal, tapisserie fies Cobelins 
de fa tenture de t Pilisloire flu Boî *, diaprés le carton de 

l.e Brun. — Carde-meuble natîonaL 

1274. Défaite du comte de Marsin près du canal de Bruges, tapis¬ 
serie des (iobeJins de la lenture de * l'Histoire du Roi (Paprès 
ie carton de ('dï. Le Brun. - Carde-meuble national. 

VcsBéH/e du èta^je : 

1275. Audience donnée par Louis XIV à rambassadeur d^spa- 
gne, tapisserie des Gobeîins <te La tenture de t niistoire du Hoi », 
(Paprès le carton de Ch. Ix.* ftruu. — Carde^meuble national. 

I^assaye condaisant à la Salle de conférences ; 

1270. Le Château de Madrid, tapisserie des IVobelins de la tenture ‘ 
des «Maisons royales». d*aprês le carton de Ch. Le Brun.— 
tiard€*-meuble national. 

Salle de conférences : 

1277. L^Hiver ou le Louvre, tapisserie des Cobelins dv la lent un* 
des « Saisons*, d'après ïc carton de Cb. I.e Bnin. — Carde- 
meuble iiationai. 

1278-1880. Le Triomphe d^Alexandre (Entrée d*Aiexandre à Bsby- 
lone) ; — la Bataille d’Arhèlea <aite droite) ; — Porus blessé (aile 
droite), trois tapisseries des Gobeîins de la tenture de * l'Ilistoire 
d'Alexandre », d*après les cartons de (^h. î.e Brun. — Carde- 
meuble nalional. 

1281. Bataille de cavalerie, tapisserie des riobeliiis, — Carde-iiieuble 
national. 
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Gravure t[e (l. It-delinck» (ruprês François rlc ï roY, 







































M^il KKS nu MoDhS* 

luiux l'orIos orî^ïniilrs ^l’Antoine W'nlloaiu 










































rABLE DES PLANCHES 


I. Polirait de Louis XIV, dit tk aut Pattes de Lion gravure de 
Robert Nanteuîl* — N* lîîb. 

IL Une fialerie des batailles» Gravure d'Abraliain Bosse, d'après 
Claude V^lgnon* pour « la Pucelle » de Chapelain» —‘ N® 68. 

HL Testament autographe de Racine. — Nf 80. 

IV. Louis XIeu prière. Miniature des « Heures de Louis XIV 
— N® 12S. 

V» L'automne» d'après Cli. Le Brun, peinture des « Devises des 
Tapisseries du Roj^»— N® 13i» 

Vh Le Roi conférant l'ordre du Saint-Esprit, vignettes de Sébastien 

I, e Clerc pour les c statuts de l'ordre de Saint-Michel 
— No 161» 

VIL Vignette de Erançois Chauveau, pour les Courses de Têtes 
et de Bagues» — X® 108» 

VHL Portrait de Fénelon» Peinture du iiianiiserit autographe du 
Tclémaque ». -- N® 187» 

IX» Reliure mosaïque, dans te style de l^e Gascon, aux armes de 
Loidx XIV» — 233» 

X» Carte et dessin en grisaille pour les <k .Marches et Campemens 
de l'armée du Win pendant ht Campagne de 1674 t>» “ X®»356» 

XI» Frontispice du «Neptune françois », gravure de J» Berain et 

J. Puulre. — N® S&'ï» 
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Siècle de Louis XIV 

A LA 


BiBLtOTHÈQUE NATIONALE 

sous la direction de M. G. LACOUR-GAYET 
(le rAcmicmle ilf*H SrU'inci'H ihii'Ulf'H et ï’iilinques 
â rivtült* 


t > Suiue^lii Févi‘lt"r (lü Ik 30) : 

UAUROnE D^uri GRAND RÈGNE 

pnr M. fl* L VCOt.^îMîAYKT 

11. Jeudi >3 MuI'H (tO li. :k)) : 

COLBERT 

pai' M. li, mîPOlST-FKUniKït 
t^Tofenjieur « l‘Écoie den tlharir» 

tIL îkiirvredi 0 Mm s {ti* *i- 3tl> : 

LE SALON DE CÉLIMÉNE 

pai- Al. Henry BlUOÜ 
sîrumiiffqiie an -fifurmit dei Débninf 

IV* Suiueüi lu iVEai'> (10 II* 30) : 

LE MASQUE DE FER 

pur M. Fr* Ft'NCK-BHKNTANÛ 
OaiMriHifear à ta HibUolh^qae tic 

V, Mi'r^redl 10 f 10 l>* ftOi ; 

POUSSIN ET LES ORIGINES 
OU STYLE LOUIS XIV 

pui .\l* r*oul» HOUHTICO 

FraffMMif d VÈcalé dffi 

VL S>tinu*iU l'U Aïar.s (10 li. 3u> ; 

LA SOCIÉTÉ 

ET L'ÉTAT ECONOMIQUE 

par .\L (L L.VCOrR-GAYLT 

piti\ m:s PI. vcEs î 90 fr, poui les il 


VIL Mercredi 23 Mur£ (10 ïi. 30) : 

VERSAILLES 

MIROIR DU GRAND SIECLE 

pai' M. Pierre* di* NOLHAi¬ 
de r.4cj2ri€Jîife 

VlLL Suiiiedt 20 (10 îl, 3i>) : 

LOUIS XIV ET L^ALLEMAGNE 

par .AL IL 

Pro/easeiir A lu -^îorlmnnr 

IX. Alerci*üdi Alar&i (10 1i. 3U) t 

LES ROUTES DE FRANCE ET 
LES MOYENS DE TRANSPORT 
A L^ÈPOQUE DE LOUIS XIV 

pruT M* Jean HltLÎ.MIIùS 
/^rofMieiir iiif CQltêge de Fmnee 

X. ^aîii^df 2 Avril (Iti h. ÎMO : 

PARIS SOUS LOUIS XIV 

par Marcel POFTK 
/>/>rerfein' de iVliisUdre de tu Vilte de Pm is 

Kl. -Mardi 5 Avril (10 h, 30): 

LOUIS XIV ET LES ÉCRIVAINS 

par M* Aiidn^ BELLLHSOltT 
Seerètaire ÿènéftd de tu Re^ue des Detix-Monde» 

XIL Saiii4:dl \t Avril -ÎO lu 3Üj î 

LA FIN D^UNÊ APOTHEOSE 

par Al. (î. LACOrH*G.\YET 


(kïuférviii'pw : 9 fr* par Ctuifi'rciici.*» 

W ù ü de redtivtîon pour tes Membret de la Sûeiétè dee d.niiï de fur ^ildfQlli<*rpT£- ndlfanate 

el des fii undes Blbltothêquen de Fnince. 


le 7 MAI iea7, A Î4 H. ©C 

DANS LA GALERIE MAZARINE 

UN CONCERT CHEZ U DUCHESSE DE BOURGOGNE 

(Chants, Chœurs et Instruments} 

Ils dlredioii dr* AL îlojiry LXl*tRT, avec lUie raiü^vrlu de AL .Adolphe îK>?>CIHJT 

de rArad^^odt* des tîeaiii-Arlis. 

Prix deu Piaeee IS Francs.. 
m de rédaction pour tes dteinl>res dt fa Sorfete rte* Amte rte frt Jîil>fi(jfhèflue -Vcifteaates 

et des Grciadee /Ii6iiü0iei|ties i/e l'nutee. 

BUIIEAUX DK LOCATIOX î au Surri^tarijU rl au Maffu^^Su de Venf** 

(H ihl in thè([iie N nli ù ïi nie }. 


















Inscrivez-vous à la 


Société des Amis de la Bibliothèque 
Nationale et des grandes bibliothèques 

de France 


Vous récupérerez votre cotisation par le? avantages 
qui vous sont consentis sur les entrées aux Expositions, 

aux Conférences, aux Concerts, 
sur îa vente des fac-similé, etc* 


Cotisation : 20 francs par an avec 
rachat possible par un versement 
définitif de 500 francs* 

SIÈGE SOCIAL : 


68, Rue Richelieu 


PARIS 

















LIBRAIRIE NATIONALE D’ART ET D’HISTOIRE 

G. VANOEST, Éditeur 

J 5, Rue du Petit-Pont PARIS 

R. C* Seine 29.023 


LES 

TRÉSORS DES BIBLIOTHÈQUES 

DE FRANCE 

PUBLIÉS SOUS LA DIRBCTION 1>E 

M, K. CANTINELLI et i>f. M. Em.. DACIER 

AOXIHISTRATBUR DB la BlULlOTHÈgUB consërvatbur adjoint a 

DU PALAIS-BOURBON LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALR 

Cette pubHcatîoii, entreprise en 1925^ a pour but de révéler au public, par des 
reproductions fidèles, les richesses cachées des Bibliothèques de France : manuscrits à 
peliilureSf éditions rares et exemplaires uniques, estampes întrouvableSj dessins origi¬ 
naux, reliures historiques, autographes, ex-Hbrîs, médailles, etc. 

U parait deux fascicules par an, au format in-4<> carre (22,5X29 cm.), contenant 
de 32 à 4S pages de texte^ illustrés de reproductions au trait, outre les planches hors 
texte en hèüolypîe et en tac-similé (couleurs, sanguine, crayons, etc.), lexle et planches 
imprimés sur papier d*Arches, spécialement cuvé à celle intention. 

Le tome premier de cette publication, comprenant les fascicules f h IV, vient de 
paraître et forme un admirable volume in^4*> carr3 (22,5X29 cm.) d'environ rSo pages 
de texte, illustré de 42 planches hors texte en hétîolypïe, 8 planches en couleurs, une 
eau-forte originale, 2 bois originaux, une héliogravure en taille-douce, 5 fac-similés, 
un dessin à la plume, plus la reproduction en fac-similés de deux impressions 
rarissimes, 

Ce volume compte ati nombre de ses collaborateurs t MM. J. Babelon, A. Blum, 
A. Boinet, Ch, Bouvet, R, CantineJIi, J, Cordey^ C. Couderc, E, Dacier, Hirsebauer, 

G. Lafondj G. Laran, P. Lavallee, P.-A. Lemoisne, H, Malo, J*-H. Marîéjo]^ 

H. Martin, A. Masson, Mîchon, C. Oursel, A. Perdre, Ph. Renouard, G. Soulié, 
E, Van Moà, Gt Wildenstein. 

Cette publication est tirée entièrement, texte et planches» sur papier d'Arches, 
spécÎBlemoiit cuvé à cette intention, tirage limité à 650 exemplaires, 


Prix du tome I <4 fascicules) t 360 francs 





LIBRAIRIE NATIONALE D'ART ET D’HISTOIRE 

G. VANOEST, Éditeuk 

J et /^ue du PetH-Po^ü PARIS - F* 

R. C. Sïine 30.023 


VIENT DE PARAITRE : 


I,e5 Ttésots dû Cabipei des fli>tiqlies 


I<e Cabit^ct dU :^oi 

ou 

Le Saloïf Louis XV 

DE LA BIBLIOTHÈQUE NATIONALE 

PA K 

Jean BABELON 

Conservateur adjoint du Cabjnêt des Médailles 


Le Cabinet des Mêdailks et des Antiques de la Bibliothèque issu des 

collections des roîs de France, est parfois aussi appelé « le plus ancien Musée du Monde 

Un certain nombre de belles publications ont été consacrées auïi camées, À rargea'* 
terie et à. diverses séries de monnaieSj mais quantité d’aulres monuments attendent 
encore une publication dig^ue de leur valeur. Nous avons eiitreprls, avec le concours 
de M. J. Babelon, de les tirer de leur splendide isolement^ 

La publication propremenldile est précédée, comme d'^un portique, parla descrip¬ 
tion du Salon Louis XV* Ce travail forme un beau volume 111-4'’ raisin fà5 cm.) 

de 4^^ pages de texte, illustré de 24. planches hors texte en héiiotypie, représentant les 
peintures de Boucher, de Vauloo, de Natolre, les meubles, tables, médaiUiers, etc., 
du Cabinet du Roi. 

Prix : 75 francs. 

Nous pub]ieron:> ensuite les séries suivantes dans Les Trésors du Cftbi&et des 
Antiques î 

t* LES EVAMGÉLÏAtRES. - ïl* LES BUSTES. - LES BROTÎZES. 

IV* LES TERRES CUITES* - V. LES PIÈCES GRAVÉES. 

Chacune de ces séries comprendra un ou plusieurs fascicules au format in-4’' raisin 
{25X32,5 cm.) illustrés de 34 planches hors texte en héliotypie, accompagnées d’ua 
texte historique et descriptif de j, Babelon. 

Prix de chaque fascicule, en souscription ; 75 francs. 









ÉDITIONS DE LA GAZETTE DES BEAUX-ARTS 

100, Boulevard Salnt-Oermaln, PABIS ($■) 


EN PRÉPARATION 


LE 

SIÈCLE DE LOUIS XIV 


PAR 

L’ESTAMPE - LA MÉDAILLE 
LE MANUSCRIT & LE LIVRE 

à /^Exposition de la Bibliothèque Nationale 

(FÉVRIER-AVRIL 1927) 

PAR 

JEAN VALLERY-RADOT 

A rch iv i ^të^Pal êograpk e 


Un volume in-4® carré dVnviron 120 pages de texte et 60 planches 

hors texte en phototypie. 







ÉDITIONS DE LA GAZE7 7E DES BEAUX-ARTS 

lOÔf Boulevard fïalot-OerDCialii, PARIS 


ÉPUISÉ 


LES ENLUMINURES DES MANUSCRITS ORIENTAUX 

de loi 61 loliott>ècAae nationales 
Par Rlüchrt 

Un volume în-4 de 160 page?* de texte et 12i planches 
hors texle dont 4 en couleurs. 


LES ENLUMINURES DES MANUSCRITS DU MOYEN AGE 

de la filblioih^ciCLe nationale 
Par Camillh Coudeiu: 

Un votume in-4 de 120 pages de texte et M planches hors texte 

dont 4 en couleurs. 

La soascription est entiérenieni coa^erte. 


POUR PARAITRE FIN FÉVRIER 1027 


LA MINIATURE ROMANE 

d’a près 

les Manuscrits de la Sibllotnàque nationale 

Par Philippe I^acks 

ün volume iii*4 d'environ Î2U pages de texte et M planches 

hors texte dont i eu couleurs. 

Prix DK SOUSCRIPTION. .. .. .. .. 400 fr 


BN PRÉPARATION DU MÊME AUTEUR 


LA MINIATURE GOTHIQUE 

d'a près 

les Manuscrits de la Bibliothèque nationale 
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GRAVURES ANCIENNES ET MODERNES 
DOCUMENTS - VUES ^ PORTRAITS, etc... 


DESSINS ANCIENS 


PUBLICATION DE CATALOGUES 

à Prix Marqués 

iiiliiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiliiiiii 


Registre du Commerce Paris 63“i6@. 
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Librairie DORBON-AINÉ 

19, Boulevard Haussman, 19 -> PARIS-9® 

Ti'Irph. : Cdtitral 06-09 “ HAl. t Saine lB9>6t)3 -- postaux ; Paris 1803 

VÎEHNBHT DË PARÜlTaE : 

LOŸS DELTEIL 

MANUEL DE L'AMATEUR D’ESTAMPES 

des XIX” et XX^ Siècles 

ÉCOLES FRANÇAISE ET ÉTRANGÈRE (t 8 ot^t 924 ) 

2 vobme^i ïn-H'^ raïsiî), irerisembie 6j8 pages^ sur papier vergé teiiilé * ilhislrè de 
J5fi repfoducdons horn^ leKle* (Conlient la désignatimi de 1,211 noms d^artîsles, 
de 4.099 estampes et de 6.327 prix d'adjudication). 

Lks 2 VOLUMES. ....... Brochés: I20fr. — Cartonnés i iBBfr. 

700 REPRODUCTIONS D’ESTAMPES 

des XIX” et XX<^ Siècles (1801-1924) ' 

POUR SERVIR DE 

Complément an Manuel de Loys Delteii 

2 iorts volumes raisin. , . . Brochés: 120 fr. — Cartonnés: 160 h. 

GH. DAMIRON 

La Faïence de Lyon 

aux XVI^, XVII” et XVIII-» Siècles 

2 voîiimes in-4<^, tirés à 500 es. numèrotéii sur papier vergé d Arches^, sous cotiver- 
tures illustrées en couleurs, accompagnés^^a6 figures dans le texte et de 
30 grandes planches tirées à part, reproduisant 224 spécimens de faïences lyon¬ 
naises, dont 38 en couleurs 600 fr. 

EDMOND OUÉRARD 

DICTIONNAIRE ENCYCLOPÉDIQUE D’ANECDOTES 

anciennes et modernes, françaises et étrang^ères 

2 farts voitimes d'eii^iemble 1.130. ... . 4S fr. 

LES TOMES 1 ET II DU 

CATALOGUE GÉNÉRAL DES INCUNABLES 

(G-eBamtkatalog der Wiegendrucke) 

Celte Bibliographie comprendra environ 12 volumes in-4*^^ carlomi 's percaline. 

Chaque volume : 80 fr. suisses. 

Les tomes [ el fl seront factures, jusqu'à nouvel ordre, en Francs français, 

392 fr. chacun. 

iV. tca ÿnufif'Hpictirif pofii’ VétiUiOH — Aiicitri vofumc 

ne jïpma venait af^prift^Aiiefi/. 




















LIBRAIRIE ÉMILE JEAN-FONTAINE 

Maison fondée depuis 93 ans 

I 

Jülcs lyleyi)ial 

LIBRAIRE 

30, Boulevard Haussmaon, 30 
PARIS (IX*) , . 

Téiéphoae : Central 65-77 

L R, C. ïieinfr 23!i 


GRAND CHOIX DE BEAUX LIVRES 

ANCIENS ET MODERNES 

LIVRES NEUFS ET DE SECONDE MAIN 
RECHERCHES D’ÉDITIONS RARES 

65' Année du CATALOGUE PÉRIODIQUE 

franco sur demande 

ACHAT UE LIVRES RARES ET PRECIEUX DES XV« ET XVI» SIÈCLES 

ÉDITIONS ORIGINALES DU XVli» SIÈCLE 
LIVRES ÏLI.USTRÉS DES XVHI« ET X1X« SIÈCLES 
BEAUX-ARTS — COSTUMES ORNEMENTS — SPORTS 
RELIURES ANCIENNES — DESSINS — ESTAMPES 

EXPERTISES DE LIVRES & DE BIBLIOTHÈQUES 


VENTES PUBLIQUES 


















'«Jld 







L’IMPRIMERIE DES LETTRES 

ET DES ARTS 

129, Rue des Aubépines - BOIS-COLOMBES 


Se eharg e, aux meilleures 
conditions, de l’impression des 
Catalogues et Ouvrages d'Art. 

Son iTiatériel entièrement 

neuf et ses presses perfectionnées 
permettent d’effectuer rapide¬ 
ment tout travail demandant des 
soins particuliers. 


DEMANDER DEVIS & P ENSEIGNEMENTS 























